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ARRÊTÉ PRÉFECTORAL 

NOMMANT LE DIRECTEUR DU MUSÉE 

Nous, Préfet des Bouches-du-Rhône, Commandeur de la 

Légion d'Honneur ; 

Vu la proposition de M. le Maire de Marseille en date 

du 22 Décembre 1903 ; 

Vu le Décret du 25 Mars 1852; 

ARRÉTONS : 

ARTICLE PREMIER. — M. Gaston Vasseur, Conservateur du Muséum 

d'Histoire Naturelle de Marseille, est nommé Directeur de ce même Muséum. 

ART. 2. — M. le Maire de Marseille est chargé d’assurer l'exécution 

du présent arrêté. 

Marseille, le 4 Janvier 1904. 
Le Préfet, 

Signé : MASTIER 

POUR COPIE CONFORME : 

Le Secretaire General, 

Signé : DAUTRESME 

CERTIFIÉ CONFORME : 

Pour le Maire, 

L’ Adjoint délègué à l'Enseignement 

supérieur el secondaire, 

PIÉRI 



ANIERRISSE MENT 

Voici la liste de tous les volumes parus depuis la création de ces 

Annales ef Ja date de leur publication : 

Tome I.(1" partie, 1882-1883 ; 2"° partie 1882-1883). 
Tome II, (1884-1885). 

Tome IIT, (1886-1889). 

Tome IV, (fasc. I, 1891 ; fasc. Il, 1892: fasc. IIL, 1893). 
Ce tome a aussi paru en un seul volume. 

Tome V, (fasc. I, 1897 ; fasc. II, 1899). 

Série II. — Bulletin. — Tome I, (fasc. I, 1898 ; fasc. IT, 1899 et 

supplément 1900). 

Tome VI, (Section de Zoologie). 1901. 

Tome VIT, (Section de Géologie), 1902. 

La partie Bulletin n’a pas été maintenue ; le présent volume 

porte le numéro VIII (Section de Zoologie), sans indication de 
Série. 

La correspondance et les envois doivent être directement adressés à 

Monsieur le Directeur du Musée. 
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NOTICE BIOGRAPHIQUE 

SUR LE PROFESSEUR 

Alexandre Onufr. KOWALEWSKY 

(1840-1001) 

Par À. VAYSSIÈRE 

Les Annales du Musée d'Histoire Naturelle de Marseille, fondées en 1882 par 

le professeur Marion, doivent en partie le succès qu'elles ont eu dès le début, 

à la collaboration du célèbre naturaliste russe Alexandre Kowalewsky. 

Grâce à son intimité avec ce dernier, Marion obtint de lui plusieurs travaux 

embryogéniques importants qui parurent dans les Tomes I et III de cette publi- 

cation ; aussi pouvons-nous considérer Kowalewsky comme un des fondateurs 

de celle-ci, et avons-nous le devoir de donner, en tète du présent volume, une 

notice biographique de ce naturaliste aussi savant que modeste. 

Alexandre Kowalewsky est né en Russie le 20 Novembre 1840 (7 Novembre 

du calendrier grec) dans le gouvernement de Witebsk ; il était le frère cadet 

du savant paléontologiste Waldemar Kowalewsky (1). 

Après avoir fait ses premières études dans sa ville natale, il fut envoyé avec 

son frère successivement à l’Université de Saint-Pétersbourg, puis à celles 

d'Heidelberg et de Tubingen. 

Dans ces différentes Universités il fit de fortes études zoologiques et obtint 

ses grades universitaires, ce qui lui permit, à peine âgé de 28 ans, d’étre nommé, 

à son retour en Russie, professeur à l'Université de Kazan (1868). 

Il avait déjà à cette époque commencé les recherches embryogéniques qui 

devaient faire sa célébrité. 11 publiait dès 186$ un mémoire sur l'anatomie et le 

développement du Loxosoma neapolilana ; l'année suivante parut son premier 

travail sur le développement de l'Amphioxus lanceolatus qui fut suivi d’autres 

mémoires publiés en 1867 et en 1877. Ces dernières recherches vinrent démon- 

trer l’étroite parenté de ce Vertébré inférieur avec les Tuniciers. 

(1) Waldemar Kowalewsky, professeur de Paléontologie à l'Université de Moscou, mort dans 

cette ville en Mai 1883, était le mari de la célèbre mathématicienne Sophie Kowalewsky, pro- 

fesseur d'Analyse à l'Université de Stockholm, décédée dans cette ville en 1895. 
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Il fit paraître en 1867 son A nalomie du Balanoglossus et commença de publier 

ses importants travaux sur le développement des Ascidies (1867, 1868, 1871, 

1874, 1875), sur celui des Cœlentérés (1868, 1875), des Hololhuries (1868) et 

des Vers (1869-1871) ; 1l publia aussi vers la même époque (1868) sur les centres 

nerveux des Céphalopodes un travail fait en collaboration avec Owsjannkow. 

La valeur de ces divers mémoires attirèrent sur Kowalewsky l'attention des 

naturalistes de tous les pays et lui valurent de nombreuses marques de sympathie, 

même de la part de ceux qui ne partageaient pas toutes ses idées scientifiques. 

L'Université de Kiew en 1870 lui offrait la chaire de Zoologie qu'il occupa 

pendant cinq ans. 

Ses fonctions professorales n'empèchaient pas Kowalewsky de continuer ses 

multiples recherches et pour obtenir ses matériaux d'étude rien ne le rebutait : 

il faisait à ses frais de longs voyages à Naples, en Algérie (à la Calle), sur les 

côtes de la Sardaigne, à Marseille, à Villefranche-sur-Mer, et même pour 

diminuer ses dépenses de recherches d'animaux il en vint à se faire patron 

corailleur le long des côtes de la Sardaigne, ce qui lui permit de se procurer en 

abondance des Brachiopodes. 

En 1872 il publie ses recherches embryogéniques surle Thalassème, puis 

celles sur les Brachiopodes (1874), sur le Pyrosoma (1875) et arrive à la décou- 

verte du mâle planariforme de la Bonelle (1875-1876). Ce curieux Géphyrien 

depuis plusieurs années avait attiré son attention, il avait revu son organisation 

si bien décrite par H. de Lacaze-Duthiers et comme ce dernier il avait été frappé 

de l'absence d'individus mâles ; la présence dans l'orgene segmentaire de quei- 

ques Vers planariformes dont le corps était toujours rempli de spermatozoïdes, 

lui parut singulière, et une étude anatomique minutieuse de ces êtres, lui permit 

de découvrir un crochet chitineux à leur face ventrale, ce qui lui suggéra l’idée 

que ces vers pourraient bien être des mâles rudimentaires. Avec les sperma- 

tozoïdes de ces individus, il put féconder des œufs de Bonellie et démontrer 

ainsi expérimentalement le bien fondé de son hypothèse. 

Le désir de se trouver dans le voisinage immédiat de la mer, lui fit demander 

le poste de professeur de Zoologie à l'Université d'Odessa, poste qu'il occupa 

pendant seize ans (1874-1890). 

C'est pendant son professorat à Odessa qu'il vint à plusieurs reprises 

séjourner à Marseille ou aux environs de Nice ; ces longs déplacements lui 

étaient possibles, grâce aux règlements des Universités russes permettant aux 

professeurs de mettre tous leurs cours dans un semestre s'ils le jugeaient utile 

en vue de leurs travaux personnels. Kowalewsky vint passer l'automne de 1878 

à Marseille pour travailler à la Faculté des Sciences ; c'est là que nous fîmes sa 
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connaissance. Quelques mois plus tard je le retrouvais près de Villefranche- 

sur-Mer, à Saint-Jean. où il habitait une petite villa au bord de la mer. 

A partir de cette époque il revint plusieurs fois à Marseille (1880, 1883 ,1689) 

et serait même demeuré quelques années attaché à notre Faculté, si le projet 

de la création de quelques postes de professeurs extraordinaires avait pu devenir 

définitif (. 

Ce projet n'ayant pu réussir, Kowalewsky demanda et obtint la direction de 

la Station Zoologique de Sébastopol, ce qui lui permit de poursuivre avec plus 

de facilité ses études embryogéniques sur les Invertébrés marins. 

De 1880 à 1890 il publia ses recherches embryogéniques sur le Neomenta 

gorgonophila (1881), sur les Alcyonnaires (1882) en collaboration avec le pro- 

fesseur Marion, sur le Chilton Polu (1883), sur le Denlalium (1883), et en 1888 

une Étude anatomique sur divers Néoméniens (contributions à l'histoire des Solé- 

nogastres ou Aplacophores) ce dernier mémoire publié aussi en collaboration 

avec Marion. 

A partir de cette époque Kowalewsky ne fait plus que quelques courtes et 

lointaines apparitions en France, la direction de la Station Zoologique de 

Sébastopol le retenant en Russie. 

En 1800 il est nommé membre de l'Académie Impériale de Saint-Pétersbourg 

et professeur émérite d’Anatomie et Histologie à l'Université de cette ville. 

C'est vers cette date qu'il entreprend une série d’études physiologiques et 

anatomiques sur diverses glandes indéterminées des Invertébrés, études dont 

il donna les résultats dans’ plusieurs Mémoires publiés de 1896 à 1900 : il 

poursuit aussi simultanément des recherches anatomiques sur plusieurs Hirudi- 

nées aberrantes {Archæobdella Esmonti, Acanlhobdella peledina.….) 

A deux reprises (1884 et 1887) l'Académie des Sciences de Paris lui avait 

donné le prix Serres (prix d'Embryogénie), et en 1895 elle lui conférait le titre 

de membre correspondant de l'Institut. 

Les diverses Académies de l'Europe lui accordaient elles aussi la même 

distinction : Membre étranger de la Société Royale de Londres, des Académies 

de Lincéi (Rome), de Bruxelles, de Vienne; différentes décorations lui sont 

aussi décernées. 

Reprenant en 1900 ses recherches sur les Pro-mollusques, Kowalewsky 

publie en 1901 un Mémoire sur le Chætoderma (Archives de Zoologie Expérimen- 

tale), puis des études anatomiques sur le genre Pseudovermis et sur les Hédylidés 

(1) Dans le plan de réorganisation de l'Enseignement supérieur de l'Université Aix-Marseille, 

le Conseil municipal qui était à la tête de la cité en 1882, avait obtenu l’acceptation de plusieurs 

savants éminents (MM. Kowalewsky, Malassez, d’Arsonval...) qui devaient être attachés à 

notre Université avec le titre de professeur extraordinaire. 

ANN. MUS. HIST. NAT.-— MARSEILLE. T. VIII (ZGOL.) = 2. 
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(1901). Peu de temps après ces dernières publications, 1l mourait à Saint- 

Pétersbourg, presque subitement au milieu des siens (Novembre 1001). 

Telle est la carrière de ce savant distingué qui dans ses moindres travaux, a 

apporté une probité scientifique peu ordinaire ; homme de laboratoire il a par 

son exemple formé autour de lui un grand nombre d'élèves, la plupart maintenant 

professeurs dans diverses Universités. 

Sa grande aménité, la douceur de son caractère et son indulgence” pour tous 

les débutants lui attiraient l'affection de tous ceux qui l’approchaient. 

Au point de vue scientifique son rôle a été des plus considérables ; les résultats 

obtenus par ses nombreuses recherches embryogéniques poursuivies sur les 

types zoologiques les plus importants, ont fait avancer la science d’un grand pas, 

car ils permettaient de mieux se rendre compte des affinités réelles des groupes 

principaux entre eux. 

La théorie de l'Évolution a également trouvé de nombreux points d'appui 

dans ces belles recherches et Kowalewsky a par suite largement contribué à 

la faire accepter par tous les naturalistes. 
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NOMCERBIOGRAPEHIQUE 

SUR 

Henri GAUDION 

(1026-1902) 

Par À. VAYSSIÈRE 

Il n'est malheureusement que trop rare pour nos grands établissements 

scientifiques de voir des naturalistes de profession ou des amateurs prendre des 

dispositions testamentaires pour empêcher que leurs livres ainsi que leurs 

collections soient dispersés après leur décès. Leurs collections ont souvent un 

intérêt régional qu'elles perdent ou qui diminue beaucoup d'importance dès 

qu’elles sont transportées ailleurs ; ou bien elles ont été faites dans une certaine 

direction scientifique et ne conservent alors toute leur valeur que si elles ne 

sont pas morcelées. 

Aussi nous ne devons pas manquer d’être reconnaissants envers ceux qui, 

soucieux des intérêts généraux de la science, lèguent leur bibliothèque et les 

objets qu'ils ont accumulés et classés à un Musée dans lequel l'on peut les 

consulter ; ils font non seulement preuve de liséralité envers cet Établissement 

mais aussi œuvre scientifique en facilitant les recherches de leurs successeurs. 

Henri Gaudion fait partie de ce petit nombre d'amateurs éclairés qui ont tenu à 

fournir des matériaux d'étude à tous ceux s'occupant de la même spécialité 

que lui. 

Né en 1628 à Béziers, H. Gaudion fit de bonnes études dans le collège de 

cette ville, en ayant pour objectif l'École Navale ; n'ayant pu y entrer, il passa 

de 1845 à 18406 ses examens de baccalauréat ès lettres et ès sciences, puis 

s'embarqua à bord d’un navire à voiles, à titre d'apprenti officier payant. Il fit 

ainsi 18 mois de navigation, stage exigé pour pouvoir se présenter aux examens 

d’'aspirant auxiliaire. 

Reçu vers 1846, il fut embarqué immédiatement avec ce grade à bord des 

navires de l'État et fit deux campagnes de navigation de 1848 à 1852 : l’une sur 

la frégate le Cassique dans la Méditerranée, l’autre beaucoup plus longue sur 

la frégate la Zénobie qui avait été envoyée (1850-1852) par le Gouvernement 

avec d'autres vaisseaux portant environ 2.000 hommes de troupe pour combattre 
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le dictateur Rosas, en faveur de la ville de Montevidéo bloquée depuis neuf 

ans. Cette expédition qui ne donna lieu à aucun fait de guerre, permit au com- 

mandant de la Zénobie, M. Daboville, d'apprécier les qualités de marin du jeune 

aspirant Gaudion. 

Ce fut pendant cette expédition que M. Gaudion fit ses premières récoltes 

conchyliologiques. 

Rentré en France, il subit en 1853 ses examens de capitaine au long cours et 

quittant tout à fait la marine de l'État, entra en qualité de lieutenant à bord des 

navires de la Compagnie des Messageries Maritimes. 

Quatre ans après la Compagnie lui confiait le commandement d'un de ses 

bateaux, le Télémague, qu'il gouverna de 1857 à 1863 ; il commanda ensuite 

successivement : 

La Néva, 1863 ; le Volga, 1865 à 1868 ; le Scamandre, 1868 à 187$; la 

Provence, 167$ à 1876 et la Seyne, 1876 à 1877. 

Pendant ces divers commandements, aucun des navires qui lui furent confiés, 

n'eut à subir d'avaries importantes, malgré les nombreux aléas qu'offre la navi- 

gation sur les côtes de l'Afrique Occidentale ou dans l'Extrème-Orient. 

A maintes reprises dans ses nombreux voyages il put porter secours à des 

navires en danger et recueillir parfois leur équipage ; il donna aussi à plusieurs 

reprises des preuves de dévouement dans des incendies qui eurent lieu pendant 

ses escales à Constantinople ou à Smyrne. ce qui lui valut la croix d'officier du 

Medijidhié. 

A la fin de 1877 il quitta la navigation et Marseille, son port d'attache pendant 

une quinzaine d'années, se retirant avec sa famille à Béziers, auprès d'un de ses 

oncles paternels pour s'adonner à la viticulture. 

C'est dans cette ville qu'il s'est éteint en Juin 1902. 

Comme nous l'avons dit plus haut, le commandant Gaudion commença de 

bonne heure à s'occuper d'Histoire Naturelle ; dans ses voyages il ramassait 

tout ce qu'il trouvait, et il a pu ainsi dans maintes circonstances faciliter les 

recherches de beaucoup de naturalistes. 

En 18706 il fit faire au large du port d'Alger quelques draguages pour fournir 

à son ami le professeur Marion des matériaux d'étude qui ont servi à la publica- 

tion d'un petit mémoire paru en 1878 dans la Revue des Sc. Natur. de Mont- 

pellier, — « Deux jours de draguages dans le golfe d'Alger. » 

Plus tard le professeur Marion, lorsqu'il fut nommé Directeur du Muséum 

d'Histoire Naturelle (1880), s'adressa au commandant Gaudion pour développer 

les collections d’'Invertébrés marins de cet établissement, surtout celles des côtes 

de Provence, et grâce à lui il put avoir de nombreux spécimens, entr'autres une 

Mira zonata, des Venus effossa plus ou moins complètes...........…. NRDONCEE 
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et autres coquilles rares prises en divers points de la Méditerranée. Aussi pour 

reconnaître ces libéralités faites à notre Muséum, M. Marion obtint de faire 

inscrire le nom du commandant Gaudion sur une des plaques de marbre de cet 

établissement, 

Je pourrais signaler d’autres libéralités faites par Gaudion à différents Musées 

et à beaucoup de naturalistes, mais j'ai hâte de faire connaître l'homme scien- 

tifique. 

M. Gaudion en ramassant de droite et de gauche de nombreux spécimens de 

coquilles n'avait pas eu pour unique but de les disposer plus où moins artiste- 

ment dans des vitrines; il voulut que toutes ses déterminations fussent aussi 

précises que possible et pour cela se mit en rapport avec les principaux conchy- 

liologistes de notre époque (Artuflel, Baudon, Caziot, Crosse, A. Denans, 

Dupuy, P. Fischer, Jhéring, Locard, Monterosato, Soliers..……) 

Pendant son séjour à Marseille il empruntait souvent à des amis ou à la 

Bib'iothèque du Muséum les ouvrages conchyliologiques qui lui étaient néces- 

saires ; mais retiré à Béziers, dans un centre où les collectionneurs sont à peu 

près absents, il voulut posséder lui-même les ouvrages les plus récents : le 

Cabinet Conchylien de Martini et Schmnitz, continué par Kobett, le Manual 

Conchology de Tryon dont la publication se poursuit actuellement sous la direc- 

tion de Pilsbry. Il fit aussi venir beaucoup d’autres ouvrages moins considérables 

et plus spéciaux pouvant lui faciliter le classement de certains groupes de son 

importante collection. 

Ainsi muni de toutes les œuvres les plus récentes et les plus complètes, il fut 

conduit à publier quelques études spéciales résumant les recherches qu'il avait 

été amené à faire lui-même sur quelques familles ; c'est ainsi qu’il donna en 

1880 deux mémoires qui parurent dans le Bulletin de la Société d'Étude des 

Sciences Naturelles de Béziers : Liste alphabétique des espèces du genre Ampul- 

laria de Lamarck, p. 1 à 2$; et Catalogue alphabétique des espèces de la 

famille des Muricidæ, p. 1 à 75. 



LISTE DES OUVRAGES PRINCIPAUX 

LÉGUÉS AU MUSÉUM 

Par M. H. GAUDION 

G. W. Tryo et H. A. PiisBry. — Manual of Conchology. 

1° série. — Mollusques marins (Tomes 2 à 17, 1860 à 1096). 

2” série. — Mollusques terrestres (Pulmonés), (Tomes 1 à 13, plus 

3 livraisons du tome 14, 1885-1901). 

Ouvrage contenant près de 2.000 planches coloriées. 

MarriNi et CHEMNITZ, puis KusrTEr et KoBeLT. — Syslemalisches Conchylien 

Cabinet. Trente volumes in 4°, 1848-1902, contenant environ 2.500 

planches coloriées. 

L. REEVE. — Conchologia iconica. 92 Monographies, parmi lesquelles 23 sont 

nouvelles pour la bibliothèque du Muséum ; volumes in 4° avec plus de 

1.500 planches coloriées. 

BERNARDI, CRosse, P. et H. FiscHER,...…. — Journal de Conchyliologie. 

so volumes in 8° avec 500 planches coloriées, 1850-1901. 

Ko8eLT. — Jahrbücher d. D. Malacologischen Gesellsch. 11 volumes in 8’, 

1074-1004. 

GuÉriN-MÉNEVILLE. — Magasin de Zoologie (Mollusques et Zoophytes). 2 gros 

volumes in 6° avec 300 planches coloriées, 1832-1850. 

PreirFEerR Lupovico. — Monographia Heliceorum viventium. & volumes in &, 

1040-1077. 

PreirFerR Lupovico. — Monographia Pneumonopomorum viventium. 3 volumes 

in 6°, 1652-1005. 

Gassies. — Faune conchylologique terrestre et fluvio-lacustre de la Nouvelle- 

Calédonie. 1 volume in 8° avec planches coloriées, 1863. 

MEXKE et PFEIFFER. — Malakozoologische blatter. 24 volumes in 8°, 1854-1877. 

MaiïzLarD, L. — Noles sur l’île de la Réunion. 2 volumes in 82. 

ARADAS ANDREA et BENOIT Luici. — Conchuliologia vivente marina della 

Sicilia. 2 volumes in 4°, 1870. 

Fischer P. — Manuel de Conchyliologie. 1 fort volume in 8°, 1881-1887. 

PAETEL. — Calalog der Conchylien Sammlung. 3 volumes in 8°, 1882-1890. 

Et une centaine d’autres ouvrages conchyliologiques de moindre importance 

qui sont la plupart nouveaux pour la Bibliothèque de notre Muséum. 
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A cette liste d'ouvrages nous croyons devoir joindre celle des principales 

coquilles de la collection Gaudion qui viennent augmenter celle du Muséem. 

Helix (atrolusca, angulata, Audouini, annulifera, bipartita, bicingulata cœrulea, 

Cecilei. cerina, Cornu-militare, Cunninghami, eximia, farafanagensis, 

granulator, ingens, Leytensis, Limansauensis, læta, Mac-Clayana, papuina, 

papyracea, parmula, peliomphala, pubicepa, psittacina, Rehseï, Tayloriana 

Vesconi, ungulina..). 

Cochlostyla (Sarcinosa, depressa, turbinoïdes,….). 

Oleacina (fusiformis, ornata, voluta,.….). 

Nanina (albata, Brockei, Cambodjiensis,.…). 

Helicarion (imperator,…). 

Bulimus (columellaris, Cleryi, Kremnoïeus, gibbonius, lacunosus, melanochei- 

lus, pæcilochroa,.….). 

Orthaliscus (Dessoni,.….). 

Porphyrobaphus (Powisianus, Yatesi). 

Murex (bipinnatus, clavus, Gaudioni, tenuispina,.…). 

Pseudomurex (babelis, bracteatus,…). 

Typlhus (Cumingi,.….|. 

Syphonalia (Kelletti,.….). 

Neplunea (stimpsoni,.….). 

Pleurotoma (balteata,.….). 

Cithara (colombelloïdes,….). 

Triton {Waterhousei,…). 

Ranella (Taupaensis,.…) ; Macron (Kelleti,.…). 

Phos (Veraguensis,..….) ; Cyllene (pulchella, ….). 

Rapana (venosa,..). 

Oliva (Hamiltoni, Guildingi, nota, ornata, rufopicta, Verreauxi,.….) ; Dipsaccus 

(niveus,.…). 

Amalda (Tankervillei,.….) ; Fasciolaria (inermis,.….). 

Voluta (calocynthis, imperialis, marmorata, magellanica, reticulata, ancila,….). 

Marginella (Goodali, mosaïca, Petiti, pseudo-faba,…). 

arpa (Cabriti, costata, rosea, .…). 

Scalaria (pretiosa,…). 

Turbo (cornutus, Reevei,.….). 

Gulfordia (triumphans,…) ; Trivia (Adamsoni, annulata, Lienardi, ovulata,.….). 

Cypræa (aurantium, Capensis, decipiens, fusco-dentata, Humphresi, Peasei 

piperita, Scotti, thersites, umbilicata, Walkeri,.….). 

Conus ammiralis, aurantium, cedo-nulli, floridanus, Mallacanus, marchionatus, 
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Mindanus, nebulosus, nobilis, Orbignyi, pertusus, princeps, pyriformis, 

regis, reticulatus, thalassiarchus, tendineus,.….). 

Modiola (lutea) ; Modiolaria (Cumingiana) ; Trigonia (Lamarcki, margaritacea, 

pectinata) ; Seplifer (Kraussi). 

Lima (Cumingi) ; Tellina (foliacea) ; Tellidora (Burnetti) ; Chione (Amathusia, 

effossa,.….). | 

Jouanetia (globosa) ; Corbula (exarata, foss.) ; Chama (lingua-felis) ; Panopea 

(Aldrovandi). 
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NOMICE:LBIOGRAPEMOIUE 

SUR 

Paul GOURRET 
Chargé de Cours à l'Ecole de Médecine de Marseille S 

et Sous-Directeur du Laboratoire de Zoologie Marine d'Endoume 

Par Gustave MARTIN 

C'est en qualité d'ami et de collaborateur du professeur Gourret que j'ai cru 

devoir solliciter l'hospitalité des Annales du Muséum d'Histoire Naturelle, en 

raison même des nombreuses publications scientifiques que ce savant inséra dès 

l'origine dans cet important recueil 

Paul-Gabriel-Marie Gourret, naquit à Roquevaire (B.-du-Rh.) le 13 janvier 

1859, au sein d'une famille honorable. Venu de bonne heure à Marseille, où il 

fit de bonnes études au Lycée de cette ville, il montra dès sa jeunesse un goût 

prononcé pour les sciences naturelles et s’adonna d'abord à des travaux de 

Géologie et de Paléntologie provençales. 

Dans cet ordre d'idées il publia successivement : La Constitution géologique 

de Larzac ; Le Lias et-l’Oolithe des environs de Marseille et de Toulon ; Les 

Arachnides tertiaires d'Aix-en-Provence et enfin la Carle géologique des environs 

de Marseille, avec la collaboration de M. Achille Gabriel. 

Après avoir passé brillamment sa licence, il devint le préparateur de l’'éminent 

zoologiste, le professeur Marion, et, à l'exemple du Maître, il put satisfaire et 

développer ses aptitudes et présenta sa thèse (Considérations sur la faune péla- 

gique du Golfe de Marseille; qu'il soutint en Sorbonne en 1884. 

Docteur ès sciences naturelles à l’âge de 25 ans, il fut nommé peu de temps 

après Maïtre de conférences à Lyon, mais ne tarda pas, sur sa demande, à reve- 

nir à Marseille, en qualité de professeur suppléant à l'Ecole de Médecine, dont 

il obtint le trausfert dans l’ancienne et vaste résidence impériale, le Château du 

Pharo. C'est à titre de conseiller municipal qu’il parvint à faire cette importante 

modification, mais son passage à l'Hôtel de Ville fut surtout marqué par la réali- 

sation des projets scientifiques de son Maître, qui depuis de longues années 

désirait créer un Laboratoire de zoologie marine ; il eut la satisfaction d’en 

présider l'installation et devint sous-Directeur de ce Laboratoire appelé à rendre 

de réels services à la science. 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE. T. VIN (ZCOL.) — 3. 
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L'œuvre scientifique de Gourret est considérable, elle se compose de nom- 

breux mémoires ou articles dispersés dans les publications des Sociélés Savantes 

dont il était membre et surtout dans les Annales du Muséum. 

Parmi les travaux de plus longue haleine pour l'étude biologique des animaux 

marins, il convient de rappeler : « Les Protozoaires du vieux port de Marseille » ; 

« La famille des Labroïdes » ; « La révision des Crustacés podophthalmes du 

golfe de Marseille » ; trois importants chapitres de l'ouvrage de Zoologie descrip- 

Live publié par M. Boutan, etc. 

Dans les dernières années de sa vie Gourret s'occupa presque exclusivement 

des questions de Zoologie appliquée aux produits de la mer. 

Considérant l’industrie des pêches comme une richesse nationale, il ne cessa, 

avec Marion, de signaler à l'Administration supérieure l’appauvrissement du 

champ sous-marin, en indiquant les mesures à prendre pour préserver notre 

littoral des pratiques regrettables qui s’y exercent journellement. Ces questions 

économiques, provoquèrent de sa part de nombreux mémoires où il exposait les 

bienfaits d'une exploitation rationnelle du domaine maritime. Il se livra égale- 

ment à des études statistiques sur tous les sujets touchant à la pèche, leeommerce 

et la consommation du poisson et des coquillages, la pèche de la langouste, du 

thon, l'emploi des mugelières, des issaugues, des thys, des madragues, des 

palangres, du bregin, des battudes, etc. 

Membre du Comité consultatif des pêches maritimes. il dirigea ses investi- 

gations vers les questions professionnelles et juridiques qui se rattachent à cette 

industrie et provoqua des congrès qui lui permirent de présenter des communi- 

cations sur les prud'homies, la pèche et l'industrie des éponges et du corail et, 

dans les nombreux rapports publiés dans le Bullehn des pêches maritimes 11 exposa 

ses projets de création d'Ecoles professionnelles. C'est ainsi qu'à Marseille il 

put ouvrir une de ces écoles dans lesquelles les jeunes pêcheurs peuvent faire 

l'apprentissage complet de leur métier. Ces efforts en ce sens furent récompensés 

à Bruxelles en 1896, à Bergen en 1898, à Ostende en 1899, par la médaille 

d'or à l'Exposition Universelle de 1900 et enfin par la Croix de la Légion 

d'Honneur qu'il reçut au commencement de 1902. 

Dans les diverses manifestations de son talent, il apporta toujours le souci 

de la vérité et de la probité scientifiques et ce fut même la cause de la maladie 

qui devait le terrasser si prématurément. Depuis plusieurs mois, l’affaiblissement 

lent et graduel de ses forces l'empèchait de terminer des travaux auxquels je me 

faisais honneur de collaborer au point de vue de l'illustration. 

Gourret était véritablement Provençal, et il n’a pas menti à ses origines, il en 

avait toutes les qualités et les travers, il en avait surtout l'enthousiasme et tous 
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ceux qui eurent avec lui des relations, furent gagnés par la droiture, la fran- 

chise, les vivacités mêmes de son caractère. 

Mort à la fleur de l’âge, il laisse néanmoins un bagage scientifique très impor- 

tant qui exigerait l'analyse d’un spécialiste, je me contente donc d'en publier la 

liste à la suite de cette trop courte biographie. 

La Direction des Annales du Muséum d'Histoire Naturelle de Marseille m'a 

permis de rappeler ses services et de m'acquitter d’une dette de cœur, je lui 

en exprime ici ma plus vive gratitude. 

GOURRET (Paul-Gabriel-Marie) 

Né à Roquevaire (Bouches-du-Rhône) le 13 Janvier 1859 

Préparateur à la Faculté des Sciences de Marseille, 30 janvier 1884. 

Maître de conférences à la Faculté des Sciences de Lyon, 22 décembre 1885. 

Professeur suppléant de zoologie à l'École de Médecine de Marseille, 13 no- 

vembre 1866. 

Chargé du cours de minéralogie à l'École de Médecine, 13 mai 1893. 

Sous-Directeur de la Station Zoologique de Marseille, 29 juin 1889. 

Membre du Conseil Municipal de Marseille, 1887 à 1892. 

Membre du Bureau de Bienfaisance, 1888 à 1892. 

Délégué cantonal, 1894-1903. 

Membre du Comité Consultatif des Pèches Maritimes au Ministére de la 

Marine, 1900-1903, 

Officier d'Académie, 1894. 

Chevalier du Mérite Agricole, 1901. 

Chevalier de la Légion d'Honneur, 1902. 
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PUBLICATIONSESETENBIAIQUES 

DE 

ENORRGOURRET 
Docteur ès sciences, Chargé de cours à l'Ecole de Médecine 

1883. — 1. 

2 

3 

1884.— 4. 

1886. — 5. 

1887. — 

18880. 

12 

1889.— 13 

1890.— 14 

1891.— 15 

1892.— 16 

Sous-Directeur de la Station Zoologique 

RYOOLOGIEGEÉNERALE 

Sur les Péridiniens du golfe de Marseille, Annales du Musee Hist. Nat., 
t. |, avec 4 planches et 114 p. in-quarto. 

. Recherches sur l'anatomie et l'histologie de la Spadella Marioni, C. R. 

Institut, t. XCVI. 

. La cavité du corps et les organes sexuels de la Spadella, € R. Institut, 

t. XCVII. 

Considérations sur la faune pélagique du golfe de Marseille, Annales Musée 

Hist. Natur., avec 5 pl. et 175 pages. (Thèses de doctorat ès sciences). 

Les Protozoaires du vieux port de Marseille Arch. £ool. expér. et gener., 

3° série, t. IV. avec 7 planches et 91 pages. 

6. Sur quelques crustacés parasites des Phallusies. C. R. Institut, janv. 1887. 

. Sur quelques décapodes macroures nouveaux du golfe de Marseille, C. R. 

Institut, 1887. 

. Contribution à l'étude des Protozoaires de la Corse, Archives de Biologie, 

t. VIII, avec 4 planches et 66 pages, en collaboration de M. Paul Ræser, 

pharmacien-major. 

Description de deux infusoires du port de Bastia, Journal Anat. et Phys., 

avec 1 planche et 8 pages, en collaboration avec M. P. Rœæser. 

. Études biologiques sur quelques crustacés parasites des Ascidies, Biblioth. 

École Hautes Études, avec 4 planches et 64 pages. 

. Revision des Crustacés Podophtalmes du golfe de Marseille, Annales Musee 

Hist. Nat., tome Ill, avec 18 planches et 212 pages. 

. Sur une variété de Nebalia bipes, Recueil Zool. Suisse, tome V, avec 

1 planche et 7 pages. 

. Note sur les Entomostracés du golfe de Marseille, Archiv. Biologie, 2 plan- 

ches et 10 pages. 

. Nouvelle contribution à la faune pélagique du golfe de Marseille, Archiv, 

Biologie, tome X, 1 planche, 16 pages. 

. Les Lemodipodes et les Isopodes du golfe de Marseille, Annales Musée 

Hist. Nat., tome IV, 11 planches dont une coloriée et 44 pages. 

. Notes zoologiques sur l'étang des Eaux-Blanches (Cette). Annales du Musee 

Hist. Nat., tome IV, 26 pages. 
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1893.— 17. Famille des Labroides, Annales du Musee Hist. Nat., tome IV, 7 pianches 

dont 5 coloriées. 86 pages. 

1896.— 18. Documents zoologiques sur l'Etang de Thau, Travaux Institut Zool. Stat. 

Marit, Celle. 55 pages. 

1899.— 20. Zoologie Descriplive. — Anatomie, histologie et dissection des formes 

typiques d’invertébrés, par plusieurs naturalistes, sous la direction de 

L. Boutan : 

Chapitre XXII Thoracostracés. 

»  XXIX Décapodes Brachyures. 

»  XXV Schizopodes. 

II. — ZOOLOGIE PRATIQUE ET PÊCHES MARITIMES 

1889.— 21. Documents statistiques sur la pêche des Poissons taxés de Marseille, 

Annales Musée Hist. Nat. Marseille, tome Ill, 20 pages. 

22. Recherches sur la pêche du Thon dans le golfe de Marseille, 1bi4. 36 p. 

23. Observations sur la Sardine, 1bid.,5 HEC 

24. Note sur la pêche de la Langouste, 1bid , 3 pages. 

1891.— 25. Statistique sur la pêche des poissons taxés, des Thons, des Sardires et des 

Langoustes pendant les années 1889 et 1890, Ann. Musée Hist. Nat., 

tome IV, 14 pages. 

26. La consommation et le commerce des Poissons, des Coquillages, etc., à 

Marseille, 1bid., 10 pages. 

27. Examen de la pâture de quelques poissons comestibles du golfe de Mar- 

seille, 2bid., 4 pages. 

1891.--28. Examen de l'état de maturité sexuelle de quelques poissons comestibles 
du golfe de Marseille, 1bid.. 10 pages. 

29. La pêche des issaugues, 1bid., 17 pages. 

30. La pêche des mugelières, ibid., 22 pages. 
31. La pêche du bregin, 1bid., 11 pages. 

1892. — 32. Statistique de la pêche des poissons taxés, des thons, des sardines, des 

langoustes, des homards et des squinades, en 1891 ; consommation et 

commerce des poissons, des coquillages, etc., à Marseille, Ann. Musée 

Hist. Nat. Marseille, tome IV, 14 pages. 

33. La pèche des mugelières à Marseille, en 1891, 2bid., 12 pages. 

34. La pêche du bregin à Marseille, en 1901, 1bid., 2 pages. 

35. La pèche des battudes, 1h14., 8 pages. 

35. La pèche des thys, 1bid., 14 pages. 

37. Examen de la pâture de quelques poissons comestibles du golfe de Mai- 

seille, 2bid., 4 pages. 

38. Examen de l’état de maturité sexuelle de quelques poissons comestibles de 

Marseille, 1b1d., 10 pages. 

1899.— 39. Les appâts de pêche usités à Marseille, annexe de la Revue Marit. et 

Colon., tome |, pages 188-203. 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE. T. VIII (ZCOL.) - ” 
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46 

47: 

1894.— 48. 

49 

1896.— 50 

1897.— 51 

52 

53 

54, 
1898.— 55 

1899.— 56 

57: 

1884.— 58. 

1886.— 59. 

. Le marin et le pêcheur, cours moyen : 
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Statistique 4e la pèche des poissons taxés, des thons, des sardines, des an- 

chois, des maquereaux, des langoustes, des homards et des squinades ; 

consommation et commerce du poisson, du coquillage, etc., pendant 

l'année 1802. Annal. Musee Hist. Nat., tome IV, 11 pages. 

. Examen de la pâture de quelques poissons comestibles du golfe de Mar- 

seille pendant l’année 1802. 1bid., 5 pages. 

. Examen de l’état de maturité sexuelle chez quelques poissons comestibles 

de Marseille, 1bid., 7 pages. 

. La pêche des palangres à Marseille, 2bid., 15 pages. 

. Les Madragues de Marseille, ibid., 17 pages. 

. Rédaction des travaux du premier congrès national de la pêche côtière 

tenu à Marseille du 23 au 27 avril 1893, 59 pages. Imprimerie Sauvion 

Marseille. 

. Projet de création d’un cantonnement de pêche à Marseille. Bull. Pêches 

Maritimes, tome I, pages 267-273. 

Projet de création d’une Ecole professionnelle régionale des pêches mari- 

times. Bull. Pêches Maritimes, tome |, pages 237-240. 

Projet de création d'une École professionnelle régionale des pêches mari- 

times (second rapport). Bull. Pêches Maritimes, tome IL p. 310-315. 

. Les pêcheries et les poissons de la Méditerranée (Provence), 360 pages et 

109 fig. J.-B. Baillière, édit. 

. Les pêcheries et les poissons de l'Étang de Thau. Bull. Pêches Maritimes, 

28 fig. et 61 pages. 

. Statistique des poissons pêchés dans le golfe de Marseïlle en 1893. 1894 

et 1806. Annales du Musée Hist. Nat. Marseille, tome V, 12 pages. 

. Examen de l’état de maturité sexuelle chez quelques poissons comestibles 

de Marseille, 1bid., 4 pages. 

. Les Étangs saumâtres du Midi de la France et leurs pêcheries, 2bid., 

153 fig. 386 pages in-4° 

Rapport sur le cantonnement d'Endoume. Bull. Pêches Maritimes. 

. De l'influence des jets en mer sur la faune marine. Compte-rendu du 

Congrès international Pêches, Dieppe, 15 pages. 

leçons de choses appropriées à la 

profession, à l'usage des Écoles primaires du littoral et des Écoles de 

pêches, conformément au programme ministériel du 20 septembre 1898, 

211 fig., 188 pages. E. Cornely, édit. 

Sur la création d’un Musée Maritime de pêche et des produits de la mer à 

Marseille. Congres de pêche de Biarrilz en 1809. 

III. — GÉOLOGIE ET PALÉONTOLOGIE 

Constitution géologique du Larzac et des Causses Méridionaux dn Langue- 

doc. Ann. sc. Géolog. Paris, tome XVI, art. n° 7, carte, 7 pl., 229 p. 

Recherches sur le Lias et l'Oolithe des environs de Marseille et de Toulon, 

Bibliot. École Hautes Études, planche, 56 pages. 



1887. 60. Description de quelques espèces jurassiques de la Basse-Provence. Recueil 

Zool. Suisse, tome IV, 3 planches, 26 pages. 

61. Recherches sur les Arachnides tertiaires d’Aix-en-Provence. Recueil Zool. 

Suisse, tome IV, 4 planches, 63 pages. 

1888.— 62. Le Crétacé d’Allauch et de Garlaban, Bull. Soc. Belg. Géol., tome II, 
t planche double, 39 pages. 

63. Étude géologique du Tertiaire marin de Carry et de Sausset, Bull. Geol. 
France, 2e série, tome XVII, 32 pages et figures dans le texte. 

1890.— 64. La faune tertiaire marine de Carry, de Sausset et de Couronne, Bull. Soc. 

Géol. Belge, tome IV, 4 planches, 70 pages. 

65. Carte géologique des environs de Marseille, en collaboration avec 
M. Achille Gabriel. 

IV. — RAPPORTS ET ARTICLES DIVERS 

1887,— 66, Rapport présenté devant le Conseil municipal, au nom de la Commission 

des Travaux sur l'achèvement de la Station Zoologique d'Endoume, 

Ann. Musée Hist. Nat. Marseille, tome Ill, pages VIE-XVIN. 

1888.— 67. Rapport sur la création d’une Faculté mixte de Médecine et de Pharmacie, 

présenté au Conseil municipal au nom d’une Commission spéciale, 

Imprimerie Nationale, Marseille, 7 planches, 40 pages. 

1890.— 68. Rapport sur la création d’une Faculté mixte de Médecine et de Pharmacie 

au Château du Pharo. Séance du Conseil municipal du 7 fevrier 1890. 

1891.— 69. Rapport sur la création d'une Faculté municipale de Médecine et de Phar- 

macie. Séance du Conseil municipal du 21 avril 1891. 

70. Le Laboratoire Zoologique de la Faculté des Sciences et la Station Maritime 

d'Endoume, XXe session. Association Française pour l'avancement des 

Sciences, 6 fig., 13 pages. 

Nous donnons ci-après les discours prononcés aux obsèques de M. Gourret : 
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Discours de M. Etienne JOURDAN 
Professeur à la Faculté des Sciences, Directeur du Laboratoire Marion 

Au nom de la Station Zoologique, en qualité de Directeur de cet Institut, je 

viens dire un dernier adieu à celui qui fut pendant quelques années mon collègue 

et mon collaborateur. Je désire aussi apporter un souvenir ému à la famille du 

vieil ami dont j'ai pu apprécier les qualités du cœur et de l'esprit. 

Issu d'une famille marseillaise estimée de tous et réputée par son honorabilité, 

Gourret était destiné à la médecine. Il en fut détourné par son goût pour les 

sciences naturelles et par l'attrait qu’exerçait alors autour de lui l’enseignement 

et le laboratoire de Marion. Il était du reste déjà géalogue et zoologiste 

passionné lorsqu'il fut admis à la Faculté pour y entreprendre des recherches 

sur la Faune pélagique du Golfe. Il ÿ reçut fortement l'empreinte du Maître, 

à son exemple il est resté toute sa vie préoccupé avant tout de morphologie, et 

je n’abaisse pas le mérite de ses travaux en disant qu'ils paraissent guidés par la 

pensée du créateur de l’enseignement de la Zoologie à Marseille. Doué des 

qualités brillantes des méridionaux, à la parole facile et nette, écrivant avec 

élégance et lucidité, Gourret fut mêlé de bonne heure aux luttes politiques de 

notre cité. 

Il profita de son passage à la Mairie pour mettre au service de l'Enseignement 

supérieur et des sciences naturelles en particulier son intelligence et son activité. 

C'est pendant cette période de sa vie qu'il contribuait par un rapport remar- 

quable à faire voter les crédits nécessaires à l'achèvement de la Station 

Zoologique d'Endoume. Nommé peu de temps après Sous-Directeur du Labo- 

ratoire et chargé par Marion des recherches de Zoologie appliquée à l'Industrie 

des Pêches, Gourret trouva dans cette direction nouvelle une occasion de 

montrer sa personnalité. Ses recherches de Statistique, celles sur la faune des 

étangs de la Camargue et du Languedoc, sur les poissons et les pècheries de la 

Méditerranée occupent une bonne place dans les Annales du Musée de 

Marseille et le classent définitivement parmi les spécialistes de la pisciculture 

marine ; aussi jouissait-il d'une autorité incontestée et sa voix était toujours 

écoutée lorsque dans les Commissions du Ministère de la Marine, il prenait 

la défense des intérêts des pêcheurs de la Méditerranée. 

Malheureusement, et comme si toutes ces occupations n'étaient pas sufi- 

santes pour l’absorber tout entier, dévoré par ce besoin incessant d'activité qu'il 

a conservé jusqu'à ses derniers jours, entraîné aussi par une conviction profonde 



de l'utilité de sa mission, Gourret obtint de la Ville la création d'une École et 

d'un Musée de Pêche : si cette dernière fondation intéressante et utile ne lui 

donna que des satisfactions, il n’en fut pas de même pour l'École de Pêche. 

Les difficultés qu'il éprouva, les fatigues causées par ces constantes préoccupa- 

tions contribuèrent sans doute à préparer le terrain où devaient bientôt éclore 

les germes d'une maladie mortelle. Les premiers symptômes se manifestèrent 

à la suite d'une journée de draguage dans l’Etang de Berre. Persuadé qu'il est 

simplement indisposé et ayant une entière confiance dans l'énergie de sa volonté, 

notre collègue y trouve les forces nécessaires pour triompher de sa faiblesse qui 

va chaque jour en augmentant, il ne se croit jamais sérieusement atteint, et 

tandis que tous autour de lui sont effrayés par les ravages de la maladie, et 

assistent à sa déchéance journalière, il entretient ses amis de ses projets, il met 

en ordre les notes laissées par Marion, il fait son service de cours et d'examens 

à l'École de Médecine ; il prépare des matériaux pour rédiger un livre élémen- 

taire sur l'Industrie des Pèches. Peu de choses paraissent changées dans sa vie 

jusqu'au jour où il est anéanti. Il a vécu jusqu'au bout, et si sa volonté l’a tué, 

on peut dire aussi qu'elle lui a rendu, par l'énergie avec laquelle il a pu 

dompter ses souffrances, le bénéfice du mal qu'elle fui avait fait. Aujourd'hui il 

ne reste plus que l'exemple et le souvenir de cette existence d'efforts, exemple 

pour nous tous, et souvenir pour ses amis, pour sa famille à laquelle j'adresse 

l'expression des regrets les plus sincères d’une vieille amitié. 
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Discours de M. QUEIREL 

Directeur de l'Ecole de Médecine 

MESSIEURS, 

Quand nous perdons un collègue, chargé d'années, ayant rempli honorable- 

ment une longue carrière, faite le plus souvent de labeurs et de fatigues qu'il 

lui est permis d'oublier dans le calme et le repos d’une retraite bien méritée, 

nous considérons comme un pieux devoir de venir sur sa tombe ouverte apporter 

à sa famille et à sa mémoire l'hommage de notre sympathie et de nos regrets ! 

Mais combien plus profonde cette sympathie, combien plus cuisants ces regrets 

quand le collègue dont il faut nous séparer à jamais est un professeur de 44 ans, 

frappé en pleine maturité de force et de talent, alors que la vie semblait devoir 

lui promettre encore de nombreuses années de jouissances intellectuelles et 

morales, ces deux viatiques qui nous font supporter les peines et les soucis de 

l'existence ! Tel fut Gourret. 

Il était né, en effet, en 1859, à Roquevaire, ce coin riant des Bouches-du- 

Rhône. 

Son premier emploi dans l'Université fut celui de préparateur à la Faculté 

des Sciences de Marseille, en 1884; puis il fut maître de conférences à celle 

de Lyon, en 1885, et enfin professeur suppléant d'Histoire Naturelle à notre 

École où il fut nommé le 13 Novembre 1886. 

Entre temps, ayant acquis son diplôme de docteur ès sciences naturelles, il 

fut chargé d'un cours de minéralogie et d’hydrologie, le 16 Novembre 1893, et 

c'est dans ces deux enseignements qu'il donna la mesure de son activité et de ses 

qualités professorales. 

Travailleur infatigable et robuste, scrupuleux d'accomplir sa tâche, il ne 

voulait pas être malade, ou du moins surmontait la maladie pour continuer à se 

livrer à ses chères recherches scientifiques. 

En mème temps, Sous-Directeur de la Station Zoologique d'Endoume, par 

tous les temps, à toutes les heures, ne redoutant ni la fatigue, ni les intempéries, 

il montait en bateau, quand il s'agissait d’aller récolter quelque échantillon nou- 

veau qui devait augmenter les collections si importantes de notre faune 

marine provençale. Et puis, que de nuits, penché sur les livres, que de jours, 

penché sur le microscope, n’a-t-il pas passées ? A ce travail, il ruina sa santé, et, 

sceptique à l'endroit de la médecine qu'il voyait, en même temps, de trop loin 
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et de trop près, il aggrava le mal qui devait l'emporter et le terrasser à un âge où 
il eût pu fournir encore une longue carrière. 

Telle que fut la sienne, elle a été encore bien remplie. Tout adonné au travail, 

il ne s'en distrayait que pour goûter les joies pures de la famille entre une 

compagne éplorée, aujourd'hui. et de jeunes enfants, la gaîté du foyer. 

Que cette famille affligée, que son frère, sa sœur, son beau-frère acceptent 

les condoléances bien sincères de tout le personnel de l'École : de ses collègues, 

de ses élèves et de ses subordonnés, car tous avaient pour lui de l'estime et de 

l'affection. 

Les qualités brillantes et sérieuses de Gourret, les services qu'il avait rendus 

à l'Enseignement — et peut-être s’il eût été plus longtemps conseiller municipal, 

lui attirèrent 

des distinctions honorifiques méritées : c'est ainsi qu'en 1806, il fut fait officier 

aurions-nous aujourd’hui, à Marseille, une Faculté de Médecine 

d'Académie et, en 1901, dans la même année, chevalier du Mérite agricole et 

chevalier de la Légion d'honneur. Il voyait commencer le XX° siècle sous les 

plus riants auspices. Hélas ! ce ne sont plus que des souvenirs, mais souvenirs 

précieux pour ses jeunes héritiers qui pourront y puiser la force et l'énergie 

que donne l'exemple de ce que peut un travail assidu, honnète et consciencieux 

et leur conserver l'espérance de marcher sur les traces de leur père. Souvenirs 

précieux pour nous, ses collègues, qui, ne pouvant le faire revivre matérielle- 

ment, garderons à jamais son nom respecté dans nos archives officielles, à la 

place réservée à ceux que leurs travaux et leur mérite ont su préserver de 

l'oubli !... 



Discours de M. BARBAROUX 

Président de l'Association des Étudiants 

MESSIEURS, 

L'an dernier, presque à la même époque, tous réunis nous fêtions la distinction 

dont M. le Professeur Gourret venait d’être l'objet de la part du Gouvernement 

de la République. Aucun de nous ne pensait alors que ces agapes auraient de 

sitôt un si triste lendemain. Et voilà que les événements viennent de nous 

surprendre. 

Hier, alors qu on espérait que le séjour de la Suisse serait profitable à sa santé, 

nous avons appris la mort de M. le Pro’esseur Gourret. 

D'autres, plus autorisés que nous, ont dit quel fut l'homme, quelle fut sa 

science, quil soit permis à l'élève de dire quel fut le maître. 

Professeur à l'École de Médecine et de Pharmacie, il laisse à tous le souvenir 

de l'homme qui a voulu jusqu'au bout remplir son devoir. 

En effet, malgré les intempéries, malgré les fatigues d’un labeur assidu, 

malgré les progrès effrayants de sa maladie, tout le semestre dernier a vu 

M. le Professeur Gourret attaché à son œuvre. Il ne voulait pas laisser son 

« cours » inachevé. Amour-propre qui l'honore et qui, s'il a peut-être hâté sa 

fin, n'en a pas moins donné l'impression que M. Gourret était un professeur 

dans toute l'acception du mot. 

Sous l'égide de ce maître dévoué, nous aurions désiré travailler longtemps 

encore. Les Destins ne l'ont pas voulu. 

Que la famille du professeur regretté reçoive ici l'expression de notre vive 

douleur, et que les témoignages de sympathie qui lui sont prodigués soient un 

adoucissement à la terrible épreuve qu'elle subit. 

Cher Maître, dormez en paix, votre souvenir restera parmi nous. Au nom 

de l'Association générale des Étudiants de Marseille, au nom des Étudiants en 

Pharmacie, je vous adresse un suprême adieu ! 
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FAUNE CONCHYLIOLOGIQUE DE LA MÉDITERRANÉE 

Par M. Pauz PALLARY 

On a tant publié sur la faune conchyliologique de la Méditerranée qu'on 

pourrait espérer n'avoir plus rien à signaler de nouveau. Cependant, au fur et à 

mesure que l’on explore plus attentivement cette mer, on est tout surpris de 

découvrir encore non seulement des variétés, mais même des espèces nouvelles. 

C'est que la question d'habitat transtorme profondément les Mollusques. Si 

pour quelques-uns le changement de milieu n’influe pas sensiblement, il modifie 

beaucoup, au contraire, le plus grand nombre des autres : il eñ résulte alors des 

formes bien constantes que les naturalistes de l’école d’Agassiz considèreraient 

comme des espèces spéciales à telle ou telle localité, alors qu'elles ne sont que 

le résultat de l'adaptation d'une forme à un milieu déterminé. 

Or, quoi qu'on en ait dit, il s’en faut que la faune de la Méditerranée soit 

encore complètement connue. On n'a exploré que des portions du littoral, en 

général assez espacées les unes des autres, mais on ne sait que très peu de chose 

sur la faune abyssale. Il serait très facile de dénombrer les coups de drague du 

Porcupine, du Washington et du Travailleur : qu'est-ce cela en comparaison de 

l'étendue de la Méditerranée ? 

Ce sont ces recherches qu'il faut poursuivre si l’on veut avoir l'espoir 

d'augmenter nos connaissances sur la faune profonde et jeter quelque lumière 

sur les faunes eocènes du continent européen. Il faut poursuivre l’œuvre des 

Forbes, Mac Andrew, Jeffreys, et surtout de Marion qui a tant fait pour cette 

belle région de la Provence. Les résultats obtenus par eux et, plus récemment, 

par MM. Pruvot à Banyuls-sur-Mer, Mollerat et Claudon à Saint-Raphaël, 

sont de puissants encouragements pour ceux qui seraient tentés de suivre cette 

voie si féconde en heureux résultats. 

La majeure partie des formes nouvelles dont nous allons donner la description, 

se trouve dans les collections du Musée de Marseille, et c'est à l’obligeance 
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de M.le Professeur Vayssière, Conservateur de la Section Zoologique, que nous 

devons de pouvoir la décrire : nous tenons à lui exprimer ici tous nos 

remerciements. 

Les autres espèces font partie de notre collection. 

Les formes dont nous allons donner la description sont au nombre de 

douze et comprennent huit Gastropodes et quatre Pélécypodes. Ce sont les : 

Murex trunculus var. pagodula, Simpulum dolarium var. elongata, Mitra tunetana, 

Muilra cornicula var. glandina, Cyclonassa Vayssierei, Scalaria Jolyi, Natca 

millepunctala var. punctatissima, Natica hebraea var. zonata, Chlamys gloriosa 

var., Chlamys hyalina var. radiata. Mytlus orbicularis et Isocardia cor var. 

Valentiana 

MUREX TRUNCULUS, Liné 

Var. PAGODULA, PALLARY 

leon INC: 1728 

Tandis que dans la forme la plus ordinaire du Murex trunculus les tours sont 

étagés à angle droit ou légèrement obtus, ils sont au contraire à angle très 

aigu dans la variété pagodula. Ce seul caractère la distingue nettement de la 

forme typique et des deux autres variétés : falcata Brusina et conglobata 

Michelotti. 

On ne saurait attribuer la forme anguleuse des tours à une aberration quel- 

conque, car l’exemplaire que nous faisons figurer est parfaitement régulier et 

ne porte absolument pas de trace de déformation. De plus, nous avons observé 

des individus dont les tours sont moins anguleux que dans celui-ci, mais qui le 

sont cependant plus que dans la forme ordinaire : ce sont donc des formes de 

passage. 

On peut, par conséquent, considérer les variétés pagodula et conglobaia 

comme les variations extrèmes présentées par le M. trunculus. La variété falcata 

est surtout caractérisée par le développement des varices épineuses sur chaque 

tour, tandis que la variété conglobala est tout à fait mutique. 

Cette variété est extrêmement rare dans la Méditerranée, car nous ne 

l'avons jamais vu mentionner, et nous n’en connaissons actuellement qu'un seul 

exemplaire appartenant au Musée d'Histoire Naturelle de Marseille. L'étiquette 

qui l'accompagne n'indique d'autre habitat que : « la Méditerranée » : nous 

croyons cependant pouvoir avancer que cette variété provient de la portion 

orientale de la Méditerranée ; car nous avons observé des individus à tours 

anguleux dans un envoi qui nous a été adressé d'Alexandrie par notre excellent 

confrère M. Pachundaki. 



FAUNE CONCHYLIOLOGIQUE DE LA MÉDITERRANÉE y 

SIMPULUM DOLARIUM, LiNNÉ 

Var. ELONGATA, PALLARY 

Pre. 

1902. — Simpulum dolarium var. elongata. Pallary, Liste des Moll. test. Tanger, p. 14 

Cette variété est caractérisée par son dernier tour très haut et sa sculpture 

très atténuée, ce qui la différencie nettement de la forme typique qui est plus 

courte, plus trapue et à sculpture très saillante. C’est de toutes les variétés du 

S. dolarium celle dont la spire est la plus courte, le dernier tour plus cylindroïde 

et plus atténué dans la base. 

Dimensions : Haut. 49 "/", Larg. 30 "/". 

Le Murex dolarium est décrit par Linné dans la XIT° édition du Systema 

nalurae, p. 1223, n° $64. La diagnose est précise ; l'habitat indiqué est l'Océan; 

mais la seule référence invoquée n’est pas très satisfaisante. Hanley {/psa 

Linnaet Conchylia, p. 530$) écrit à ce sujet : « Le Triton dolarium des auteurs 

« (Knorr, Délices des yeux, pt. 2, pl. 24, fig. $) est marqué sous ce nom dans 

« la collection de Linné et correspond à sa description. La figure citée de 

« Bonanni qui représente une coquille blanche du Portugal, lui a été également 

« rapportée, quoique avec doute, par Lamarck et autres : cette figure proba- 

« blement a été faite dans l'intention de le représenter, mais le canal est 

« dessiné trop allongé pour un sujet adulte, et les dimensions trop fortes pour 

« un sujet jeune. Il est étrange que la pl. 52, fig. 20, 21 du troisième volume de 

« Seba, dans laquelle l'espèce a été représentée d'une manière suffisamment 

« caractéristique, n'ait pas été citée par Linné ; il ne possédait pas, il est vrai, 

« cette coûteuse publication. » 

La figure de Bonanni étant défectueuse, c’est évidemment celle de Knorr, 

qui correspond à l'exemplaire de la collection de Linné, qu'il faut choisir comme 

représentant le type. Cette figure mesure : haut. 50, larg. 40 "/", tandis que 

celle de Seba (pl. LIT. fig. 10) mesure : haut. 63, larg. $2 "/". Mais ces figures. 

de même que celle de Bonanni, représentent cette espèce vue de dos. M. M. 

B. D. D. en ont figuré un exemplaire vu de face, dans leurs Mollusques du 

Roussillon (pl. $, fig. 3) sous le nom de T. cutaceum var. curta. 

Le S. dolarium n’est pas rare sur les côtes du Maroc ; on le rencontre plus 

rarement dans la Méditerranée où il a été presque toujours confondu avec le 

S. cutaceum. 
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MITRA TUNETANA, PaLLARY 

PL: LWTÉMEIG- 06,10: 

Coquille allongée, à tours convexes, ornés de plis longitudinaux sauf au der- 

nier tour qui est lisse. Columelle ornée de quatre plis de couleur blanche. 

Labre faiblement strié comme dans les Uromitra. 

Haut. 30, larg. o 1/2 ; haut. ouvert. 14, larg. 3 "/”. 

Des éponges de Gabès (collection Pallary). 

Cette belle espèce se distinguera de Uromitra ebenus Lamarck : par sa taille 

plus grande, sa forme allongée, sa teinte uniformément noire, son test plus 

mince, ses tours moins convexes, sa suture plus oblique, sa costulation plus 

serrée et plus vigoureuse. 
Variations. — Sur l'exemplaire qui nous a servi de type, les costulations 

n'atteignent pas le dernier tour, mais nous possédons d’autres exemplaires dont 

le dernier tour est costulé, tandis que dans d’autres l’avant-dernier et le dernier 

sont lisses ! Enfin le type a l'intérieur du labre orné des stries caractéristiques 

des Uromitra, tandis que d’autres ont l'intérieur du labre parfaitement lisse ! 

MITRA CORNICULA, LiNNÉ 

VAR. GLANDINA, MoNTEROSATO 

PÉMEMRIG 210. 

D'après Hanley ({psa Linn. Conch., p.225), le Mira cornicula typique est une 

coquille de 41 "j" de haut sur 19 de large, de forme élancée, très bien figurée 

par Payraudeau (Moll. Corse, pl. 8, fig. 19). La varièté glandina en diffère par 

sa taille bien plus faible, ses tours plus renflés, et surtout par sa forme encore 

plus allongée qui rappelle, en eflet, certaines Glandines, comme le G. compressa 

Mousson, par exemple. Elle diffère du M. obtusa Locard (Prod. Malac. Franç. 

pp. 107 et 541, et Moll. Rouss. pl. 16, fig. 10) par sa forme plus élancée, ses 

tours plus convexes, son ouverture moins haute et plus étroite. 

Dimensions : haut. 25, larg. 6 1/4 "/”. 

Cette variété a été trouvée dans les éponges de Gabès et à Alexandrie 

(M. Pachundaki). 

M. Couturier, qui possède l’une des plus belles collections régionales de la 

Provence, a un exemplaire bien caractérisé recueilli par lui à l’Estaque. 

M. de Monterosato nous fait observer qu'une forme de taille encore plus 

faible, mais légèrement plus ventrue a été figurée par de Blainville dans sa 

Faune française, pl. 8, B., fig. 1. 



FAUNE CONCHYLIOLOGIQUE DE LA MÉDITERRANÉE re) 

CYCLONASSA VAYSSIEREI. PaLLary 

BÉMENEIGS HS à 16: 

Les Cyclonassa de la Méditerranée sont ordinairement groupés autour de 

deux types bien distincts ; l'un est le C. nerttea L. qui est la plus grosse espèce 

du premier groupe. C'est une coquille solide, déprimée, mesurant : longueur 

15 "/", largeur 11 "/”. (Dimensions de la fig. I, pl. 6 de Gualtiéri, citée par 

Linné). L'autre est le C. pellucida Risso, caractérisée par sa taille plus faible, 

son test plus mince, plus déprimé, et surtout par sa coloration. Ces deux 

espèces sont reliées par des intermédiaires qu'il est alors difficile de rapporter à 

l'une plutôt qu'à l’autre espèce. De plus, chacune de ces deux formes présente 

elle-même une série de variétés absolument parallèles : major, minor, elongata, 

depressa, inflala, etc. 

M. François Pallary nous a rapporté de Bizerte quelques coquilles récoltées 

par lui à la Pècherie. Entr'autres choses nous avons remarqué un lot de 

Cyclonassa qui se rattachent évidemment au C. nerilea, mais dont aucun 

ne dépassse 10 "/" de diamètre antéro-postérieur. On peut donc les considérer 

comme appartenant à la variété minor du C. neritea. 

Mais, en plus de cette variété qui ne diffère guère du type que par sa 

taille plus faible, nous avons trouvé quelques exemplaires d’une autre forme 

globuleuse, dont le labre est bien plus oblique que dans toutes les autres 

espèces. Cette descente du labre se constate dans d'autres exemplaires 

provenant de Palerme et de Valence (fig. 17, 18), sans être pourtant aussi 

exagérée que dans le type de Bizerte. 

Nous pensons donc qu’il est convenable d'isoler cette forme que nous 

dédions au sympathique Conservateur de la Section Zoologique du Musée 

de Marseille. 

Nous possédons encore cette espèce d'Alexandrie et nous l'avons trouvée 

également dans le byssus des moules de l'étang de Berre. M. Locard nous 

informe qu'il en possède aussi un exemplaire de Martigues. Il est donc 

probable qu'il s’agit bien d’une forme spéciale aux eaux fortement saumâtres 

et qu'on la retrouvera dans les grandes lagunes des bords de la Méditerranée. 

n 
ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE. T. VIN (ZOOL.) — 2. 
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SCALARIA JOLYI, MoNTEROSATO 

PLUS Tes 20 2 221 

1878. — Scalaria Jolyi. Monterosato, in Journ. Conchyl. p. 315-316. 

1889. — Scalaria Jolyi. Monterosato, in /ourn. Conchyl. p. 30. 

Voici dans quels termes, le Marquis de Monterosato fait mention de cette 

espèce : 

« La forme typique (du Scalaria communs) est commune (à Alger) comme 

& partout ailleurs, mais M. Joly a trouvé une nouvelle forme de très petite 

« taille, entièrement blanche, très solide, et à côtes rares et tranchantes. 

« Probablement elle devra être distinguée spécifiquement et, dans ce cas, 

« on pourrait l’appeler S. Jolyi, en l'honneur de celui qui l’a découverte. » 

A première vue, cette Scalaire ne semble pas différer de S. commutaia, 

Monts., mais un examen plus attentif fait reconnaître bien vite de grandes 

différences entre ces deux espèces. 

Le S. Jolyi diffère du S. commutala par sa taille plus faible, sa forme plus 

trapue, ses lamelles plus obliques et surtout par ses tours plus détachés 

alors qu'ils sont unis dans le S. commutata. De plus cette dernière espèce 

porte toujours sur le dernier tour un cordon latéral qui joint les deux extré- 

mités de l'ouverture, tandis que ce cordon manque dans le S. Jolyr. 

Les intervalles des côtes sont hyalins dans la nouvelle espèce, alors qu'ils 

sont d’un blanc porcellané dans le S. commulata. 

Cette Scalaire diffère du S. communis dont elle est plus voisine par sa taille 

beaucoup plus faible, plus trapue, sa coloration vitreuse d'un blanc clair, ses 

côtes lamelleuses encore plus obliques et moins nombreuses. 

Les caractères communs avec ces deux espèces permettent d'admettre que 

le S. Joly: est une forme intermédiaire. 

La forme typique mesure : haut. 15, larg. 7 »/". Mais nous avons d'Oran 

deux exemplaires d'une variété minor qui ne mesurent pas plus de : haut. $, 

Cle 0 EE 

Cette espèce vit sur toute la côte algérienne et marocaine (Bougie, Alger, 

Oran, Casablanca) mais elle est très rare. Nous sommes heureux d'en pouvoir 

donner une figuration d'après un exemplaire de Bougie, récolté par notre ami 

M. Arthur Debruge. 



FAUNE CONCHYLIOLOGIQUE DE LA MÉDITERRANÉE TT 

NATICA MILLEPUNCTATA, Lamarck 

Var. PUNCTATISSIMA, PaLLARY 

PME 107: 
/ 

Cette jolie variété de coloration diffère du rullepunciata typique par son test 

plus mince et surtout par sa ponctuation très fine et très serrée, alors qu’elle 

est très grossière dans le type. 

Dans l’exemplaire que nous faisons figurer, on remarquera sous la suture 

une bande semblable à celle qu’on observe chez le N. hebraea. Mais ce mode 

de coloration est exceptionnel : dans tous les autres exemplaires que nous avons 

sous les yeux on ne voit seulement qu'un pointillé brun-clair uniforme sans 

trace de bande. 

Cette variété provient de Gabès d’où elle nous a été envoyée par M. Edmond 

David. 

NATICA HEBRAEA, MaRrTYN 

Var. ZONATA, PaALLARY 

IPS CIS NA, moine 

Cette variété diffère du type par ses deux bandes brunes trés foncées, pres- 

que noires, situées l'une, la plus étroite, au-dessous de la suture, l’autre, la 

plus large, sur le milieu du dernier tour, tandis que dans le type la coloration 

comprend : « un fond blanchâtre varié de nébulosités grises à la partie médiane 

« des tours et teinté de jaune orangé à leur partie supérieure. Ce fond est 

« parsemé de petites taches fauves irrégulières dont un grand nombre, se réu- 

« nissant entr'elles, composent des taches et des flammules. Les plus grandes 

« de ces taches sont disposées en trois zones décurrentes peu apparentes ». 

(B. D. D. Moll. du Rouss., I, p. 141). 

Nous sommes redevable de cette varièté à M. Marius Blanc qui l’a recueillie 

à Tunis. Elle nous a été également envoyée de Sfax par M. Béde. 

CHLAMYS GLORIOSA, REEVE 

VAR. 

PEMÉEFICAA 

La classification de ce Peigne nous a fort embarrassé et c'est à M. le Doc- 

teur Bavay, dont la compétence pour ce genre de Mollusques est si appréciée, 
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que nous en devons la connaissance spécifique. Les affinités qu'il présente avec 

le P. vartus sont si nombreuses que nous l’avions tout d’abord considéré comme 

une variété de cette espèce. 

« Je pense, nous écrit le Docteur Bavay, qu'il s’agit là d'une espèce exoti- 

« que et non méditerranéenne qui serait la forme P. gloriosus Reeve du P. 

« crass'costalus Lk. Cette espèce a le bord cardinal beaucoup moins oblique (par 

«_ rapport au rayon médian des valves) que P. varius et présente en outre des 

« petites crêtes dentelées interposées aux côtes. Mais pour avoir une certitude 

« complète, il faudrait voir la charnière qui seule dans certains individus permet 
« de distinguer P. varius et P. crassicostalus. L'exemplaire du Musée de Mar- 

« seille viendrait, à mon avis, non de la Méditerranée mais de la Mer Rouge 

« ou plus probablement de l'Océan Indien ou du Pacifique ». 

L'examen de la charnière a pleinement convaincu le Docteur Bavay de 

l'identité de cette forme avec le P. glortosus. Je dois ajouter de plus que l'en- 

voi obligeant d’un exemplaire provenant du Pacifique a complètement modifié 

mon opinion en ce qui concerne la parenté de ce Peigne avec le P. varius. 

Toutefois il me semble bien qu'il y a un écart considérable entre le type du 

P. gloriosus tel qu'il a été figuré par Reeve in Conch. Illust., t. 8, pl. 30, fig. 

134, et l'exemplaire que nous figurons. 

Celui-ci diffère du type par sa taille plus faible, sa forme moins ronde, ses 

côtes bien moins larges et plus nombreuses, les rayons intercostaux plus nom- 

breux ($ au lieu de 3), les squammules des côtes plus nombreuses et plus 

saillantes et enfin par son oreillette gauche moins large. L’habitat normal de 

cette espèce est l'Océan Pacifique, l'Océan Indien et la Mer Rouge. (1) 

. Le Musée de Marseille possède quatre exemplaires de cette variété, indiqués 

comme provenant de la « Méditerranée », ce qui est un peu vague, et deux 

autres avec la mention « côtes de Syrie », ce qui est plus précis et permettrait 

de croire que cette espèce a franchi le canal de Suez et s'est introduite dans la 

Méditerranée orientale. Un des deux exemplaires indiqués comme provenant 

des côtes de Syrie diffère déjà des autres par sa taille plus faible et ses inter- 

valles intercostaux pourvus seulement d’une seule rangée de costules intermé- 

diaires, ce qui accentue encore plus sa ressemblance avec le P. varius. | 

Il est à souhaiter que des recherches plus étendues dans cette portion de la 

Méditerranée viennent confirmer la présence de ce Pecten dans la partie orien- 

tale de cette mer. 

Il n’y a d’ailleurs rien d'improbable, à priori, à admettre la présence de ce 

(1)' Issel ne le mentionne cependant pas dans sa Malacologie de la Mer Rouge, pas plus que le 

crassicostalus ou le porphyreus qui n'en sont que des variétés, 
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Peigne sur les côtes de la Syrie. En examinant au Muséum de Paris la collection 

Vassel, nous avons vu des Spondyles et des Peignes qui avaient été détachés 

des dragues et qui, par le moyen du matériel flottant ont pu être très facilement 

importés dans la Méditerranée. M. Bavay a d'ailleurs signalé un fait semblable 

d'introduction authentiquement constaté. 

CHLAMYS HYALINA, Port 

Var. RADIATA, PaALLARY 

PrMIPRETC Me 

1795. — Ostrea byalina Poli, Test. utr. Sic. T. II, pl. 28, fig. 6 

1900. — Chlamys (Lissopecten) byalina var. radiala, Pallary. ournal de Conch., p. 376 

Bien que Poli, dans sa diagnose du Pecten hyalinus, dise que cette coquille 

est lisse, MM. Locard et B. D. D. (Moll. Rouss. IT, p. 98) adoptent pour type 

la forme à surface striée parce que c'est cette forme qui a été figurée dans 

l'ouvrage de Poli. On pourrait admettre cette manière de voir si Poli n'avait 

donné une description précise de son espèce ; mais ce n'est pas le cas, puisque 

cet auteur dit expressément que la surface de la coquille est si lisse qu'on ne 

peut apercevoir les côtes qu'en éclairant la coquille par le travers. Or on ne 

saurait admettre qu'un type soit à la fois lisse et strié : il faut qu'il soit l’un ou 

l’autre et du moment que Poli a précisé ce point dans sa diagnose, il n'y a qu’à 

se conformer purement et simplement à celle-ci. On ne saurait invoquer contre 

cette diagnose la figure de Poli lui-mème : car s’il en était autrement, il ne 

resterait pas grand chose des espèces de Linné, puisque les huit dixièmes de 

ses références iconographiques sont erronées ! Nous admettrons donc comme 

type la forme lisse et comme variété radiata celle figurée par Poli. 

L'exemplaire que nous représentons est nettement caractérisé par ses stries 

bien vigoureuses et par sa taille plus grande que celle de la forme typique 

M. de Monterosato, dans son mémoire Rénision de qq. Peclen des mers 

d'Europe, in J.C. 1899, N°3, p. 9, dit que Lamarck avait déjà séparé sous le 

nom de P. flagellalus ‘a forme extrême costulée ; mais la représentation de cette 

espèce qui est donnée par Delessert pl, 16, fig. 4 et 7, montre une coquille plus 

petite mais plus transverse, à côtes peu marquées et à stries plus fines, ce qui 

différencie assez cette espèce de la variété radiata. 
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MYTILUS ORBICULARIS, PaLLARY 

Price 14e 

Le genre Mytilus a fait l'objet d'un travail de M. Arnould Locard (1) ; mais 

aucune des formes énumérées dans cette révision ne peut être comparée à 

l'espèce que nous décrivons aujourd’hui. 

Tandis que dans toutes les espèces signalées, la coquille a une forme inéqui- 

latérale, toujours plus renflée du bord droit que du bord gauche, dans le Mytlus 

orbiculartis la forme est presque orbiculaire et nettement équilatérale. Seuls, le 

M. pelecinus (2) Locard, et le M. abbreriatus(3) Lmk, peuvent donner une idée 

de la forme de notre espèce. 

De même que pour la variété pagodula du Murex trunculus, on ne saurait 

invoquer l'hypothèse d'une monstruosité ; car nous avons vu, tant au Musée de 

Marseille (Collection de la Provence et collection Sollier) que dans la collec- 

tion Couturier, une douzaine au moins de ces Moules présentant tous cette même 

constance de caractères et chez lesquels il est tout à fait impossible d’apercevoir 

la moindre trace de dé’ormation 

La Mytiliculture n'étant pas pratiquée sur les côtes de Provence (4), il n'est 

guère possible, non plus, d'admettre qu'il s'agisse d’une forme « qu'un élevage 

artificiel ou une sorte de domestication..……. a singulièrement modifiée » (5). 

Nous croyons plutôt que cette forme est bien une forme naturelle mais qu’elle 

est très rare. C’est même là un argument en faveur de cette origine, car s’il 

s'agissait d'une forme domestiquée, il est certain qu'elle serait plus commune. 

Le seul exemplaire que nous ayons pu ouvrir nous a présenté une charnière 

édentule ; il serait intéressant de vérifier si ce caractère est constant. 

Cette espèce est d’une belle teinte noire-violacée ou d’un brun foncé rou- 

geâtre, laissant apercevoir diffusément quelques rayons longitudinaux plus clairs ; 

les sommets sont fortement incurvés, blanchâtres ; les stries d’accroissement, 

surtout celles de la base, sont ornées de fines granulations. Enfin la partie supé- 

(1) Arnould Locard. — Revis. des esp. franç. appart. au genre Mytilus, Paris 1890. 

(2) Arnould Locard. — Loc. cit. p. 08, pl. IV, fig. r. 

(3) Arnould Locard. Loc. cit., p. 111, pl. IL, fig. 4. 

(4) En 1866-67, des essais de Mytiliculture ont bien été tentés à Port-de-Bouc, mais à notre 

connaissance cet essai est resté isolé et n’a plus été renouvelé, (Cfr. Léon Vidal: Essais de 

Mytiliculture dans la ferme aquicole de Port-de-Bouc, près Marseille, in Bull. Soc. Impér. d'Acclim., 

Nov. 1867). Ajoutons que la plupart des Moules consommées à Marseille proviennent de l'étang 

de Berre. 

(5) Arnould Locard, Loc. cit., p. 87. 
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rieure du test est ordinairement colorée par superposition d’une belle teinte 

dorée qui recouvre près de la moitié de la surface de la coquille. Nous avons 

constaté que les exemplaires de Moules vivant dans la zone coralligène des 

côtes d'Algérie présentaient les mêmes caractères de coloration, ce qui concor- 

derait avec la forme si régulière de cette espèce, pour faire supposer que ce 

n'est pas là une forme littorale, mais bien une espèce d'une zone plus profonde. 

Dimensions : diamètre antério-postérieur 37, diam. tranverse 28 "/", 

Ces dimensions sont celles de la forme la plus commune que nous considé- 

rons comme type ; mais nous en avons un exemplaire, provenant de la collection 

Mollerat et que M. Couturier nous a obligeamment offert, qui mesure : diam. 

antér. postérieur 68, diam. transverse 47 "/". 

ISOCARDIA COR, LiNNÉ 

Var. VALENTIANA, PaLLary 

PRÉMIFMErG RE 

Cette variété est nettement caractérisée par sa forme transverse ; elle est 

aussi de coloration plus claire, presque blanchâtre et son test est très fragile. 

Elle est d'autant plus importante à signaler que l'espèce est d’une grande 

constance de forme ; on ne connaissait pas encore de variation à cette espèce 

si répandue et si anciennement connue. 

Sous l'influence de la vieille opinion que la forme méditerranéenne était diffe- 

rente de celle de l'Atlantique, Reeve (Conch. Icon , pl. 1, fig. 4) avait désigné 

l'Isocardia de l'Atlantique sous le nom de /. Hibernica. Mais de l'avis de tous 

les conchyliologues modernes, il n'y a pas de différence sensible entre les 

individus des deux mers (Voy. B. D. D., Moll. du Rouss., Il, p. 317). 

La variété que nous signalons provient de Valencia où l’on trouve également 

la forme typique : mais la variété provient de fonds plus considérables (entre 

100 et 150 mètres) ; elle nous a été envoyée par M. Eduardo Rosellé à 

qui nous sommes redevable d'importants matériaux pour la faune marine du 

S.-E. de l'Espagne. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE 

Fig. 1,2. Murex trunculus, L. var., pagodula, P.— 3. Simpulum dolarium L. var., 

elongata, P. — 4. Chlamys gloriosa, Reeve, var. — 5. Portion du C. 

gloriosa, var. grossie 2 fois, montrant le détail de l'ornementation inter- 

costale. — 6,7. Natica millepunclata, Lmk., var. punclalissima, P. — 

8, 9. Müitra tunetana, Pallary. — 10, 11. Natica hebraea, Martyn, var. 

zonata, P.— 12. Chlamys hyalina, Poli, var. radiata, P. — 13. Isocardia 

cor. L. var. valentiana, P. — 14. Mytilus orbicularis, Pallary. — 15. 

Cyclonassa Vayssierei, Pallary, X 2. — 16. C. Vayssierei, type. — 17, 

18. Formes de passage. — 19. Müitra cornicula, L., var. glandina, Mon- 

terosato. — 21. Scalaria Jolyi, Monterosato. — 20, 22. S. Jolyi X 2. 
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CATALOGUE 
DESICOQUILLES PALÉARCTIQUES 

TERRESTRES ET FLUVIATILES 

de la Collection du D' P. HAGENMÜLLER 

(donnée en 1897 au Muséum de Marseille) 

PAR 

MarTiAL COUTURIER 

Aide-Naturaliste au Museum de Marseille 

En publiant le catalogue de la collection de coquilles terrestres et fluviatiles 

du Docteur P. Hagenmäüller, nous n'avons pas eu pour but exclusif de donner 

la nomenclature des espèces qu'elle contient, mais aussi celui d'établir la liste 

des espèces créées par lui. En outre de l'intérêt que ces types présentent, il 

nous a paru bon également de signaler une assez grande quantité d'espèces 

qu'il tenait de leur auteur, et qui, de ce fait, peuvent, au même titre, être consi- 

dérées comme types. 

Dans le classement que nous avons fait de cette collection, nous avons eu 

soin de conserver dans leur tube respectif, les étiquettes originales, annota- 

tions, etc. C’est du reste quelquefois par l'examen de l'écriture des dites éti- 

quettes, qu'il nous a été possible, en l'absence d’autres documents, de fixer 

l'origine des spécimens. 

Lors du transport de cette collection de Bône à Marseille, l'emballage, fait 

en l'absence du Docteur Hagenmüller, alors malade, fut confié à des mains 

inexpérimentées. Les tubes, boîtes, cuvettes, etc. contenant les coquilles, 

furent mis pèle-mêle dans des caisses;' de telle sorte qu’un certain nombre de 

tubes égarés de leur cuvette initiale portant une étiquette, forment actuellement 

un stock assez considérable d'individus indéterminés. Parmi eux, il en est qui 

portent une indication de localité, quelques autres, le nom du donataire seule- 

ment et les tubes d’une troisième partie sont privés de toute espèce d'indication. 

Le temps nous a manqué pour arriver à identifier ces coquilles, soit avec 

leurs types respectifs, soit avec les descriptions qui doivent leur être appliquées. 

C’est un travail assurément très intéressant que nous comptons poursuivre par 

la suite. 
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Signalons comme plus amplement développés dans le genre Hélix : la section 

des Xerophila (Held.) ainsi que le genre Hyalinia ; qui, indépendamment des 

nombreuses espèces mentionnées dans ces groupes, comportent environ 1000 

tubes de Xérophila et 400 d'Hyalinia indéterminés. 

La somme de matériaux du genre Hyalinia qu'il avait accumulés, nous fait 

présumer que le docteur Hagenmäüller s'intéressait plus particulièrement à ce 

genre et qu'il se proposait ultérieurement d'en entreprendre l'étude et la revi- 

sion, et cela avec l'agrément de Bourguignat. 

Nous sommes confirmé dans cette opinion par ce fait, que presque tous les 

tubes indéterminés sont accompagnés individuellement d’une note souvent très 

explicite sur l'habitat. Outre que ces annotations sont pour la plupart de la main 

de Bourguignat, les tubes sont du type de ceux de la collection que cet auteur 

a léguée à la Ville de Genève. 

Nous pensons que la publication de ce catalogue aura aussi un autre avan- 

tage ; celui de faire connaître à tous les spécialistes, quels sont les types qu'ils 

pourront trouver au Muséum et que l’on sera heureux de leur communiquer. 

C'est au moment de sa nomination d’aide-naturaliste au Muséum de Mar- 

seille (14 juin 1897) que le docteur Hagenmüller fit don à cet établissement de 

ses collections conchyliologiques : celles-ci constituaient la partie la plus impor- 

tante de sa donation. 

Cette collection, pour la formation de laquelle Hagenmüller avait travaillé 

pendant plus de trente ans, a, comme nous venons de le dire, une valeur scien- 

tifique considérable, par suite des annotations nombreuses qu'elle contient et 

de la quantité de spécimens de provenances différentes qu'il avait pu réunir. 

Hagenmüller avait l'intention de publier, avec tous ces documents, un 

travail considérable sur la conchyliologie de cette région, mais son état de santé 

ne lui a pas permis de mettre son projet à exécution,et, il est mort le 23 juin 

1900, sans mème avoir pu mettre en ordre la série de mollusques qu'il 

possédait. 

Aussi, dès notre arrivée au Muséum, nous avons eu à faire ce premier 

classement, en disposant cette collection dans des meubles spéciaux de la salle 

de Provence. 
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GASTIROPODES 

Gex. TESTACELLA, Cuv. 
NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

BISUICATA EC Ce RISSO Nr France-Italie-Maroc...... Letourneux. 

BoureUIgnAtI Massote" "+" BYTÉNÉCS A. esse Letourn. 

Companyonie- 7. Dup: Pyrénées-Orientales ..... 

ÉDISCIAR ss csembecee Bret. NICE eee cececersete 

Haliotoidea. Drap" FÉES toc ccooseecneuee Letourn. Bavay. 

MAUR ER dencre HeRUSS eee BTES ER Reese Bavay. 
RasCali. ="... Bite" Haute-Loire-Brest..... Letourn. 

Gex. DAUDEBARDIA, Hrrw. 
ATANTICA Ne eee RARE pa 00 0 BONE ere en mere 

BORNE ere rer eee CIESSEPE SE Crimes er. Retowzki. 

BÉEVIDES RE ere Drapreer Germanie eee ---r-- 

Var: Maravignæ....... Pirajnor SIGIlE = nn emmener 

Gharopia. 1e: PEfOURD SE MRBOÔNE EEE ess sn 

HAlCIENSISEER EEE re Westerl. GANCIC ER Re ee crosse Westerlund. 

LEGAL CHARTE Pr re ce Hongrie eee. 

LefonrneuxI 2-0. Bret AlEÉNEReCe ec ---e Letourn. 

NUPIBEND Eee -e-- Broterr-e- AIDÉ SE esse Letourn. 

Blatystomas fetourne-eee Kabylie ere teens Letourn. 

IR ETS SRE PE Drap”... Saxe-Cermanie..-----... Letourn. 

SAMI EE ET Bret GET Roue 

GEN. GLANDINA, H. A. Ab. 

ANS CRETE craie Brupere ee Alsénie-Sicile -1#--. Benoît-Letourn. 
. 1 tube œufs recueillis à Bône (Algérie) 

GEN. VITRINA, DRap. 

AUNUIANISE EE STUA Transcaucasie-Suisse .. .. Westerlund. Stabile. Retowsk. 

Bone AE SME ee ce Trgiont..-MAToscane tee -e Westerl. Stabile. 

BLEVIS Rare ane. Reruss er Italie-Carinthie eee" Westerl]. Stabile. 

Cho TEE ee Btiserre-ner (CHENE MS cpLtnece 

Diaphana "tee. Drap. Hrance-ltalien "#27" Westerl. Letourn. Debeaux. 

Draparnaudie ......... CUVE EFanCer see 2e Letour. St-Simon. 

Élongata te eneuct. : Drap rene Cauterets-Suisse Fete Müller. Westert. Letourn. 
EXCIS ARR CNE ESA APE Galicie ee" Westerl. 



24 

NOMS SPÉCIFIQUES 

Gale er cer 

Heynemanni.......... 

DÉFSCRIDIP PP REEESEEEEE 

Kotulæ”. 257" #6"retc 

IMADoSsseceacaosocec 

NIVAlIS ARR Peer 

Pellucida 2" 

Var:Bellardie--c"e.2e 

Penchnatie "#2" 

Pyrenalcal. "1" 

SERVAINIANA ee 

Ginttéiopoosacoooosoce 

AIPITUSÉEP EEE Lace 

Chloroticus.-..------. 

VarPudiosus ere 

Pergranulatus......... 

SMYNENSIS EE nee 

Verticillus" "2... 

Aclyophilha 

Ægopinoides ......... 

HÉQUATAS eee 

VariMaor ere crerrr 

Albinella®= 2. 

Alicurensisr "tn .% 21" 

NET ILES dede de ee 

ATTATIA AT eee eee 

Angistropha.......... 

Antoniana:.:..:.2..21. 

A PALIS EME, MERS 

ATIADTICA. 22m 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

Korpes Piémontis rte ce 

Koch": Brême-Bavière......... 

Westerl..... SUISSE ARENA ER REINE 

Westerl. . . .. (CHOCO eee 

Soc eue os (CAMES Mocrosonocce 

Bret AIDÉTIE renier ce 

HeTUSSEE Eee Marseille-Jura-Croatie .. 

Charpe MATE SondhSoeoroooce 

Muller EUTOPE AE ee eee 

Pollonera AOSTE creer sel-ere 

Bret ERÉCS 506500080008 

Kerus er ee Lourdes MER ARE Er 

SÉOIMPEE TE IAHLTEES 4-00 500 over 

Bret. VÉlrootobéosaotodooduc 

oo ues.e Garinthie: Te... 

Fenuss- Ft RATES 460220 200460 

halo ssoses TA ee A 

Éinsseren ent Érancers Cest 

Pre crc SNATc douce Lorosc 

Letourn Croatie Etes 

RME Craatier- Er miere 

Part. se 

RM se Croatie res. 22 eee 

Linie CROATIE ENTER ECEE 

GOELR EEE" PPAMOTSOMEEREE EEE 

ROthEPEEREE SON EE CLS 

Feruss- 1... Croatie co croco 

KO rer ÉUDÉe ocre. 

pire ron ce AIN Eee 

V. Mali -meIGreten Re nn MR RC 

Mouss...... GTÉCE NT REP 

Kobelte er Candie een er 

BAUER SEA ENS occooobocose 

Kobe ere ESpagne recette. 

Benoit... SIENNE STE MAS LE 

Paulue rer Calabre-Palerme ....... 

AldE Pontarlier-Calyados-Garanne. . . . 

Brie. Caucase ereeetrer re 

Paulueete Sardaigne ere 

Brett AIRERE- Lcee eo 

ORIGINE 

Stabile. 

Westerl. Stabile. 

Müll. 

Westerl. 

Bret. Retowzki. 

Bourgt. Letourn. 

Debeaux. Couturier. 

Westerl. Letourn. 

Westerl. Bendall. Monterosato. 

Bourgt. Stabile. 

Letourn. 

Letourn. St-Simon. 

Letourn. 

Coutagne. 

Bret. 

Stossich. 

Letourn. 

Letourn. 

Thiesse. 

Thiesse. 

Thiesse. 

Debeaux Brgt. 

Thiesse-Brgt. Stabile. 
Stabile. 

Bret. Monterosato. 

Monterosato. 

Bret. Berlier. 

Retowzki. 

Letourn. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 25 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS 

BAIME IE eee ce oe ShUtT Re 

Bertin een ee eue Calc 

B'AUNEER MR NET Shutt. 2" 

Bhdahensis.. 0. Brett 

Blondiana.-.:...--10. Bret. 

BOLTÉRIERE ire eee Far eeee. 

Tor ce 20 1100 Hagemn 

Bradÿpas. =... 4.02 Hagemn .... 

Calatafimiensis......... 

Camelinat #rer-.. Bret 

CANNES 2H rue BENOIT. 

GElANAEEE ARS ses Müller eE 

VarSiculae st. ee er Kobe... 

DS ICVETSI 2-7 Btté=".... 

VRSYIVAtICA er. -- Morch® 

1) NES EME en Mortill . .... 

Ghanceliana #7... Hagemn 

(CROIRE EP RARREE Htbdosooee 

Gircumlineafa: RUSSE 

Gontortula 2e. re. Kryn= =... 

Gontracta 2e... Westerl:"> 

COSSON ILE ces. Let & Bret... 

CONTQUINIER ES ee. Bret 

(CERTA SRE Pollonera,... 

Gnystallinar,%.. 415... MESSE 

Var Humilicola Mabille"""" 

» Subterranea....... Bret... 

GyYdoniensis "eee Blancrecrcr 

Ds GA ee 0e Brett. 

DS NHABES eReSr eee Benoit... 

Diaphana see Stud. 

Diaphanella: ARTE Ko Eee 

DiIAUETAS 15e rer sieste Pauluc 7 

Dinrdjurensis- "°°° Debirr. 

Dolerus- ARR nNE Brot rues 

DUPoIS ER. CHanpe----- 

Duportaliana.. "Herr Hagenmul... 

Durandojana.. "46... Brett 

Escualdunacica......... Bret ere 

Etrabdotas ="... Brate +. 

ÉRCAVAtA NE en re à Beaute "er 

Farinesiana....... Brote ee 

Éoderianas Lee. Bret... 

Érondosula tr mer Mouss..... 
ÉUeidA ere ee Parree cc. 

AIS SAR ERP Drapee 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE. 

HABITAT 

Sicile- Sardaigne-Mahon. . 

SICILE rs Pan 

Pyrénées - Montpellier - St-Cloud 
Uhatean-d'If. ........... 

AlReTIEs 

Roknia-Constantine ..... 

Galhtaimieee ere 

Jérnsaleme- "Fer. 

SIC er rec cr. 

NO; S be ac ceoocvorse 

Dalmatie tree -recee 

ŒAMCASE EP ENT ARC 

Berlines secs e-ueeccr- 

AIDETIE Tec eee 

ÉSpAPNe er Pere 

PIEMONT. ce 

ÉTANG EE Aer 

JUraEMISer ee ENT. 

GHIMEC- -onee 

KabMHe 2 A eNTE CC 

Palerme ss 27: 

Caucase. ACER ee 

Philppeville "rer eer 

Philippeville-""###""°0 

Aneleterre-ee--Ceetti-- 

AA ES RSS 0a0vnoc 

SATAIENE een. 

Mahon-Transcaucagie-Russie. . . . 

ORIGINE 

Bret. Monjo-Moragués- 

Monterosato. 

Bret. Letourn. 

Bret. 

Westerl-Brgt - Benoit - Bendall- 
Gredler. 

Leder. 

Westerl. 

Westerl-Brot. 

Bret. 

Letourn. 

Letourn. Brgt. 

Retowzki-Stabile. 

Bret. 

Bret. 

Delprète. 

Brqt-Berlier-Monjo-Locard. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Delprète. 

Letourn. 

Brgt. 

Retowzki. 

Monjo. 

Stabile. 

Thiesse. 

Brgt., Loc., Leder., Benoit. 

T. VIII (ZOOL.) — 4, 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

FUSCOSA AE CE CEE 

(GÉNER Ace ougaocoec 

Var Stnianiase "het 

»  SUbolabrar "ce 

Ciblonoccscccocdtidoc 

Gyrostoma............ 

Hagenmülleri.......... 

Hammonis 

PV MVASCONICA Eee 

Isserica Gp 

RAI RER ER ERETe 

ROVNICRIP EE PR CEE C CRE E 

RUtAISIANA EEE EE Eee 

Éamelliferar "tree 

Var. Ptychostoma. ..... 

Penopsilar eee. 

Leopoldiana .. 

MAaceana ec 

MELORBNSE SE 0000600000 

Mauricetlee--r.rerces ce 

Maurolici..- 2er. 

Méllini-25:..2..mctte. 

Méridionalis ........ 

Nhingrelica "Pc 

Naretuntermissa--"-2..- 

Monterosatoi........... 

Mortilletis. Re. 

MOtODI- ee -----ere 

NERO BE cccocosode 

ss... 

INTTETS EE Pen eee 

Var EiDICA- tete 

A 

MARTIAL COUTURIER 

UTEURS 

Drapreer.2- 

ANCeyeee er 

Benoit... 

Hagenmüller. 

Paul UC 62. 

. Italie 

HABITAT 

Sicile 

Suisse-Piémont-Pologne.. 

NraAnsCAuCASe 0... 

Suisse-Suëde.--...-.... 

Italie 

AIDÉTIE rec LOE 

BTS 2206002000 Lee 

Gatalogne-te ec rRe rue 

BEMROUENE EE ELEC ee 

PYTÉNÉES A CRETE EE 

Pyrénées 

Algérie 

Ollioules-Jura .......... 

GNIMEC se ee 

KUTATS nr A RE 

Candie 

Algérie 

Sant OEzaile er re 
Caverne de Thaya (Algérie) 

Vendée 

Sicile 

Italie 

SATdAIENE EEE 

France-Tyrol-Vénitie .... 

tale ere 

ORIGINE 

Brgt. Gredler. 
Westerl. 

Bret. 
Delprête. 

Bret. 

Westerl. 

Bofill. 

Bret. 

Debeaux. 

Bret. Mabille. 

Mabille-Dupuy. 
Letourn. Brgt. 

Brgt. 

Westerl. 

Retowzki-Leder. 

Blanc-Thiesse. 

Blanc-Stabile. 

Brot. 

G. de Mortillet. 

Locard., Letourneux, Bavay, 
Brgt., St-Simon, Berlier, 
Sabile. 

Brgt. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Delprète. 

Monterosato. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Bret. Westerl. Gredler, 

Westerl. 

Westerl. 

Westerl. 

Westerl. 

Brgt. Fagot, Berlier. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS 

NIHIAA RER 2 ee mice isole o MU RENTE 

VariBorealis een" Glessa.err. 

DRAPATISIACA ee 2e ce Mail -"1.0 

INIHOISSIMA ee... Mouss .... 

INITIAUI A: 2... : Drapl: 2724: 

Nodissogacacecene ...  Hagenmüller. 

(OLÉCTER EE RESTE EEE Parr sites 

OGNENUS EEE eee Bretestiree 

CŒpustana” ee... Bret 
ONVELOIUNL. Éineeescer 

PErSpeCtIVA. Me. cc: KODE SEE 

Betronella ete Chap e 

Phorbantiana.......... Bret e:cee 

Panel are eee ee PIRE ce 

ÉOIVEY ARE eee - Pollonseeete 

BTOTENSA Rs eereiemeis es Éerus ester 

RSATUTA ec ee Bret. 

Pseudohydatina ........ asso e de 

BUT ee c'e eme AIdeReEeeee 

VAT AVITiIduIAr en re GCIESSPRRESTE 

RAGE EE ER AIdER Pere 

Var ESiriatulas "eee Gray: 2". 

RAfeTANA ere ee Ce Soon 

RH ACAR EEE EEE Piste. 

Rossmaessleri.......... Westerl..... 

ROUVICHE EE -----cce Hagenmüller. 

SACERNUNAL- 6... ee. Hagenmüller. 

D ATAAI SRE Ce CC Hagenmüller. 

Septentrionalis......... Bret ere 

SÉNPUIOITeS EEE Monterosato 

SOCIERSRRRRERESEE Mousse 

Subphæniciaca ......... Bret 

SUPPIAN AE eee eee Brotere ere 

SUbpliCatellae....-. Hagenmüller 

SUPPLICATUIA. = ee Bretree ce 

SUDHMIATA ce Reimneee-r 

SHDURDANA EE eCe ce Montenperee 

SUDVITTEO AE eee Bla ane 

SUPPETIUA eee Rossmerr 

SYIVICOIAE eee. PaUIUC rte 

HRAURICAR eee esse GIE Te 

avisnanicas 7 Hagenmüller. 
ÉSER ee ee eo etetole Philiperre" 
HIRAVACAR eee se Hagenmüller. 

DnbOnOxIAee een Brgto.n.... 

ilrinacrinar 12740 .. 8 

Tropidophora.......... Mabille..... 

Humulonume re... Hagenmüller 

HABITAT 

Europe SE 

Moscou-Suède .......... 

Erancer 25 Mae 

Carfou 

Naples 

IAPAMmpelIsSA ee EEN Eee 

RÉMONRAEE EEE LEE 

MÉRIGRIE ARE er .. 

SICILE. Eee es 

CONS ET eue 

Caverne de Thaya (Algérie) 

France-Iltalie 

HONISe-rre 

Tyrol 

2% 

ORIGINE 

Brgt. Stabile Camerano 

Blanc. 

Westerl.-Leder. 

Bret. 

Monterosato. 

Stabile. 

Bret. 

Bret. Stabile. 

Westerl. Monjo. 

Bret. 

Bryt. Bavay. 

Berlier. 

Bret. 

Letourn. 

Bret. Delprête. 

Monterosato. 

Retowzki. 

Letourn. 

Debeaux. 

Bret. 

Delprète. 

Monterosato. 

Bret. 

Westerl, 

Westerl. 

Brgt. 

Benoit. 



28 MARTIAL COUTURIER 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

Menacoiana te een Hagenmüller. Venaco (Corse) ......... 

Zonitomaea----- cr Letourn--2" Kabylie ere cerree- Letourn. 

Zonulata CCC re Westerl Griméer- 2 "HAN E Retowzki. 

Arias bee fee tee done 2 Bone Re re  e .. Monterosato. 

BÆtICAS Let croL RME TEE Murcie-Espagne......... Bofill-Debeaux. 

BOISSIETI EE EEE CEE Gharpheeren bÉTIAdE Eee -re Letourn. 

Gandidissimar FFF 0e Drapeerri Marseille Algérie-Tunisie-Espagne. .  Mortillet-Boill-Debeaux. 

Var : Hierochuntina..... BOIS ee Palestine." Letourn. 

» microstoma ....... Menk- 2." MPIOVENCE Se ce eee Mortillet. 

D MAjOr. 2-2. 
(Deux spécim. de Tunisie ont la bouche colorée en brun, ce fait est absolument anormal dans ce genre). 

CAO MER re OlLV:. 2. ÉRANPE LEGER SEE Letourn. 

Var : Crapicarinata ..... Nouss eee SO peu Letourn. 

Cariosula ere cree MOMICh 0. Oran ere rerlene Letourn. 

Van iDEpressare er ler ve OTANPEREECEET EEE ...  Debeaux. 
Convidea:c 7-0: Dep SudlOranais rer Debeaux. 

ae re dite Mousse" SYME ET rer Letourn. 

Eimbriatas "Ce .ce Brett. Entre Jéricho et Betheil... Letourn. 

Kobeltiana er ere tr Dÿéooocsoc Oran Er re ee 
Bourguignat (in-excursions Malac. de Pechaud), fait observer que cette forme ne diffère pas du Lenc. Mayrani G. 

(observation de M. P. Pallary). 

Pemeslcirrererr- rer Éetourn Bret AMNURISIE nee EEE 
M. P. Pallary, croit ce nom manuscrit, et tombant en synonymie avec l’helix Tunetana de Pfeiffer. Dans ce cas on 

devrait adopter, Leucoch. Tunetana (Pfeif.). 

CÉusitanica #2". Breteeeece Pro Oran EEE 
D'après M. Pallary, ce nom n'a jamais été publie, mais cette forme aurait été décrite par lui sous le nom de 

L. rugosa. 

MaYrante ete ere. CASSER St-Denis-du-Sig (Algérie). Debeaux. 

VareaDebeauxie ##1ere KODAtee ee Nemours (Algérie) ...... Debeaux. 

Octinella  "*EPEECFEECE Bret Fe ter St-Denis-du-Sig......... Joly. 

Oftfiana ee Mr ee Éorbes ee ConsAntineR CEE LEE Bret. 
Var : Chionodiscus ..... Bree Algérie, Chaine de Monia. 

»  Spiranomala ...... Bret Gorges de l'Isser........ 
Pallaryie 74 Peer Debré: Dép'id'Oran "cree Pallary. 

Piestias. "che meaet ee Bigte-- INESTIEN 526880 à ne. Bret 

Prophetarumeete#r eee Broteienrre SHNE eee re 0 Rec Letourn. 

SANATIC A ec Eee Debré Ain-ben-Khelel (Algérie).. Debeaux. 

SARAOA eee mie Kobe Er Cagliari-Sardaigne.... 

(Thayacar ce Eee Bret Thaya (Algérie) .,....... 

Hutanodolena®#2e# #67 Pechaud®-.ThayalAlpeérie). 7.7 

GEN. PATULA, Ho. 

DebeauxI eee ee Bras ce AIDER creed 

Micropleuros-e--""#270 Paget ee CHMGEONe re crc e eee. MONO 

PyeInEA RE LE Draper tee France..." Morasies Berliet: 

Rotundatal ee rer MERE France ................  Bryt. Ponsonby-Bavay. 
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NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

Ruderatar "certe SU S Stuttgard-Piémont...... Camerano. 

RUDESINSPe Eee CCE Drap tee France, Algérie-Sicile....  Stossich-Monterosato. 

Var: Chorismenostoma.. Blanc,...... GHÉCENS 520: Pr ceeate Westerlund. 

GEN HELIX . 

Sect. Gonostoma Hld.). 

ATDYEI TA Re ee PEL SEE KETSasenetocoeccoree Letourn. Mortillet. 

Barbulds een @harp Portugal-Açores ........ Nobre Debeaux. 

GAnAN ET EE - ANNE Kuldscha-Turquie ....... Deb. 

HoloSetica PERRET E Stud. 2: SUISSE-JUTA Letourn. 

Lenoleuca..... ot Dre eee G Letourn. 

ÉenSPER-rere 1 Sn FeTUSSE GTÈCE SE Mess cues Letourn. Nobre. 

Var : Lentiformis. ..... PAEAl ae ere iNhessalie serre. Westerl. Letourn. 

ILNENEG PEER CNE RÉTUSSÉEREE France-Ténériffe-Algérie.. Thiesse. Deb. Monjo. 

Var ANNE ee. Paladin Manpen re dccececrore 

Obvoluta 1... MOEREEC"E Meudon-Gde-Chartreuse .  Servain. Mabille-Bavay. 

iNemcenensis® "°°°" Bitrosseoete MEME eee Letourn. 

Varn:APechaudi--. 2. BIPÉEEEEE Oran eee D. DEechaud, 

Sect. Triodopsis (Raîq.). 

Personata. ="... lames. MEUroper- 2... n. Deschamps. 

AGUIEATA ne css. MUR" AUTOTIREE ee rare res Letourn. 

Apart SEVRES STOCHNOÏMARE Er e Westerl. 

Pamellata® "#27 Sr Jef BTOTARE S ee nue me Westerl-Bendall. 

BUIChela EEE ee MUR EE Europe-Algérie. "0. Monterosato Bendall. 
VanaiGostata "fr. Mere Karpathes de Moldavie .. Moraguès. Deschamps. 

HENUIADEIS 20 Bron Europe septentrionale ... 

Seci. Petasia (Bk). 

BIdens re Ce Chemne-#" Suisse--Karpathes....... We:terl-Gredler-Deschamps. 
Œobresiana” 4..." AIR ER see - Bavière-Salzburg..... .. Gredler. 

Eden Eee ce. Drap DUISS ED A AE LE Gredler. 

ÉEnCozona eee Pages Carinthie ERPAEEEEÉEES Gredler. 

Sect. Pomatia (Bk). 

ATHPIPU A eee 0 +-- Patrie ecue ÉfolNe-Sparte eee Thiesse. 

AXEL 0000 on NNIPR SRE France-Algérie-Scutari.., Mabille-Monterosato, 

Vat=Sinistras. "1.1. - LANRochellEE EEE ee 

DROCAIATIS) 21e» LaROChENERE PE EEE 

» Macrostoma...... Bret ere NMEMCENTE MEL Ae Debeaux, 

ADENTAR Respecter BG... Toulon-Algérie.......... Martillet. 



NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS 

Var ACalariensis "0 . Ibreteererre 

» Koræœpælia........ Bret nier 
D SGCITITOPIA 26 Bree 

ASEMINIS : mes les soleils Bret cree 

Buchit, =. rer Dub 

Gastaneostoma--"#-7.. Pare. etre 

Castanostoma "7. Bret: ete 

Cinctas ee Nero MS eoce 

Var: (Gyrtolena.°2"""7 BH dodo 

EXOCROIETA EEE EE TER Letourn.... 

FIgülIRA TEE ee Darren 

Godetlanar= "tte. KObDEREE SEE 

Éucorume ete cree MüLIE SE 

Var: (Calechita te erree" BIS rec. 

DIACASTANEAE eee OV Ere 

Eutescenster ce. Zienle Er 

Mahometanas-e--- Bret. 

NEA c soccer osecos anne. 

Melanostoma.......... Drop:r---- 

Vera /Npttl;2 5250 0800c Pallaryser 

Nordmanni...:..:.... PAT REe EC 

NUGUAE = SR eee seee PAL ee ce 

Obtnsalsreerer eee Lien EEE 

Vare Bicinctat® Fr." Dubai 

PICENICA 6 etes Letourn. . ... 

Philibinensis "F0 Ne RES de 

PrætNHAS EE RCE. iber 20 

Pomacellar ere PATTES eee 

Pomatlan mere. .rr Eine esr 

VaretSinistralis "ce 

D'MBETUREA. Lester Parro 25. 

SCAN EE ee MoOuss.= 77 

SeCEFNUNAA. . 0 .. Part. 

AUCH EEE e Ko oo de 

VarRadiosa mere rte Pieple ere 

Hrixenostoma...---. 0 letourn"" 

HS IS ER ET Ce done Pie eetere 

UficensiS Ferme tete Bret ncece 

XCTUTNIA = rouen e Let. 

MES boonoenogosdeo Hagenmüller. 

ACOSMIAE EEE CR ECC Bree enr 

ACHAT EE CCC rrec ec Hagenmüller. 

AUVIONUM eee SERV Re ee 

ANGES 0008007 00 Hagenmüller. 

ATelatensis RARE certe OC 

ATIAE eee este le Bret en 

MARTIAL COUTURIER 

HABITAT 

AJACCIO Een EU. 

D evo oodéscevvonsbo 

INF Soccer toocconss 

ME Ssvooscestobo ce 

Grèce-Brousse-Angara ... 

IASan ane rer eee 

Italie-Bologue-Vérone-Macédoine.… 
(CAES 00m Tue 

Constantinople ......... 

HONENEPe EEE CAC 

SUCRE EE ECC CRE 500 

SIC C Er  erereerere 

Provence-Sfax La Calle-Malte.. . 

Carthage ... 
Tiflis 

…... 

ANSACE SE MR set 

Male RER ER as tente 

Montenegro—Dalmatie-Cattaro . . . . 
Brousse Femme eee 

Constantinople......... 

ACdelCoOmes- L'Er-Re 

Corte MrANERnerre 

ANSE 8360 0000500000 

Châtillon s/ Loire....... 

Arles 

ORIGINE 

Thiesse. 

Letourn. 

Mabille. 

Letourn. 

Letourn. 

Letourn. Brgt. 

Thiesse. 

Thiesse. 

Delprête-Mortillet-Gredler. 
Letourn. 

Bret. 

Monterosato. 

Letourn. 

Pallary. 
Staudinger. 

Bret. 

Retowzki. 

Retowzki. 

Letourn. 

Letourn. 

Letourn. 

Letourn. 

Mortillet. Letourn. Ponsonby. 

Gredler. 

Thiesse. 

Letourn. Brgt. 

Letourn, 

Letourn. 

Letourn. 

Letourn. 

Bavay. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 

NOMS SPÉCIFIQUES 

PALASICAZ 222 2 Mec 

ATIPeTANA 6  -e 
Barattel: 2... 

DAV ET ehemee 

Belloquadrica. 

BeVEAlSe ed: 

BIOSUrA SE... 0e 

Var : Hypogramma..... 

DÉRINÉCTTUPEA. 

Gataro ta... 

Gens INA. ce 

Chardonit. rt. 

Œhoretamestecces ie 

Comiana:: ::....0... 

Gortéensis.. 7 

GOSSONIL hist 

ŒyZiensiS Sr erer 
DATE ML re de 

IDICHO TRE SRE 

ÉUPROrCA etc 

Enphorcella "#70" 

Éuphorcolenas 27221... 

Euphorcopsis .......... 

Euthimeana 

Hamyi… 

HABITAT ORIGINE 

Alpérie. = ae ee Letourn. 

Villefranche" "Etre Lob. Fagot. 

Algérie-Soukarras....... Bret. 

ASie-Min- "Ste Mabille. 

DEatCAITe ec eee Loc. Fagot. 

HUNISIE. 2:02. sosererhee Bret. 

MURISIE: Re seine c » Brgt. 

UNIS Eee cheat ee Bret. 

JURA RER ce cotes Berlier. 

NH So 668040000000 Mortillet. 

HUNISIE eee ce pe Bret. 

MURISIE eee t -- Bret 

unis ie ee ee Let Bret 

Corse tr Fr trente 

AIDES REP EC rt -- Bret. 

Oran. crc bert. ce Debeaux. 

GCorses: ructiose tale 

ŒDITES 1: sacre. ce: 
Espagne RE rec ce Nobre. 

Mahon-= 22e. Rae Monjo. 

AIMÉ rer LL Letourn. 

ROkKn IAE EEE eee Bret. 

PATTES tot eme Loc. Fagot 

Bret. Letourn. 
EnfIdAMs a nette Bret. 

Bret. 

(CRÉES EE Te Bret. 

HUNISIC SEE here Bret. Debeaux. 

AE peneseercecce . Bret. 

AITÉTIES seau telle Bret. 

NEMOUrS Eee ed Bret. Debeaux. 

NÉE oo eco doc Bret. 

Fratis seen e ee Bret. 

Gorsef. 12.200 Bret 
NÉS Dee cc oocooocove Letourn. 

Locard. 

Algérie. cree dacieiie Bret. 

TMS os eeccocoeocc Bret. 

Castres Len Peer” St-Simon. 

Oracle Debeaux. 

Algérie-Espagne ........ Bret. Bofil. 

Golmar ee ete 0 ee 

Haidrar ee etre tee Bret. 

Hamadase ve" "GA... Letourn. 

EDYPIE EE Aer - 0e Letourn. 



NOMS SPÉCIFIQUES 

Herbatica 

sors. 

Khanguetina........... 

KOlEEnSIS TEE RER E 

MAtASTOIE EC ACESEMEMERE 

eucophora®"-##"°7-- 

DS EMA oo ctooncoce 

Dhotellieri® "#20 

Loroglossicola ......... 

Lotophagorum ......... 

Énteatas eme -ekere 

Madana 2e ee 

Mahmoudiana ......... 

IMaxensis 2 EARER ETC 

Mayeti 

Menmxicasee- three 

Micromphalus ......... 

IMICKOPRARA A EEE 

Miranella 

Misarella ete ect re 

Mouqueroni----"ereree 
OCCONEMA EEE Eee ee 

Palladilhei =". "#66. 

Pleurabdota (minor) .... 

Bomephila terre 

Private EEE ER EEE ee 

RamleensiS Peer 

RelGMEE ME RERET ETC 

RiPAGUTCICAE 

Ruposiusculae Ferre. 

RUSHCENAPE EP EEE EEE 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS 

Hagenmüller. 

Petourn #7 

Brptssntsse 

Hagenmüller. 

Berthier .... 

Hagenmüller. 

Bret. 

Bret: 

Parri: sie 

Bret 15". 

Let. et Bret. 

Let. et Brgt. 

Let. et Bret. 

Bret 

Hagenmüller. 

Pechaud.... 

Brett 

Bret ere 

Bret 

Let. et Bret. 

HABITAT 

STE 650200 6550000e 

Goerte-lunis- 8... 

NUS. HE Re: 

BÉÉioveconaoceecaobeer 

Deja sure DÉCO 

ANRÉRIE: 20 ENS ee 

AIDÉTIE. rec meeee 

Kerata 

TUNISIE SANS ne 

Alréme tante 

PTATIS RS M 

Villefranche rer. 

NE Gonconscce bac 

ÉvonSuissetrrerr-rere 

Algérie 
MPMVeENtOUX METIERS. 

INSEE acotanoncor note 

Algèrie 

GéTONEs A NE MMA Eee 

Carthape ere eR EE ErTe 

Trieste, Le RMMMANEnRt 

Espagne." -".-..-.-. 

Tarascon 

ANDÉTIE ERERRATCEer eee 

ORIGINE 

Brgt. 

Brgt. 
Bgrt. 

Locard. 

Brgt. 

Bret. 

Bret. 
Bret. 

Bret. 

Bret. 

Brgt. 
Bret. Letourn. 
Fagot. 

Pechaud. 

Mabille-Coutagne. 

Bret. 

Brgt. 
Letourn. 

Letourn. 

Bret. 

Bret. 
Bret. 
Locard. 

Bret. 

Locard. 

Bret. 
Locard. 

Bret, 

Westerl. 

Bret. 

Monjo. 

Fagot. 

Bret. 

Bret. 
Coutagne. 
Bret, 

Bret. 
Letourn. 

Bret. 
Bofill. 
Locard. 

Brgt. 
Bret. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 3 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

SAUTER EC RENE Blanc ee ANDÉTIER Rent Bret. 
SATODITUME Eee Westerl Italie e omencoe 

SeRÉCARIN- -.  Debe.. Oran See cit ee Debeaux. 

SOIAGIACA Re ere e Mabille..... ATCEUIL ee ess r-rhee Mabille. 
SHETOSREMESETRE OCR HebOUCRA Eee Bret. 

SPECALSE EE - -- Bret: Tlemcen-Carthage ...... Debeaux. Brgt. 

SDIRLIAEN ASE e - secetece Westerl..... Loc. 

SUPERIS ee ee © Cancel aie e Brett eee AE NIE tee rise eee Ple "Pret 

SHbnenIEC A Lee Brett. NE Ponant om Debeaux. 

Grnoler esse san Bret eee BEA cR ee ter Bret. 

Habaikanas ÉetetBrgt-ilDabarka +"... Brgt. 

RADAR ee ceevcee Hasenmillerm US Re ee Bret. 

JArSCONENSIS....-.. Bet er. MATASCON ee ee esse Locard. 

RAR ER s crpalees Brote Le: AIMÉ done dater cene Bret. 

INAVISNANICA. ce. HasenmullenaCorseee te te Bret. 

ébourband +. Hasenmuler Algérie Prec Letourn. 

TERESA IMUNIEREREET Dreste Peer Tee Stossich. 

TECI EPA EE Bret. MUNISIeS Eee ee 

NPapASTIENSIS : 1. Bret ere Brgt. 

Thodlaissse008602600 Berthe HNUNISIe ee ere Bret. 

HIbérnelae re. eee. HapenmuleMOOISetrE ere ee-- Bret. 

UÜnraSciata” 11. PGITÉEESCEE VAUEUSER ae eee me Coutagne, Loc. 

UFR AMAR EEE Hasenmuüulen AGorse Bret. 

CÉSATENSIS 2... Fan eee Toulouse er... Fagot. Loc. 

VAGANENSIS ee Hasenmaler MUNIE Ce Bret. 

MATAtA RES esmuettee Pine HAE ee ele ee Monterosato. 

MenuSEUla 20. HagenmulerRCApIRoSA PEER RCE Bret. 

VERMEL ANA... A EE qe MANETONEE MERE 60 Bret. 

VERRA TM TEE Hapenmulien Bon Bret. 

MANIA RES eme sienne e HapENnMUIERSRBONE EE 
MUIPIT AE ce Harenmulier AISÉE ee. Bret. 

PÉPPENSIS Eee recee Miss RAR ee eee ce mte ne Letourn. 

LERDADA SE Se see ee Harenmuler Tunisie ter... Bret. 

Zitoumicar 2... PePRetBre te ZITOUMEr ECC Bret. 

Subsect. Euparypha (Hrtm.). 

AOOUNRICA. eee: ce Hasenmuliermanerata etre rer Bret. 

DEEE ce ne Rene eee Marocain secte Mabille, Letourn, 

Din ESS RE etes Rampe" SEChamas etre Coutagne. 

GEMINAA Lee eee Mouss/-°°°° Gr\Canane te "en Gredler. 

GPA M etats es Charme #7 BEauCaire 0 cel: Coutagne. 

HiIPPONENSIS -- ... -e6lee Morelet::5:.:. Bones fe ado. 

MEDOEUCARE Brateeree INunisie ere coter 

HOCheana ne Meet. Brétensmse AGORA een semelle ce Coutagne. 

ESA Eee mL MüNESE Europe-Algérie 1. Ponsonby. Monteros. 

Van NIbinar re stt.t- PEL Sc Oran ce eee Letourn. Debeaux. 

» Rhodostoma ...... Drap Hiripolitaineeeeseeter.c 
RiSanelar 2620-20 SEE vos ac DURS PRE Eee Bret. Monterosato. 

BISADOIdES eee Mouss. Mogadone eee eee 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE. T. VIII (ZOOL.) — 5, 

3 



NOMS SPÉCIFIQUES 

ACCOMPSIAN eee 

Accompsiella 1°." 

Aradasie rec cemetec 

ATeNATUME- eee ee 

Are OUerMar ee Eee 

Bardoensis 2e PRE. 

Bérlierires me 

BolenensiSs cer ce 

BradybŒnarerre cr 

Chielorsosdosoocdductr 

Cedronica rer. n 

Gode A Re 

(Contrat Lasegdote 

Dantezretr cer 

HAlophila eee Eee 

lacertonume etre 

Matitima re Tee 

Mauretanica "#07" 

Mendranoler-erere 

MulsSonana ee 

MOësta RTE ee 

Monerear rennes 

Ouesseana rer 

Paladilhe Er APTE 

lAloisomobdounéan ce 

PSamathæa metre ere 

Pseudenhalia........... 

ROOBDTIS EEE EEE Ce 

SETINENDSIS RER een 

SIMUAARER EEE PES 

MARTIAL COUTURIER 

Subsect. Heliomanes (Fer). 

AUTEURS HABITAT 

BIS TA R EE ANDÉTIE ete 580 

Probe ce NÉE uaussvosesonee 

Bat NÉS donddetabanos 

ITA oo Boo ANPÉTIE ec ere 

Letourn et Brgt. Algérie-Tunisie......... 

PIERRE SIC Pret lente 

Bret ets AIDER cree CE 

lPettetibretMQunisie re cer 

FOnbes rer MISE Re Er 

Morele rte AIPETI eee re rer 

Brett. NÉS édnoanooande ns 

Bretesse: Alvérienmrerr ere 

SET ee NÉE 66080000 1000 

LÉPREDBrS LC MPAlEETIC MES RR PEER EEE 

LOC ETCE Montélimaree -"--F-ce. 

lebmetBret-MIUNISIEN EEE CE EME 

ÉNIVASPEERE. Gréce-lunisie "Free 

Brett eee JÉTUSAlEMEREE EEE EE PETE 

Brotrere ee Tunes. ane hes.148 ee 

Morelet .... Nemours (Algérie)...... 

KODARENENE Gibraltar ere re ne 

Mouainrein EEE ue concocéodena 

TEE EEE AITÉTIE Re eee aie 

DE 25% 060 OTAN PR EAN eee ee 

BTEÉEr Eee ANPÉTIe eee eee 

LOWER PEEEEE FTANCer Re rene 

DOS sente ANDÉTIE. Es tee aies 

Oliv (Gr (Crnenesare ses ts 

Ben esse SIGNER eee ee 
SAVaeca cc CONS RE E AEREN 

Drapreres France arr een 

ITA S 40 000 0 Teese 05e éonnases 

SO sco0se Algérie-La Calle. ....... 

HapenmulenmepiGaden rentree 

Patti 44e AlDÉTIER ERA er 

BIBte ee TerT IN coueondoscusbee 

Debrererere AlSeNe rer mire 

BIS ERCEER Montpellier #"errtree 

Kobe EEE Nemours (Algérie)....... 

Let-retiBret PPAISETE PETER ERP EEPECE 

Brotve Marseille EUR LE CEE 

Benoit "re SIC: ser ereuee 

Bip Ce LE SÉMRE RE CRE CET MCE 

Éerus terre EnYpte nr eee 

Drape""t AISÉE ER EEE EE 

Éerus er "re Algérie ce Ceres 

ORIGINE 

Debeaux. 

Deb. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 
Benoît. 
Bret. 

Bret. 

Letourn. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Bret, 

Coutagne. 

Bret. Letourn. 

Bret. Thiesse. 

Bret. 
Debeaux. 

Debeaux. 

Monterosato. 

Debeaux. 

Bret. 
Letourn. 

Debeaux. 

Benoît. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Bret. 

Letourn. 

Bret. 

Bret. Deb. 

Debeaux. 

Bret. 

Benoit. 

Brgt. 
Letourn. 

Bret. 
Bret. Deb. 
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NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS 

NOloSana eee... Bret 

ÉTUDE ER EE à sobede e Paule... 

WVAanaDIlIS 0e. ces cc Drap... 

Vatonrana "rer. Bret. 

NIDAAREE TE re tese MIE re 

ZADTESINAN Ses ee Letourn.. 

Subsect. 

AOlR décore eraecone Drap 

ATRANAA NE EEE ne ces Rossmie-""e 

PAROI Mae ss ce esse Hagenmüller 

AHANENSIS RE cer ee BretErre ee 

BOIS SMIPREe eee cer INéEVe ete 

Calais Pechaud... …. 

ŒAAONE eee Hidalgo? 

CTEMMASO Eee. KTYNIPEER EE 
DÉPTESSUIA NE eee Patreys.-ee. 

Dune does Bret... 

Explanatat encre MUNIE 

ITA A EN EENONC PIERIFEREREE 

ÉTAT Reese Dhrne#e-ece 

GATSOLE eee see BMINPDE---e 

HenONANd ee Bret... 

PedEnenIe er eee ue Diet ete 

LENCO Ee Hagenmüller 

Montserratensis........ Hidalgo..... 
RRIÉSTOÏS Eee sien Hidalgo... 

RORNIACAR RL ee lfibeeceec 

RoudaiTeanA es... Hagenmüller. 

ROUVIETIANA ee + ess eee Bretenerree 

ROZEUT EEE ere cer ee IMHChAe ee rre 

D CAINDAE EEE eee Hagenmüller. 

SAIT As : Sense e Bret eee 

HNEANAR A ue see cie Benoit... 

Subsect. 

ACTES OR EE Bret. 

AGO TIMES EURE DR ee 

AO ARE rctels Eye tee Elorence. 

EDS Le nee ele KODARE eee 

PAMIOTE ee ae ie ee ple cie DER 

ANETAMICA EEE ces à Hagenmüller. 

PA MMIONIS Ne eee ASChmM...- 

PAMPETA LA eee eue o Berthe". 

PATENOSAE EE eco cce PES ee 

ATIDONIS Eee en ee Rme see 

AMEN 0000 ONCE Bayern... 

HABITAT 

CCC 

ANSE ee Reese 

EUTOPE ES ee cree se 

LAPTES NE RER  Cterse 

Jacosta (Gray). 

Sicile- Algérie. ..... 

NEÉTESresdedouos AE 

Bardo-Aunisie. 721. 

AIBéTE-France Fr 

ET RE ee 

AIDER EEE CRE nee 

Asie Min.-Syrie 

Mostaganem ee"... 

MONTSERtAte cree 

BAlÉArES ec eme 

RORDIAE RER eee chier 

UMISIE RAR ME AAA 

KADMER EE CE ee- reeee 

Philippeville 
Oran. 

STAR ne iee Se tea e 

SIC SA eee unis Na ee 

Helicella (Fer). 

Astier nec 

AIDÉS ti rene 

France 

so... 

ORIGINE 

Coutagne. 
Bret. 

Bavay. Mortillet. 

Bret. 

Ponsonby. Bendall. 

Letourn. 

Bret. 

Brgt. Ancey. 

Moraguës. 

Bret. 

Debeaux. 

Letourn. 

Deb. 

Moraguës. 

Mabille. Monterost. 

Letourn. Mabille. 

Bret. 

Moralès. 

Bret. Letourn. 
Benoit. 

Bret. 
Letourn. 

Bret. 

Debeaux. 

Bret. 

Gredler. Delprêtre. 

Bret. 

Mabille. Brgt. 

Bret. Bofill. Monjo. 

99 EPA) 



NOMS SPÉCIFIQUES 

AREONIIArs NN. 

ASPANIA Es ere reel 

IAISTARAANAIN EEE RAR 

Bathyomphala . ........ 

BathVe rare ec erree ee 
Gandicans Free 

GeSpifuM RE eee CE 

Colomessiana 2777207 

Creticar Er rreie e 

BÉAErUNETS co0 cobococc 

DiSCrepans rer r cer 

DÉvVaUXE ee mecs 

Kabylana ee eee ee 

Limara is tf tee 

Megalomastoma ........ 

Meninxicar "77... 

Meraplas terre 

Nerlecta ere ere 

OVER EME 

OranensiS Pere ere 

OSWAlAE AA EEE et 

Parmipelonensis.-.---. 

PANESCONSR eee 

PNVCOPRV IAE RER EPA 

Planetica rat 

SUPATUME EE Er ET ee 

SUPSITIAtd ee eee eee 

Talepora ee Er rene 

MAUCHOMANA EME SEE 

Tenveria sr ere. race 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT ORIGINE 

Hagenmuüulen AISÉE PR Eee Bret. 

Hasenmuülle Corte PEER Bret. 

IEEE noce AE eme et ee à Bret. 
Hagen mullenmAlIGETIERErE ET ARR re Bret. 

Bret GÉTONES EEE CRETE Monjo. 
Gharpee-eee TAN Re Re Delprêtre. Gredler. 

Blanc"; Grecer RAR RC cer Thiesse-Bret. 

PIECIMERAEE Burope-ltalien "ere" Bret. Mortillet. 

Drap 17. TANGER ere Monjillet. Bofil. 

Broteeer AIDETIE Se ecette Debeaux. 

Kenus-etre SD 40 TOR CO ET de Thiesse. 

INTO AS 0 720 0 Caucase come Westerl-Staudinger. 

Tiberi ..…. ADEUZZES eee 

DEDRE TERRES Kabylie. ec te-cecte Bret. 

Hidaleo "Baléares AT Er EE Moraguëe. 

Brc ter eee Stjean-de-Luz. "70e Mabille. 

MUuePPEre ÉUTOPE Sr eee Bavay. Ponsonby. Berlier. 
NTÉSSARP RE GIÉCE M eee Wester]. 

Mabille..... Evonre ere re Ne Mabille. 

Hiorence + EAN 0 LCL Bret. 

PATTES ee AISÉE eee c-ce Ce. Debeaux. 
LiDIr ee EMA IR RAA Camerano. 

Debeaux AN MIBONDIe RCE (Bret. 

1 he co Érance enr ee rc Bret 

HasenmullIen AlSETIE PR ETET EC Bret. 

Mabille..... Corse. Tee metre Bret. 

BTE reere Manselle CCR ErC EEE Coutagne. 

RSS 000 Barcelone "Feet eCree Bret 

létnetBratm Alien EEE CC Bret 

Proteeeene Bret 

Drap. xt Érance-Algerie "#7 Mortillet. 

Hart eee" Croatie-Digne Italie ..... Bret. Letourn. 

Ie cescoc SEINS 600 0bo00e deb Bret. 

PetrnetiBiet UNIS EEE Pieter Bret 
Morel Eee (OXÉitasoocosonoseccoves Deb 

Brassens NE ob soon oo cop Bret. Letourn. 

ASC ee Espagne tree tr Bofil 

Berenguien Name Ce Cr eee Bret. 

ÉarenmullerMCOttErEr rer r EEE EE Bret. 
Hasenmuler Conte APErer FPE EEE Bret. 
Haipenmuliern MOCOTSCARPPEEEE PET EEE. Bret. 

Galerie RES ao radios Delprètre. 

Hartmeerere NIDÉTIC RENE RER Brgt. Letourn. Deb. 

Rossm...... Corsent- rs ME RE Bret. 

CIESS EEE CHMÉCE EEE TEEN Debeaux. 

Bret RIUNISeR SEC Doronèn 

Brgber rer rr NAS 0840 dau sde so Letourn. 

Michaud.... Provence-Malte. ........ Bret. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

anti iso 

INREOTOSIÆ 2... 

MESTATIS RM TE eee ce 

MUIBATISSIMA®. 

AN CALE RASE TER 

PADICINA es AU." 

VATERREMUIENIS ee 

ADERRATS Eee see ee 

Gallistoderma: "40" 

Candidula eee. 

Gaperatas ne NN 

Barcusiacars... NAN. | 

Caroli . 

Gernisiat sers: 

Conspurcatar. "00" 

CoStulatar”. 2m 

BHSNCtARS MANN. 

GENYMIIENSIS "22000 

Gesocribatensis......... 

IdANICAS SN 

Muggianica. 22222204. 

OUATSENSIS MS 0. 

Rallaresanas... «- -- .. - = 

RERIUTOSARE MARAIS. 

SAPUlIVARAS nee 

SÉTAtA RE ee ROM. 

AUTEURS HABITAT 

SERVIS Sc Erance-Algérnie. "Ne" 

Gless 2e CTIMEC A SRE 

Parreys.": EYES Lee cures eee 

Mouss...... Bélerade CE EE 
SERV tee AVISDON. =: 2: eee se 

Hagenmuller-AlcériIe "22.2... 

Subsect. Helicopsis (Fitz). 

fan. France M'.-Algérie ...... 

Bret eee AIPÉTIE RER RER Cle 

Mouss ...... Constantinople "5" 

Lowe.1#. ACOTES M es ciac sois ce ae 

HagenmuIer M RORNIA Eee. 

Hapenmiller MAlSÉTES. PEMERPE RENE. 

Hagenmuüller-_Djurdjura:"""""2#e0e0r 

PetAeHBret MAIDEN PE EEE 

Stud .. EUTOPE rene. 

Mie: 2:22 Angleterre tre 

Mabille GTASSE RE re 

Dhrn BaléATeS. 2e. 

Gharpret lououse eee... 

Draprcreeee Algérie-France-Baléares.. . 

Piecleerere MhbNINSE Rte - cree. 

Broter ce. FTANCE NS. m2 2eme 

Brete rer NET Bob oédoecocenoec 
Bret rt. Neuchatel en ee. 

or tr LYON MES se à 

Tone IANES coborcerceboncec 

Bret e ee ROKNIAEE- RE. -L-cecee 

Brstts te SEChAMAS Er 0. 

Bic Algérie-Espagne ,....... 

Parreys.=-." (Ori ES oosobooee 

Bree. 

SÉOSS eee ISERE 

SOS ÉREbeooddeconcostoe 

Fagot.... ieoMendaccdonec eo 

Faso ere Espagne." ct 

Hagenmuller Mlunisie- CRE" CrEre ce 

Mabille #57 Dignesr re 

ADSChmM:. 11 MItAlIERS At 

TASSE PEER Ep YPte ame 

Mabille..... SEM ER see aie eie 

Bréterreree AlTCTIER re tt CES 2e 

Fagot "tr ROME ER 

Bretittre-ee Vaucluse EEREREE EEE 

MSSPRET ER". BidaSSOA = rene 

Mull5e Naples 

ORIGINE 

Serv. Brgt. Coutagne. 

Debeaux. 

Bret. Moragués. 

Brgt. 

Thiesse. 

Nobre. 

Moragués. Berlier. Mortillet . 

Ponsonby. Bendall. 

Mabille. 

Moraguës. 

Brgt. Monjo. Coutagn Mortillet. 

Debeaux. 

Coutagne.… 

Coutagne. 

Mabille. Servain. Bavay Brat. 

Coutagne. 

Bret. 

Bret. 

Mabille. 

Camerano. 

Letourn. 

Mabille. 

Letourn. 

Bret. 
Coutagne. 

Mabille. 

Letourn. Westerl. Mortillet. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

Var . Milssoniana ...... 

SUPAPICINAR RCE 

SUPCOSHUIATA E -e- 

SubEtynIKIle- + Le 

Submeridionalis........ 

VEN cosopboe ons 

VIVIda ee ereeeetee 

ADNA cercle Deodooe 

Arcentophild-ee--e-e 

CATONÉE PETER CELLES 

COnICA SE EC Ce 

Didymia ..... 

Didymopsis..... 

Edetanarum..e-."".--0 

HÉNOS 005660000080 

Enucallochroa®"""-"trercr 

EUCOrœAR rene HE 

Güimetls terre. 

Hellenicar=###0"re0te 

Éipponellas 2er -FFERre 

Licadiensis 

MaActinieA --.--rreece 

Madanis te. ---0-f.e 

MajOricEnsIS "277 

Modica:= "2h 

Penchinati "Et: 

Ponsonbyl---re-rere 

Pyramidata........-... 

Scitula 

Sequentiana ........... 

SpOrele eee Pere 

aDarkana rec tE 

(HACAPICAL Eee er 

Tarentina ee Pere 

Tauritas 2. ereetee 

Merrestrisca cree 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS 

Bret 

Braten 

Bret 

Hagenmüller 

Subsect. 

Hagenmüller 

Mabille..... 

Drap certe 

Bret. 

Bret..." 

Let. et Bret. 

Let. et Brgt.. 

Let. et Brgt.. 

HABITAT ORIGINE 

SUISSE CE CR EeLe Westerlund. 

Munisie nee. chocchee 

arhouat- PP FRE ec. 

RAEME ICS S 2000000008 

NEC, coorscvooedesoe Bret. Monterosato. 

IEEE So npoñosoccosnee Fagot. 

Egypte cc 
MATE: aorcocaopcoecopee Westerl. 

SÉCHaMmaAS ee Coutagne. 
SEChaimas Creer Coutagne, 

MNESCorsoconbeseconee Bret. 

Turricula (Bk). 

NÉE REF Brgt, 

Fontainebleau" "67" Mabille, 

SICe en ee el Benoît. Monterosato. 

Frances screen. Benoît.-Brgt. 

IMMÉzmpeduser--2 "226. Monterosato. 

GHÉCeR ECC. here Westerl. 

DEllys er tee. Bret. 

AlDÉTIE Ce. cet Bret. 

Palerme... eee. Benoit. 

BrovenCer EE er ere Brgt. SSimon. Moragués. 
ÉSypie- cr ---cocece Letourn. 

AlSÉTIE ect Bret. 

ESVpIER rec po Letourn. 

(CEST ons db 0600 Thiesse. 

Bône cette Bret 

SIC ER ere ee Bret 

Fratis Ha PRE ere Bret 

MAJONqQUEr SEE CEE ET 

(CiÉtién omaoonaneo ere Debeaux. 

Barcelone: "ere cree Bofill. 

Oran ee ELEC: Debeaux. 

NME ads bons cree Brgt. Benoît. Mortillet. 
Marseille "Teener. 

SICIIER Ce cece dois Monterosato. 

Algérie-Madhia......... Bret. 
Mabarka = e--reeee Letourn. 

INMOCaoaacausousc dde Brgt. 

Malte ere RE M e Bret. Delprêtre. 
SEE recsoseoccococe Brel. Mortillet. 

AIDÉ NE teee ne St-Simon. Letourn, 

Gabes M ec. Bret. 

GTÉCE RE Crcccenire Thiesse. 

Mebourkate etre. Brgt. 
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NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

rOChIUS EAN E Re" POÏr. 2: 52522 Marseille "FAP" "PRERRSe Bret. 

INEOCHIEA ee 102.20 Beifeerrr ee BONE EEE LS ARS 

HITOChOIdES PAPER BOT se. Algérie, Baléares, Provence Brgt. Maraguès 

Nuberculosae. "4... Gone... JÉNDSALEM EE ERA NE Letourn. 

INTERESSE EEE Parr Ale eee ere 

Warnieriana. "0. BITES E bd e AIBÉTIE Re EE 0 her Bret 

ACITARS LES esta o ce MU REP EE AISÉE Eee Ces. Brgt. Debeaux. Bendall. 

Barbara"... Ines AUTÉTIE pee semelles 

Bulimoides-_ "7". MoglandemltalemerRe er tee: cc. Lahille. 

CHOLET ER ES Diéioccsoce Alpérie-Hérault.-#::5.°" Benoit. Letourn. St-Simon. 

ÉSAMMOICAE EEE Morel re AISÉTIE Re secte 

Solitariai #0. Ve MP OIE eee MAO TQUeE er eet-- Monjo. 

VERTOELaa tatoo ouee Feruss---. SYrA-IOUlONn 00... Bret 

Sect. Macularia (Alb.) 

TAGTEA ee 0e dues MOULES AIDÉTIC=e----re-e Bret. 

Vans rAlbicanse "2707 Bret ere Unis sms Debeaux. 
Var. Albicans, passant à l'H. Calendyma. Brgt. (Benissef). Un exemplaire est remarquable par l'épaisseur de 

son test qui rappelle celui de l'H. Kèbiriana Pal. 

GalEndyMA RE Er e CE Rs oc.eoere JARachepoum. "Re" id. 

BUNELATL. = ere MuILPEERREE AIDÉ rer id. 

Vers MAG 0e oem NUE EEE DA ne nee a ee as id. 

» Punctatissima..... Jantes OA ERA TE id. 

»bredeand.- 7e DEb er r rer Broad PACE Deb. 

ÉUEASIOrAE ee. Mer. Bretrereer AISÉTIE Re eee Debeaux. Bret. 

Jourdanianas.""#"#. BIRT ANRERS lement er ecte id. 

BEaudotianae "1... BIPREEEE ONE SRE ASS TEE id. 

MYTIStIgmCæa ne Bret res AÉAGovaorocrodaeoco id. 

PAFANNAE 2... env er. Dauer Adsoc oc asbnc id. 

Vers ZE ÈS Kobelté=”-#" (ist. H. Dupoteti-Ter)... id. 

Rluctuata Mere Fagot ONF RER EEE EEE CE id. 

APaloleDa er CRC Bi ocooec Pefpignan= "er. Bret. Nobre. 

HUCASIEE ee esse: Deshereerrr INSEE ocoobepoe Deb. 

Var : Ghazzouana....... DEDARPEr ET D tete id. 
BESUITADA Do 000 BEMTEL oo oodovvb bone dc id. 

WAMTONLE re see cie Denver Altérie-Dayareerteertee Pallary. 

BNC A ne De eue ee Morel" AlPÉTIES Er Me Bret. 

ETAT ETES ERNONE DÉbeeneas Oran (— Engastora Brgt). Debeaux, 

SUBMAUT A eee eee Rastoe see Nemours (Algérie) ...... id. 

RETAVANA ere eee Mousse Reraya (Maroc) ......... 

HENOpPRIA EE PEN Br'etereecee NEC 6oesBlondoonee Letourn. 

SImOChellas ee. Bitiracos ace OFANAS EEE PEL E Bret. 

OdOpachyas "7..." Bifibontcboc » (A. Flattersi Ancey). Debeaux. 

StOmatOdER see BIT dodo oc OlEMoroanoosoocdeeutoe 
Bourguignat in Excurs. malac. dit qu’il n’a jamais publié ce nom (Pallar). 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

Zafaninoides. ere. 

BrODETAR EE P EEE EEE 

SepUVANA pere 

SAANA EE eee ere 

ATICRENSIS. ce 

Var : Lobethiana........ 

Dupotetiana "MCE" re-- 

Var: Subrevieri........ 

Abrolena:: "enr e 

Van Albidulanr ere 

Chotfica---.--r---... 

Doubleti er eme 

ACatergastran = --- ee 

AIMbENSISSeE. eee 

ASE een remet 

Bleichene eee rertce 

Bonduellensis.......... 

Monaccensis.-..:.-.... 

Brevet entre 

PIestastra "Eh -cr-ce 

Lucentumensis...,...... 

Jaquemetiana .......... 

DÉSITEMOIES 000 dovocde 

Xanthodon ... 

Xanthodontoides....... 

Burn meme be rere 

Minoricensis---.£t.rcce 

Var : Compagnoni...... 

Balearica.. 22 2--rctee 

Godrinptont- "222270 

Var: Mi 

BlANGle screens 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

Dessous Oran Ce. Meter 

SEA govnac Gibraltar #27 crc. 

SERV ECC 

Bret. 
Dodo Bas ete AlDÉTICR ceci 

Brore ere MAMooomooopococonos 

Dep ere" SaidA te retro ee 

DE docs NÉE oo 0 ce done 

DebErEr rer 1 remercie Ce 

1e cese0o IAE ee eine 

DEDÉREEEEEE de eee 

Brotee je ARachepoume- Pete 

Bret --e"e JMHabibas re 

ATCE ME Oran recrue 

Bret ect ANDRE. ere to 

Bret... GE OMC Bois toner 

Bret cree en 
Deb'etBret -MOran 2e Re tree 

KObrrre re Cilieiléines ss toooot come 

Breteree ce SÉDENISIAU SI... 
Paladh.""" MES somonoceroodusec 

Bretteeeese MeCRhéTaA tee Ce cr 

Ramb..-.: Monaco (fossile)........ 

Brett NÉDMIOUTSE EEE ECC 

Bret NÉE oops ocooncces 
Brotenrere ET Ce speboaeunic dc 

Bref". LEE iarécoosécogue 

Broteeerree Bécasroboocso cos 

Lite dede de 0 HN So bodg oc oc do 

Nes es eme ac JPARachepoume-- "1. 

DES s6oca00 Nemcenerreee ter 

ER Booosc BECEL ES oobouoccocovccu 

Mifére. ee Minorque--e- ce Lecer 

Hidalgo ..... M ES eus oneode 

PIERRE IR certe 

RES 20800 Ciliraiiéieseeeseoooaoe 

Pire ce Majorque tree ee -rrec 

Hasenmuller Maroc Pre rer CEE 

Bret ee ee JRachepoum.... 2. 
Gray et (CEE Jocanocecoomrons 

Graye Grece cEreeeec-reree 

Letourn-ee MES 0 S600vnoecccono 

Morelet”-> Constantine CEE 

Bret. Gorou--Fereree-coerce 

Éeruss = Espasne-e--e--Ercrete 

Brett MO ocouceoccocoote 

INTER" AIT ER EE CCE 

Blanc Gaïduronisse 7-7 

Marches IÉNRAESE o666b00oaoc 

ORIGINE 

Debeaux. 

id. 

Debeaux. 

id. 

id. 

id. 

id. 

. Debeaux, 

Deb. 

Deb. Brgt. 

Brgt. 

Bret. 
Thiesse. 

Thiesse. 

Letourn. 

Letourn. 

Servain.Brgt.Ponsonby 

Thiesse. 

Letourn. 
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NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT 

Merniculosar 2e" rt0r Morelet..... Sud-MAaroc Crete 

Raymondi ee" e"2""57.. Moq. Tand Orantte ONCE LEtE 

HeURAtE 7. -c BRatooroees Tunisie re CCR 

Maresii.feeeine Rte Grosse. Algérie ( — H. Tigriana Mar. ). 

ÉMmbiareee Cr CUER Bifiisoccuree IMRachesoum.. 2##8-. 

Oran Est Joly et Deb Nemours (Algérie) . 

Hieroglyphicula ........ Müll....... HÉMESS 000608 he 

NICIENSIS eee FeTUSS NICE eee senc 

Globularis Ce enre False 3080 SIGNER ren eee ne os 

ByEnocheilta "SRE Eee Bret AISÉE ee chere 
AICArAZANO ete te Güirao. ee Espagne Ce cr. 

SUHOTONTA Brest ere NTAROC es ere cola ere 

Dicallistodon. A5". Bret ce MAROC ee Ces Mae 

Constantinæ he". Bret Constantine-Tunisie...., 

BrOChar tete ee BIECEPEECES NIRÉTIG eee craltet 

Boghariensis........ DeDÉPPES TE NEToo canon 

SUNEENTINAs. » +... A. Schm Italietme-SEnetimere 

BÉAUNUEREe Mouss . Maroc. 1. .-Mmdc 

Gberndorfenhete ere. Kobelt--.. MOnaD tr ER Am ae 

ANAS As truite MOUSE EEE Djebel-Takrida (Maroc) .…. 

Subsphæromorpha...... Hagenmuller- Baléares 227 27. 

Alabasinitesee rene. Miche. OMAN Creme ee 

SOIT ee RE IEM Michaud MNOran Er SR Am. 

Globularis. TEEN Liepleeres SICHÈRE 2 en eee Bb 

Sect. Iberus (Alb.) 

Diarbekirana Bis tereence MOSSOULP PETER EE Le 

Drepanensis ee. eee Hueteesee SIC ne ess ess 

Grohmäaniana”. PRISES lorniTeccemaorese 

Halmyris CCR e Maille er CONS ss. mere 

RACINIANA Es eee EMIDE EE SIG Er ae sen cles 

SEADEIUSEUlA Desh=""##r IC D AMOEONE pr COR 

Spinplana 22. ce Olivier. iberniaden ere 

SHITAN ARE ee Morele=e"" MO AN Essen era 

Subsect Murella (Pfr.). 

ASGNETÆE NS 2.2. elle Kobelts”.... TAPANIL, ee 

Genestinensis. "207 ILE CODES AC oc teeoacodoooac 

ŒRARISIA ea eoe Bret Car ert. Barcelone -2#2%7 7... 

EDEN IA EC ee PIR eus -e SG  oonmonoooccooice 

VarmHuetiana "0... Benoit. Idees eue eee 

EURE Re nn ne 2 Hagenmüller Corse rec 

Hospitanss rc: «Benoit. GÉNES A re CA. 

VamaDepressas "#7. Faul-rerre-e Cagliari ee. 

JÉATESE OS SERRE Paul SATA BNE A Re 

MABNENTE See. Gantr 2. MATERNEL. 
MÉDTENSIS EMEA. Feruss Malte Ra. 

ANN. MUS. HIST. NAT. —- MARSEILLE, 

ORIGINE 

Bret. 

Deb. 

Deb. 

Deb. 

Bret. 

Mabille. 

Deb. 

Deb 

Brôt, 

Brgt. 

Bret. 

Letourn. 

Benoit. 

Bret. 

Monterosato. Letourn. 

Monterosato. 

Mabille. 

Benoît-Monterosato. 

Monterosato-Benoît. 

Mortillet. 

Benoît. 

Debeaux. 

Bofil. 

Benoiît-Monterosato. 

id. 

Mortillet. Mabille. 

Mabille. 
Ponsonby. 

T. VII (ZOOL.) — 6, 



A2 MARTIAL COUTURIER 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

MUTALIS ERP EEE EEE Mülle +." Ita re ere Benoïît-Monjo. 

Varn-1Crispata .-<t0e Benoit...” PIC rer Ne Benoît-Monterosato. 

DAMRUPOSAE Piece cree RP EE TTE dote 

Nebrodensis. "7". Mandr ee TAN RE ET Monterosato. 

OrponEnsIS ESC RP Philipe ce Orgon:. 142 0 Mabille. 

Platychela "#7." Menke" SICILE EE ee -Ce Re Monterosato-Benoît. 
PrÆteXtACE EEE Menke-..".. NA Pare 8 re er Benoit. 

BrOVINCIAlIS Peer 0e Benoit... LMD se en PERS, id. 

Var:#Saracena "tre. Benoît... LP enr eu or RER de Monterosato. 

PUTIOSA Tee errte Paulluc..... SAUNA ee Berlier. 

Var : Alabastrina ..... Paulluc..... NS RES EE DE Staudinger. 

RAENS ET Er rhe Maltze 7 IAE RE Dore iiehaine id. 

VarSplendens "Fer Maltzeretre IAE. ste ree Le id. 

Serpentina eee eee Feruss IAE RER ONE Benoit. Mabille. Mortil'er. 
Vars AdjacensIS ARR EEE Paul. #7 Corse es none ee Staudinger. 

DMISTENSISEE Free Villas=t cr Bonifacio Pere mec 

» Jaspitea Mod. and Sardaione.---""-t.-0- Berlier. 

D'Or era ele Fagot SECGYE. sn ete 

SICANAL ET eee HERUSS Eee SICILE ere ee Monterosato, 

SIgnata-- Ce Féruss-##e ItANEP EEE. Er no - Letourn. 

SÉpAtAE ee E ee JTE SES SICHERT ere Brgt-Benoît. 
Var Moltent"--" Adami...... Ombrie." PAL Mabille-Letourn. 

» Umbricata... Mabille: Spoleta 2e Meme Mabille. 

SUPMUTANS.--- ME Bent SIGNES se see cree Benoît. . 

iNberianas ---re.. Bent." OS Monterorato. 

ITANO RE EC ee cure SERVIR ME Espagne Am. 2.0 

VIlNCAr ER ee io ot Paull SAIT De CCE Staudinger. 

Subsect. Levantina (Kob.). 

Cæsareane "MERE Pare eee Jaffar re ARR Letourn, 

Sect. Eremina (Pfr.). 

Fhremberoi PER PEEE Eee Roth SVTICe rase cer tee Letourn. 

Desertorum (type)...... Forsk Alexandrie rs re Deschamps. 

Var : Forme Minor...... IAE MER Creer id. 

DORE some Dion ER A Se Letourn. 

BESSON 2.0 MORE TERME ONE SL AN id. 

Sect. Campilæa (Bk.). 

Subsect. Xerocampilæa (Kob.). 

Carascalensis eee Feruss 0er Pyrénées rente pedee Nobre. Coutagne. Lataste. 
CœrnnlansEee Pere eee Müblie tee Tyrol. ee tereEte Stossich. 

Subsect. Fruticocampylæa (Kob.). 

Carseolana CEE TER Eee. ROUES 48300 Moldavie ere -errece 

PratenSiS ere EEE Charpsrreece Gancase ee ESC CEe sac Retowzki. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 43 

Subsect. Eucampylæa (Bk.). 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

AÉNNTER ESC RC TASER Or Rossm...... LYTOLE RE Déce cet --1 Gredler: 

AE apo ot rtee Faur Big.... Savoie-Gde Chartreuse...  Servain. Mortillet-Brgt. 
Var: Fontenelli. . … ..... MIche eee AIDES Re Mere Letourn. 

ASCONENSIS EE. 25 -Haet Bret ee ASCO is ae ea irte nome Brot. 
ChonOiA serre PAELbe 06e Galicie MR See Fagot. 

GiÉRINUIALR 1.7.0. Palee ss ee D mt rec Westerl. 

GOMÉPhOE EEE 2. Aeaosons GHÉCER ER euices or DICt 

CONNUS ner Benoit.-.--" SICE RE LEE ere que Benoit. 

Cinanlata tr. ee SUR Ce AMOR EEE ERER CE Mabille. Gredler. Mortillet . 

Varanauniensise-.- de Bettas..- YO: ec... Gredler. 

RCA ENSISE-e PATO eee Jfalie-Carrare cr. Camerano. Fagot. 

> COMMENTE REMENONN ÉTNE PERREE Tyrol-Lombardie.. ..... Gredler-Delprêtre. 

DINEUSANENSIS SCHINZ + EUR ADO EEE eee Camerano. 

Gone ns -s ie: Drap ## ce France-Pyrénées ........ Mabille-Ser vain. 
Var : Squamatina....... MAGdESer ES M AVE VON ee Letourn. 

CHE ARRET Sand" DalnaAtie eee rec Bret. 

GYClOIADTIS PE EE Desh#e "0" ATHENES eee rer Letourn. 

MA AATCAICA ee 2e Barr ere SM ere care vie Ne eee Thiesse. 

» Sphœæriostoma..... 1 0 pee be BOOT ere id. 

Dénudatas "7". RMÉÉEEE TEE Dalmatie rer + Brgt. 

DÉSMOUHNSIER EEE EE. Farines®"" Pyrénée-Catalogne ...... St-Simon-Bofill. 

Dichrozona "7". MES MR CT LAN ARE eee ceaue Staudinger. 
ÉniBais 2e ue Jane JfANeLS IE CARRE. Bret. 

Vainsubricans 2727. lan ere ce DR 0 secs: Mortillet. 

GANAN AE 552. eee Bio cesove ROUES cr ee Letourn. 

GACIAlIS © :..:........ Montre Lans le Villard - Savoie - Piémont 
Montée ec Fagot-Camerano. 

BODANZL ER eco ETAPE EEE MVTOLÉ ER eee meer Bret Gredler. 

ITS SAR ENRR IMenkKe tre TEE récocHonnd ossbe Stossich. 

HSPANA See. 25e eve ICinesennene 1HO LEE EEE En Gredler. 

Ichthyomma ..... nr nHGIde. ue OL id. 

VerrAchates "7. Al eee IR sssore douar id. 

ITSOHTAREN TE RUE. Ziegls 7-7. Dalmatie..-:.--:. ss id 

Intermedia"-.-... -- EerUSS:- 2e AIDES eee creer Letourn-Stossich. 

Vareilietrazona:. 7... Fate esse ce Yen. ROOPEEENET Camerano. 

PCÉDURANA ES Heruss eee Driestes. 1H PRSNAEE. Stossich. 

Macrostoma 0... MIRE SIGNER: Mr UPPER. - Monterosato. 

MOINE TRES Morelet-."-" Gauterets PAAAEREPER.- Mollerat. 

Nubipenas 7... Chatrp---... Pyrénées creer Mabille, Letourn. 
Octopyratas "7 Mouss...... Grece: "MEME - Thiesse. 

TUE SO de AT ee FerusSsers Am SVIANR ee es eee Letourn. 

Phaleratas- these. PETER Styne-Criméert rer. Gredler. 

Var : Chameleon ....... Parts cneUnGarintNie sr. ALMA. Stossich. 

RICÉNA MERE Sean Miberier ee AMC RAR REPARER Letourn. Brgt. 
BÉMOSDITA ER ne. amer PIÉMONT CPE AE ENT. Camerano. 

Var : Adelozona ........ Parts: 2.1. AUTRICHE eee ee ee Letourn. 

MCISAIpInAar ee. SD Are Bret. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

BOUZOI Zn eee 

Pyrenaïca 

Rhaetica 

SCD ee mea re 

Sclerotricha 2 

Sebinensis....... 

Setigera.. : 

SeLiPHA Ed ee 

SÉROS A meer eee LS 

SeTUIOS4 5 ie 

SUPSEUPETA EEE eee 

Subzonata 

Dipgrinan tr. cr. 

INTIZON AL 28 ee IE 

Quimperiana PrrrrE. 

Hamonica. 

Dapicida "tree. 

Var. Medelpodensis . ..…. 

Groupe du CGampyl. Raspaili (Payr.) 

Raspaili 

Omphalophora......... 

SCiaphilar ete tete 

Brocardiana 

Faucicola 

Garciai 

Montigenas-:-""2 "#11 

Cenaltiare et. -cAr PERLE 

Deschampsiana......... 

CyEmaca.- Cr t 

Melliniana ee cerrerrer 

MelONE Creer eue CRE 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

Payne er Dalmatier re 

SChMAt-E VOIES EE See 

Draps: ARÉTESoanedereoodee 

Mouss.….. VOLS care Lg 
asile soc: RATES oo io rser te 

PAP ec Carniole RESTE 

Bret"... Kabylie mere Rene 

KODÉEEEERE MYTONE Ne eee une 

PICOIRE EEE ES Dalmatie-Raguse........ 

PCT TANC  reepe 

PIERRE DALMAUEREE EEE EEE 

Brin rec Italie CPR ee 
Letourn- RapusSe rer. 

Mousse ee COMOUPR- ere etre 
Jane Fompardie ere ce 

PIERIEREREEE Iran yIvanIe PRET 

Brum AIDES en ce ce pe 

Sato Carniole terre cer 

Sd DIEINOEUCKS ee ne 3e 

Mhiesse. Hihessalier. Me EE 

LINE Europe" ee ee: 

Clessss ras SUISSE RSS A ee 

PaÿT, eee Conte. sai. 

Dutailly.""_/MontiRotonde-" "#7" 

Hasenmuliem MCOrereere Er" PEER 

Hagenmüller  St-Pierre-di-Venacco . ... 

HagenmullenaGsadore te PER NEr EC 

Hagenmulleralncudine "2" "#"#0"1rec 

Hagenmüller. Bastia" "> 

RÉSONNERMNT  Ltscaoooteo:tacoc 

Nabille""°® Id: cet cer - 
HgenmilermmMCorHeRe "ECC E Er EC 

Dutailly®-"""MontiRotondes "CRE - 

HasenmulenmOGrnterteErePErEC rer 

Hagenmüller. Col d’Arusala........... 

VetMaltz”- -"Sadaipne.- certe 

Mabille.... Mont Renoso... 

ORIGINE 

Letourn. 

Gredler. 

Dupuy. 

Gredler. 

Stossich. 

Letourn. Fagot. 

Bret. 

Gredler. 

Letourn. 

Benoît-Letourn. 

Stossich. 

Delprètre. 

Letourn. 

Letourn. 

Camerano. 

Stossich. 

Letourn. 

id. 

Staudinger. 

Bavay. Mabille. 

Thiesse. 

Mabille. Bavay. Bendali. 
Camerano. Westerl. Mortillet. 

Mabille. 

Mabille. 

Mabille. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

Caron LE et . 

AUTEURS HABITAT 

SARdAÏB Ne eee 

Indépendamment des espèces ci-dessus, la série des formes Raspailiennes comporte un tube contenant un speci- 

men avec cette note: (Répond assez exactement à la description Dutailly, de l’'H. Romagnoli, mais son ombilic est 

ORIGINE 

Staudinger. 

a : PS . < . < Ë à L \Z à 
« très apparent; tandis qu'on lit dans Dutailly, à la Romagnoli, festa imperforata, un seul échantillon, trouvé dans \EZN Dé 
« une dernière excursion rapide et précipitée, sur la rive gauche du Tavignano, à environ 700 mètres d'altitude, \EN M A Ÿ 
& dans le bois de Melo. — Septembre 1885. 

Et de la main de Bourguignat : 

— H. Bathycoma. Hagenmüller — Sp. Nov. — Hagenmüller in (Malacologie de la Corse et de la Sardaigne » 
publié en 1889; travail exclusivement consacré à l'étude des Helix du groupe Raspalien. ne mentionne pas ce nom. 
Est-il resté manuscrit? Ou bien a-t-il été publié par Bourguignat ou Mabille ? 

Sect. Hygromia (Risso) 

ACONIÆ 2 ae cernes sons Pefourneee-MIUDISIe = er rer. 

ASCOENSISE 0 -HasenmUleMCOLSCEEE Ce ec 

IBASÉIHANA.. esse ee TA e donc AIDÉ PR eee .. 

Bellovacma: "1: Mabille..... Oise - ee Ces 

Bonaldii. =... Adami..-.. Éompbardie.- "252... 

Bonifasciensis. }........ Hagenmuüller-…Bonifacio..--.-........ 

Gtrascaloides -....... Bref BIOUSSE Re : 

Ghalamelliana: -........ Petourne +. AITÉNIC Re 

DEANCONE. --.......... ISSelEPET Menton er cer e 

DÉTACOUTI Eee ee Mabille..... BOnACiO rene 

BHMORUM 22... 2. Bret". MacedOinE ere 

Ditallyanas "#0. Mabillen""" SUISSE eee rer ae 

EAVERANARE Eco cece Mabille..... Côtes-du-Nord.......... 

ÉDISEMAR rec Brit ÉTance- Corse EEE. 

FEVER RER PIECE BEYKOUtRE Eee. 

ARUPAlISSe = ee RUE ET Er 

HASIANA. 2. Bises BrOUSSE = EE cie ce < 

Hylonomia ........ Bret eee DOUTE EEE rech 

EIRE Brote LOMACON O6 00 00e. 

MEVIGSA Eten. Never Corse. ter. 

Marianumensis Hagenmuller. Bonifacio, -............. 

Matronica® ©"... Mabille..... SEINECHOISE ee 
ESaturochætas "0. Bree BITES sers nemec eee 

RUSCINICA cesse BIRT ee Gérôme....- 

RESESICENSE en. 0e Shrow. Analetenrer eee 

SATNENSIS Eee ee Martor.... Espagne." -"t---e0.- 

SICHENPINER se Mabile = Fee MCompiènnes-r- 

SUPEDINAE SE Le. Miberenpuier. D Vali-4 ee meute cr cree 

SUENERO ER Hasenmuler AlpÉrie eee ne - 

Subsect. Fruticicola (Hld) 

PARDON INAR. 2 Eee Parro..... APRUZZES eee 

CINGtÉlAR EE En DraDEr ere France-Sicile.e 0. 

GrÉNOPRIAR EEE NN. Pfeiffer: Griméc Eee 

ÉRIAVECIE RE RAT. Brus re e.s Croatie etree A 

ÉOUTOUSI Eee. Brstee enr Beyrouth tee. tree 

ÉrEquens + une PR NISS rer Caucase ..... ITS à ‘ 

BTUTICOlAE Eee. KV rie SINTETOPOLEe ea ttlse 

Letourn. 

Bret. 

Letourn. 

Mabille. 

Delprètre. 

Brgt. 

Letourn. 

Mabille. 

Fagot. Letourn. Bret. 
Letourn. 

Bret. 

Letourn. 

Mabille, 

Bret. 

Mabille-Monterosato. 

Retowzki,. 

Letourn. 

Deschamps. 

Retowzki. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

»  Fuscosa 

Gallo provincialis 

Inchoata 

InTENPIES RE ES MEL 

Limbata 

Muscicola 

Nicaisianda..- 

Orsini 

PAEreSSI Le CL 

Éonentina tr chere 

Strigella 

GriSpUlata ee rene 

InCatnata rer e PER 

NuMmMUs EURE 

Spiroxia 

Berytensis.... 

BICINCHA nee verre. es 

Carthusiana 

(Cémencled Pre ee 

Dirphica 

Gregaria 

Obstructa 

OlVIeTI Eee rec cer 

Var. Parumcinta 

Pirajneas tete 

Rubellas een 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

MHILSREEEEr Érance ere nr IA VANRE 

Glesstrrarer. SUISSE me CHAN ar 

SAVOIE EI CL 

MouAlande SUISSE RTE EEE. 

Dipuye ee France terre ER 0 

Morelet..... Rontusal eee eee 

Westerle BEOTIC Re en 

Drapeetrrre ÉrANCe ere eee 

Blanc 325" SEUTATICE ASE PT 

Broteesee te ÉUPÉC Sn ttlentemieee 

Petourn eee KADVIER Cr enee 

ReCIUSE re Portupal-rerc 

Parr ADTUZZES FE eee 

PEltisaccecc tale Se 

Morelet. BORUPAIR EE EE ECC EE 

Drapree eee MÉTONC REC Eee 

ROME o0 eue France recu 

IEEE EE Palermer ee -rectes 

MSS SR BEVIOUTR APE ELA 

NIUE rErE ÉrTANCE RC UE Er tu 

RME nec Ee GATE ES eee 

Syrie 

Subsect. Carthusiana (Kob.) 

ROUES 0 00 20 BeVrOUtRE ER LLC e 

Ben ter SICILE Re Creed 

Monterr > Toscane-France-Angleterre. . 

NRA eee FTANCESICIIER EPP ARER 

RISSO Pre Alpes-Maritimes .. ..... 

Blanc nee EUDÉE RARE ee ce 

alé eco GHÉCR RC ere 

FErUSS SN EMIBEV OUTRE rer 

Fenuss et Dalmatie.... 

Parties Beyrouth ee 

Bensoe cet SIC Eee re tentee 

Brotieee Italie er Pre. -cReRNE 

Prato Grece see raie 
Jen 20e Haute-Garonne ......... 

ÉCOUTER MAIDERNERPEPPEr CCC 

Ébrleper®e SAT coco eco none 

ORIGINE 

Brgt. Westerl. Mabille. 

Westerl. 

Mortillet. 

Gredler. 

Letourn. 

Debeaux. 

Thiesse-Westerl. 

Bavay.Mortillet.Fagot. 
Descgamps. Thiesse. 

Thiesse. 

Letourn. 

Bret. 

Letourn. 

Delprêtre. 

Bavay. 

Westerl. Mortillet. 

Gredler. Camerano. 

Bret. 
Bret. 

Berlier. Westerl. 

Westerl. 

Mabille. 

Deschamps. 

Letourn. Brgt. 

Benoit. 

Mablle.  Ponsouby. 
Moruillet. 

Bret. Stossich. 

Westerl. Bret. Lahille. 

Thiesse. 

Thiesse-Benoît. 

Bret. 

Deschamps. 
Letourn. 

Letourn. 

Benoît. 

Bret. Camerano. 

Thiesse. 

Fagot. 

Thiesse Massich. 

Letourn. 
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Subsect. Zenobia (Gray). 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

COUPAARE EC Gray ere Dinan == rer PRRC EEE Mabille. 

DHSSentAHA ee  -- --MABrpt 1.0 AIRÉrIe, tie. Letourn. 

Faidherbeana ..... AC 21 CSS CDD AUDÉTIE ecrerreee id. 

ÉUSCA ER SAR. Mont... Dax Co bbHodoe 

anuginosa 271. 0. Boïiss ......…. France-Mayorque....... Bret. Ponsonby. 

Var: Roseotincta ....... Forbes." AITÉNIER nee ete = 

IREVOEET RSS NC 2.7 France remuer. .. Bendall. 

délonensis. "0 Mitine nr HoUlone Eee Fagot. 

Berbruggeriana,........ letourn" BOUSIC Eee - ----e Letourn. 

CTEMINATA AE. 20e SU:  OIUÉPATA bee 5: > 

Clandestinas er. es. Hartni""" SUISSE RE eee bise 

CESSER ÜhenP ee IAE US 6 cela docti Westerl. 
GHRTATAE T a eute SUR EET ES Gunzburg-Jura ......... Gredler. 

ConCinna ee eee Dupuy ÉPARER Es sec mmecs Ponsonby. 

GODU A R scnee KEVNE EEE CauCase piece Retowzki. 

ÉISpITA 2. ed. Diner. BULODE PR EEE EC Westerl. Ponsonby. Bavay. 
Var: Concina:..-...... Jeff e7-.. BreslAUR eee gs: à 

»RSepitentrionalis.... 1Cless.-....- SIOCKNOÏM eee ce. - Westerl. 

» Submontana ...... Westerl” "7 SUISSE em ere dre id. 

DRMITMESCENS .-..--. Westerl.... TA ss ehele ques id. 

ILES AS ET ARERRREE Ziecle eee MENITIES cer smessree Camerano. 

Martorelie ee. 2... Bros ESPASNEs- 2.12. eses Bofill. 

Montandes 6.12. Stud. JUAN PE ie came Bret. Delprètre. 

Moquiniana 1-7. Rae AIDER CE ee ceci Bret. 

Brétquskiana 15... Far eee: POUCES sers ets ce Westerl. 

RIEDE AS 2. - +. ee 0 Draps 2-0 LYON rer osos sus Locard, 

RUPIBINOSA AE 60000 ATEMARNE-e.-- - Westerl. 

RUTESCENS ee Penn" France-Stupardt.."... Gredler. Berlier, 

SEPATAN A... +. ANSE CAUCASE M nc cos Letourn. 

SENTIERS RRERRRE Drap ee EUTOPÉ ER. ce cms de Gredler. 

SOrdUlen A ee. Morel" NÉE on aopo pecooc 

SONATA Se enaee PRES see StUttpaTd te eee : 

DÉMETENSIS 2... BTS AIlDÉTIG NS Le ne seras cos Letourn. 

Umbro es PÉRME S . re AllEMAPNE EEE EEE Gredler. 

Vonemaccesoectenes Éetourneee-rontendyissee-ccs: re. Letourn. 

MATOS eme tes os Draprsertee SUISSE creer nec Letourn. Berlier. 

Subsect. Giliella (Mss). 

ADR AE eee. Cetourn....- KaBYIeR Eee Er eeer . Letourn. 

Sect. Arianta (Leach). 

ARDUSTOTUME 25. IÉitoogcues EUrOper 420 . Servain, Mabille, 

VarrAlpestris 2222012. PERS SUISSE Eee ne : 

DANSEUSE Feruss 0e NS Soccer dioce ete Letourn. Mabille. 



MARTIAL COUTURIER 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT 

Var.:Canigouana....... Eapot tree Pyrénées-Orientales . .... 

» MEUSCA.. CARE EN Hagenmüller 

» HPAriCINCtar tee Mouss KuldsCha...:...: 0400. 

D APICEA eee Rossm. ..... Piémont.-.e2r 2. fete 

»SRepellinier-- ere Gharpareree AIDES ceci 

DNSIIESIATAERE EEE Stossich SLRESIBEC mer rccretee 

» AStentitnerir---e CESSE 

D Xatartice cer. Earineseeree 

Sect. Sachea (Leach.) 

Atrolabiata---- 2... Kryn..... Caucase nr teerere 

AUSTHIACA eme MHIPPRREREr Autriche-Macédoine...... 

(Cosodbansoccrerotona Cetourn=-reMRBarcelone rare 

HOrtensiS RE ER TE ET. Muller eee EUTOPE Arr SEE. 

VATAIC AA PRET EEE Hagenmüller. Id Mere Rae 

DNFASCIdiAr rer Han res No RE ri 

> InÉenTUpta Eee. ÉRobaca ou RSS OR 

DINCATnAtA EE rer LOcard tt LURErS LCR ERA 

» Ludoviciana....... HAE PE EE CEE 

» AEUrIA4- 15 Se ASE 1 AR Ale 

» MNAOmschssooises HÉSErer eee LORS me 

DNIDOR EE CEE Le ee HAE RER Te HOUR EE en 

D ircalers too Los are AUS ER ETES 

» AUNICOIORE HÉRPELERE TS RE Ee à 

HVbTIAA EEE PE PEER CEE ROMPEEECCEE EUROPE PC eee 

Nemoralis eee ere LME MR EE Te 

Vans AÏDhŒar eee Reree destine -moScanes er re CE 

D'METTUSCA rs ee Ziepliis eee 6 ARR OI TOO STATE 

DOMAIOE.R- eee Hagenmüller. 

XL AÏDINA ee ee Her eret 

D'MICOANEAE CAE Da HE eee 

DIMPEIIUCENSRREPPETEE HR PR te 

» MPlANOSPITAe Hatier 

Spaniiscoasssseguee Drap rerrer ÉTAN CE AMEN Er REA TEA 

SYIVAUCAR EEE Drapreeeree PAIpES Italie eee Etre 

Var-Rhenana- rer. Kobelt et MR NENTNAEEEE CNT 

Vindobonensis......... PENSE Europe Centrale FFF 

Var : Expallescens ...... ZPieple eee 16 PARA Ce 

GEN. BULIMINUS, BK. 

AMÉDÉE PR Ne ere REEVEPRerEEE SVP meer ee ie 

ATISTIAUS- Eee ceci PATIO este AIDÉTIE RE eee 

HersElossecocboccocan Roth. ATRENES eee LEE 

BenthienP ere ENT Er Bret ere lunisier- Er Are -tree 

BiTÉRS PE ee ce Kryneer-rrr Grimee-= error. 

Bonvallotianus......... ANCANITNn KokKhand rt: tee. 

ORIGINE 

Camerano. 

Contagne. 

Stossich. 

Retowzki. 

Deschamps. 

Debeaux. 

Mabille. Ponsonby. Locard. 

Mabille. 

Ponsonby. Morel. 
Delprêtre 

id. 

Mabille, 

Servain. 

Fagot. 

Mortillet. 

Letourn. Mortillet 

Letourn. 

Bret. Letourn. 
Ancey. Letourn. 

Bret. 
Letourn. 

Debeaux. 

Staudinger. 
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NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS 

Bourguignati .......... Letourn..... 
Cirtanus ere rente Morelee- 

Corcyrensis 7. Mousse ereer 
Cortennensis..." "17" Letourn.... 

GYINANICUSE ET. Menke:.... 
Dardanus Prec. Five 

Deschamps... Hagenmüller. 

DEtritUS ce Muller "ee 

DUDIUS Eee ec mesee RENÉE EEE 

ÉDÜURNEUS PE eee PRES ere 

HASSDRAIUS- ONE TEE 

CRIS ER RER Fetourn eee 

Gailardoti.... .... .... Breteee 

CESSER RES LICE EE 

Heptodon!. ..: ..-..... Mart... 

ITS 060000460048 Hagenmüller 

JENROULA ESC ES SE 1OVr66 cos 

Kabylianus....... Letourn..... 
ahroSUuS er Eten. Oliv.. 

Pefaurneuxi. 2... Pen aée 

Pocardieese etre Bret 

MES RRREN ncrstiere Brotrreeer 

MER er eperhenne Kobelte. 2e 

MNeMANUSE Eee..." Bret. 

Montandoni ...... Bret 

MOntaAnus ee. -...... Drapenreee 

MOCIELILS EEE Deschamps. 

NUMITICUS,: 222-200 Breteeneer 

OBSENTUS ME ee-ceece Lin eee 

OTHER ee Hagenmüller. 

OVITATISAEE 0e nr ae Olivier. 

RHATEUS 2. ce 2 + Bret. 

Roupillerianus..""..Brot..:....- 

Pseudoepisomus........ Bret 

RANICUS M ns ose Bretererrer 

ODA essuie ee de RAS 0000 

BUSIO ME ss re etaeers à 0 Brodee--- 

Onadridens "2.1.0 Drapr 

RAA ee re. e Kobe Er. 

RATIALUS PE eue Brug 

Retowskianus.......... (CESSER 580 

SETUCHILISE eme eee see Ziegl 

Septemdentatus ........ Roth 

SOI RE Eee Bret. 

SPRŒUleUS ere Lee: - Brotereee 

SDONATUS ere ee Part 

SUDAETTITUS EEE le ee Bret"... 
Subvallotianus ......... Stauding 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE, 

HABITAT 

DM eee = etsle etelstetetaie 

Constantinople ......... 

Dobrontcha:r...."7... 

SYHE PE scene ee eee 

AISÉTIE R  R eee er ee 

(CT TS ER 

BOURIÉ memes e 

AIDER Re 

Barres eee 

en a 0iec dites 
MONS REECEr neee 

ATSÉTIE RER 

Dobrontchae "#2". 

SYTEME Ce romP ee ce 

SVT A Cr 

ORIGINE 

Letourn. 

Bret. 
Letourn. 

id. 

Deb. Retowzki. 

Bret. 

Desch. Brgt. Mortillet. 

Deschamps. 

Letourn. Bret. 

Brgt. Deschamps. 
Letourn. 

Brgt. Debeaux. 
Letourn. 

Letourn. 

Deschamps. 

Mabille. 

Deschamps. 

Ponsonby. Mabille. 

Letourn. 

Lerourn. Bret. 

Bret. 

Brgt. Letourn. 

Ponsonby. Letourn, 

Servain. 

Retowzki. 

Stossich, Deschamps. 

Letourn. 
Brgt. 

Staudinger. 

T. VII (ZOOL.) — 7. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

Tauricus 

Eburnea 

liesvillen ere MSA 

RaPRIA EEE EEE CT 

Bourguignatiana........ 

Cirtanasee Enr 

Cornea Fete es 

Cylindracea 

Gharopia ere 

Dactylophyla 

Debilis 4 "rec -cr ce 

Eremiophila 

Folliculus 

Hagenmulleria 

Lamellifera 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

AIDS Rene Crimée ee RTE. 

MESSE een ee GrECE Te cie een st 

Moreler =" AIDÉTIC 
Feruss. RTOUSSE A, HA. 

? HGnAROWI(Z. 2: RER, 

Muller France-Italie ........ 

ANG... -R AIDÉTIEN AMEN. 

Friv Bulganie. "er mere 

OV EEE GRECE ne AR OBe 

Line eee France-Tripoli-Algérie 

DÉERPEEETE (OjEnineedoaoosoesaesan 

Piepl ee Salara te rer cee 

GEN. CIONELLA (JEFFR.) 

Sect. Zua (Leach). 

Menke...... 

MU SE PR AMIEUTOpDe Reset 

Eine JÜrARE Lt 

Sect. Cecilioides (Fer.) 

Mu EC NRraNnce-Sutte ee 

Jan ere OO ME NT 

Bret APT Eee ee QT 

RISSORPER EE LUN en Rennes 

Brett NEMESSonposeoroendur 

Brett ce Alpes certe Ce 

BED ee. Philippe "re 

BAR do ATEN ere re TE 

RISSOMEMECE ASTON ME eme Et 

Calc" SICHer trerrercp. 

Bret ANBÉTIE A Re be eee 

IS MUNISIER er ere 

Morel ANBÉTIER RER ee en Ê 

Breteee ce NON OU Cdt robes 

Gronov..... FFAN CE ee moe Meier e 

Bret RORDIAMER PEL ES TRNEE 

Morel Er rE APTE remercie 

Brett Marseille tee eee. 

Bret ce SAP een core 

Morel "?°# AIPERIE re rer 

Bret. 

ORIGINE 

Thiesse. 

Letourn. 

Brgt, 

Deb. Mortillet. 

Ancey. 

Pousonby. Deschamps. Brgt. 
Debeaux. 

Letourn. 

St-Simon. 

Ponsonby. Debeaux. 

Coutagne. 

Deb. Letourn. Camerano. 

Camerano. 

Bret. 

Camerano. 

St-Simon. 

Bret. 

Letourn. 

Letourn. Bret. 

Monterosato. 

Letourn. Bret. 

Bret 

Bret. 

. Letourn. 

Debeaux. 

Brgt. 

Bret. 

Bret. 

Bret . Letourn. 

Bret. 
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NOMS SPÉCIFIQUES 

OANENSIS: re aile» 

SCIADhIA Ce. 

LEVÉE 

Vescoi.. 

AnCeyis. 

ANDUSTIQRE «00 01. 

Apennina..,... 
ARTENUATAS cer 

Aucapitainiana ... 

AVENACEA A NN RE 

»  Duplicata ... æ... 

MAMNTANSIENSS 1 - 

BipOTIENSIS-..--E--- 

Boileaustanar, 4 ".r- 

BATIR EE he dec 

Capreanum 

(CNONEE RES 

Gylindrica® 2.2: 

DololuMEr ere -- 

Var-"Scyphus.-..." 

Dolium.--"... 

EUCYphogyra,,.....7.. 

Éarineslé- 1. 

RÉTETUIS EME ON CUAEE 

ss... 

VartElongata, 

D VTIEA A ere ee 

» Pachygastris...... 

Grantum-- 2-2 Joe 

GUANS PAS EL E. 

Peptocheilos.. "#1. 

Megacheilos ........... 

MUCHENE RES ELLES - 

AUTEURS 

Bret." 

Draprerrere 

HABITAT 

Sicile-Sibhamas-Alger . .… 

Egÿipten. MSIE AENCE 

Italie 

Aude . 

None 

Trieste (forme minor).... 

Frances rer er 

Espagne Eee rte 

MAÉ oponcccsonounc 

ORIGINE 

Bret. 
Debeaux. Monjo. 

Debeaux. Coutague. Benoit 
Letourn. 

Coutagne.-Ancey. 

Westerl. 

Camerano. 

Fagot. 

Letourn. 

Westerl. Servain. Stossich. 

Westerl. 

Fagot. 

» 

Fagot. 

Camerano. 

Westerl. 

Fagot. Stossich. 

Gredler. 

Fagot. 

Letourn. 

Fagot. Monje. De. Bolill. 
Letourn. 

Gredler. Sossich. Servain. 

Bret. Benoît. Fagot. 

Gredler. 

Fagot. 

Gredler. 

Monterosato-Stossich. 

Monjo. 



J\ D 

NOMS SPÉCIFIQUES 

Multidentata =". :"5-. 

MUSCONUM:.- 

Numidica A 

PArOAUA EEE ET IE ET 

PatHoties. UE. 

PRIE ce 

Polyodon 5e 

Var. /Ringicula. "7." 

Psarolend-"#"#ter"ecete 

Pyrénaeariae re e 

Quinquedentata ........ 

RAOIAAP ETC RENMENT. 

SECAlE + 1eme 

Semproni 

SIMINS= se 2e PER 

ss... 

Alpesttise=c € 

ANÉIVETTIPO.--- ee 

Godia 2 - ere cree 
Edentula ... 

IAE oobcocce ; 

Maresi 
Papieri 2e 

PUS Re tee rt 

Pygmæa 

IHÉAORA IL Le0 pan attoi a 

Var : Deshayesiana...... 

D'MPONTAS ere e 

MMS ICCANd- See 

Agnata 

ALDISSANAS LR eee 

AMOrPIAR ec cPre 

Andrei 

BalSamMOIs se: -7ce 

BASileensiS 2 0e 

Bavayana 2." cece 

ss os..... 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT ORIGINE 

Drouet °°: Toulon (—Variabilis Drap) St-Simon. 

Miche: 7. EUTOPE Rte 

Brete er ANDÉTIE RE certe 

Desmias ent AIDÉS AD eee dual 

Moq-iland-/ABañréges ee Fee. 

Bret... BYRÉNÉES ER cree Bofill.-Letourn. 

Cantet Corfou rec Monteros. Fagot. Letourn. 

DraDrreeere EranCe RE recreete Letourn. Solier. 

NICHEEEPEEE D ooodgodoocooocnoe Fagot. 

Bret. Alpes-Maritimes ........ Brgt. 
MUCHÉRPER"E PAANSSSe 2 oacodecoos Brgt. 
Bornetee. Barcelone eme. Monjo. 

Roth RÉOME HE oc oocoocruoce Fagot. 

Drap--"eter EUROPE re eT COe 

Charprereee SIMPION- ere eee Gredler. Camerano. Letourn. 
Drapreetece Alpes-Maritimes. ...... Dupuy. 

Lip ler ere Carmble 7: PAU Letourn. 
Drap Europe-Algérie ......... Monterosato. 

Drapese Europe ---t-ctiiieere Letourn. 

Sect. Vertigo (Mull.) 

Aldern SUISSE Re ere meet Westerl. 

Drap... EUTOPE eme EM id. 

Bifiooucocae AlDÉTIE eee Ce Letourn, 
Drap loulouse #70 Fagot. 

Westerli ss MSLISSE RE ere ee Westerl. 

Br AECEE AIDE ER  eeee Letourn. 

HagenmulermSBOnE ere ere do ga 

MATE 6 0e - PAVEVION ES An en El Fagot-Westerl. 

DraprÆerree Europe rem mirreeer 

Westerl..... SUISSE Eee mer Westerl. 

GEN. BALEA PRip. 

HD France eee ER 

Brotenre cr ANEVION Eee eee .. Fagot. 

Westerl..... SUISSES tien Westerl. 

Westerlee "+ PR Cet eee id. 

GEN. CLAUSILIA Drap. 

Prische #7 CTOAUE EE EME Stossich. 
Kusteneeree Autriche. --te---tetiee Letourn. 

Bip RAPATMONOP EC PETER Thiesse. 

Hagenmuller Bone rer Fe ---0-- 

SHOP re MAD 0e SEE ec doobdo Gredler. 

Gredlenre MIO ERP REC EEE id. 

Hagenmüller MBGnE Pet Creer 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 53 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

Bidentata rene. SITOMENEE  MÉTANCER 2 Te Coutagne. 

Var. Meridionalis...... RACE PURE AUAC Sn race cree Fagot. 

RER EEE60 0500600000 Eine ROME S Rec rtreee Benoit. Mabille. Fagot. Pou- 
sonby. Monterosato. 

BTE EL 2 2 0 RPC Pieiffe. 4. Lransylvantes.... Fagot. 
BiphCatar nr"... NT Alsace-Autriche ........ 

VaraSorndida 1.2 AESCRE 

Banda eee ces Has ot GCattaro me Rue Stossich. 

Boissieris nn (CRharp-..e.. Palestine mec 

BRAUN Se soc re Charpaeeree Italie (—Itala Mrts var.):. 

Cana re 1. HI MEANS eco. Fagot. 
Gatalonica se..." Fagote re Barcelone eee ee Debeaux. Monjo. 
Cattaroensis =... ZOPE EC GCattaro ee 2. Fagot. 
CARRE LL near Big..." ARCHOS EE CA: - Thiesse 

VARESAMIA sec ce Bin ece. IASAMOS RAR RER NA id. 

GINETEARE Se ss mecs Philreere" Naples (var. de Candidesceus Zieg').  Camerano. 

Glandestina” ROSSMEe GTÈCE en ee Thiesse. 

Commutata.......""1. Rossm...... Carniole orme Stossich. 
Gonspurcata.: -....... Zieple Dalnatie nr es ere, » 

VarsiSeptentrionalis-.-." Btte DE = blue » 

Costata re eee Boett- ROMISNO PRE ne » 

(CHÉTO IEREENE EEE KUSTEPAET RE GLÉCORS ee ccecenee Thiesse. 

(CHARTE PRES Stud. SUISSE ne eme 

MECIDIENS Eee ee Rossm:- Male tee edtes Stossich. 

DUDIAR nee rue: Drap" ÉTANG 0 - Bavay. Mortillet. 

Var Gracilis. Philipe BACS ie ee 

HER SC SEE PACE Se 60 Nransylvante 5.7... Fagot. 

Exarata ..."e:.. TrZicnlerrre: Dalmate ere cte Monjo. 

RATAXE Ce Ce oce Rossma"#"t anse. --cceee Fagot. 

HilODTANAS. ee PIE OI Moldavie" "Here Deschamps. 
Rimbratar eee... 0. Mibliide "€" MENTON EE PE Stossich. 

ÉUSSIANAE RES see BICIZRC CERCLE AEMARNE EEE ce Fagot. 

Genezarethana.......... IbalSéosecete Palestine re rc Letourn. 

(CHEALEER DORE Deshe re NAUPHE re ere. - 

GUICCIArAI.. .......... Roth. (CET . Letourn. 

ISabellina#""""...... Presse. Corine. "27" Thiesse. 

ISTANAE 0-0 EYSchee ÉCRAN PE mé Letourn. Bret. 

IAE TS SR RS RS PO NRA 00006 OL rassure Gredler. 

VaraBrauni "0.0." Charpr "7 HAE 2e dati 

RUSTER EEE ere etuters Rossi" Sardaigne (Var. Sancta, Paulue)..  Staudinger. 
nella eee Wagn DalMaTIE re RSR Er 

LRVISSIMAS. 2. are AE EC ba ee DR eee . Stossich. 

Paminata ee... - Monnet uItalie. ce RC Lee Westerl. 

Leucostigma........... LIEDIPPEEEEE RÉNOSSEvodaansne ce oc Fagot. 

Var. Candidilabris ..... Pattoeeree ROME rer cer Camerano. Fagot. 
MINE AEEMR Er EE 2. Pak. 56e EUTOPER eee eee 

VIA Es terrors Mike rer Moldavie terre cree Deschamps. 

Letochana Gredl (Var) Funki....  Gredl....... ValONSO eee eee Gredler. 
» Pa Gredlenana (Westerl....."Valfonso: Westerl. 



NOMS SPÉCIFIQUES 

VariSaulcyi. tree 

Mar pinata CEE CURE 

Meissneriana ........ 

Negropontina........ 

Numidicas "7... 

ROÏphiee ee. 

RUPOSAC EEE CERCLE 

SAUCE res ecberee 

SejUNEtA ee 

SENUTUPATA Eee 

SÉPIEMPIICATA 27. 

Solde eee eme 

SYracUSand. Le .- > 

TMS 6000 co bat 

A'crambleia- 2.00 

ATENATIARE Re 

DebIS Re ET nee 

FlEraAnS ee eme 

VAT ACONSICA PAR CRE 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS 

Pire ee 

Drap rer 

Sardai 

HABITAT 

ECS OS cLos- oo 

ORIGINE 

Deschamps. 

Letourn. 

Fagot. 

Staudinger. 

Var. Costulata Thiesse (Grèce) Thiesse. 

NTANSYIVAN EE r PERS E 

ÉTANCE PEER ECC ee 

Bayon TS 00 9 oc 50 006 

Barcelone 2e 

Algéri SSroc donc Roi 

IMUTAS 162 RER IAE 

MEANS ec 

Vaucluse rer 

Villefranche (Aveyron). 

Carint 

Dalmatie re 

hie ser menme ere 

MATSellE EEE ERTrE 

PVTÉNÉESR EEE Ce re 

I. Sam 

Syrie 

Allemagne. ...... 

Spalat 

os (Var. de Chia Btig)… 
(Var. de Mista Feruss). . 

CLÉS TORONTO 00 

SICIIE tr ee eee 

Patros 

Tyrol 

. 

ns nn 

NEO ss o0vobocodauc 

ÉTANEC eee ee eee 

Le Tavignano (Corse)... 

Suisse 

Fagot. 

Camerano. 

Fagot. 

Gredler. Loc- Lelourn. Bayay. 
Letourn. 

Monjo. 

Letourn. 

Fagot. 

Coutagne. 
Fagot. 

id. 
id. 

Ponsonby. St-Simon. 

Thiesse. 

Letourn. 

Westerl. 

Stossich. 

St-Simon. 

Monterosato. 

Thiesse. 

Gredler. 

» 

Brgt. Benoit. Monjo. Monteros. 
Fagot. 

Letourn. 

Letourn. 

Lahille. 

Coutagne. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 

NOMS SPÉCIFIQUES 

Oblonga 

Ochracea 

Pfeifferi 

Var : 

» Elata 

Var : Angusta 

» Charpentieri 

MAREERUSSINA.. 0. 

»  Subglobosa 

Suecana-.…., 

Alexandrina . 

Deshayesi 

Valenciennesi 

Algerica 

Denticulata.. 

Hyriarti..... 

Myosotis.... 

Tunetana.... 

Auricularia 

Canalis 

Frigida 

Glabra 

Limosa 

ss. 

AU 

Moq. 

TEURS 

Tand.. 

Webb”... 

HABITAT 

Allemagne PrEEPrERSeE 

RIVATOSSAR Eee PEER 

Ronneby 

Coincourt....-.... 

Alger 

Europe 

ss. s..e 

CPC ECC 

soso. 

GEN. LIMNÆA, Lam. 

Charp 

EUTOPE ere 

France 

MEGEnIS EE CR eee 

Finisteren 2-2 

LOZÈRE SSSR AS 2e 

JA JA 

ORIGINE 

Camerano. 

Bavay. West. Letourn. 
Westerl. 

» 

Stossich. 

Westerl. Brgt. 

Lahille. 

Bret. 

Westerl. 

Fagot. Lahille. 

Letourn. 

Letourn. 

Letourn. 

Bavay. Letourn. 

St-Simon. Letourn. 

Letourn.Coutagne. 

Deschamps. 

Fagot. 

Mortillet. 

Bavay. 

Servain. 

id. 

Westerl. 

St- Simon, Mabille. Coutagne. 



NOMS SPÉCIFIQUES 

PAlUSITIS ere eee 

Var : 

PEER EEE ete ce 

Rimata 

SALES EEE 900600 

Varibodamica. 75". 

»AMElOphIAS- -e.- 

DMETADIIS Rec -eee 

DAAACUSITIS ee ee 

DNTITIOTS ee: Se se 

DAlIUrS IQ eee 

Hruncatulae 7... 

VUS do0A1672090000e 

Glutinosa 

BEnVÉENSIS EEE CEE CE 

Coronadol 7 

Fontinalis..... 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

MP e0oc EUTOpER EEE 

Pfeiffer 

Drap#r-°e Érancesccrr 

NEUVE aodpeos Mo hace ésoeboec 

inerte ÉranCe eee 

Cless. SUISSE. 5 secs 

Brotercree Poireer cree SC éhon 

Cintre Allemagne ...... 

Stud : 7 SUISSE = eee 

Kobe 

Menke--- 

ML ae ste Frances" 

Pi rent ee Europe . 

MüNEr eee ÉTANCe SRE deehctele 

GEN. PHYSA, Drap. 

Westerle CR anconr esse on 

Drapr=ee"°r France rec ece 

ame." RE ete ot Din 

Fagor Eee ASVEVTON EE eee coreet 

Bret. SYHACUSE re Er 

Petourn-=--0Beyrouthe tree --rrrree 

Brote.. ANMOE doscoobcoboooco 
CIDRE INT a Sr oa0ecshacve 

Benne ee IRON SAS sa Posote 

SOMME MEANS 0046800000 ous 

Fagotes "©" AVEVIONE- eee 

Lines ss France meer cecr- ceci 

GEN. ISIDORA, Exsc. 

MIChEEE Eee SICHÉ PETER e Ce CCETEr 

Ehbos#r# Hess socdeocbuacotac 

Feruss--t°2€. IHOCrssasreeéncodeos 

GEN. PLANORBIS, GuETT. 

Éetourn---: EsVpiesectec cree 

Muler rer HFANCE = rc Ce eee 

Bret GrÉCE ME Et er core 

ORIGINE 

Ponsonby, Bavay. 

St-Simon. Ponsonby. 

Coutagne... 

Ponsonby. 

Coutagne. 
Brgt. 

Brgt. 
Coutagne. Ponsonby. St-Simon. 

Westerl. 

Servain. St-Simon. Fagot. 
Fagot. 

id. 

Letourn. 

Fagot. 

Ponsonby. 

Fagot. 

Ponsonby. 

Fagot. 

Camerano. 

Letourn. 

Thiesse. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES SZ 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

BONCALS REA eee Powen--. SIDÉTIS se ane sortes Westerl. 

@arinatus.- 4.1... NUE. ÉnaANCe =. 2. cree 

Var DUDIUS-.  mhrEtTtioc se oe SUISSE 2e aires à om ee Westerl. 

(GRATEUS. eee 0 Farine Kristianstad. id. 

GlesSints =... .... .. Westerl..... SUIS Centre ce id. 

Gomplanatus ©"... SUIS ge 00e ÉFANCE A Me rose Ponsonby. 

ConcInnusRr, 10-207 Westerl..... STISS OR Eee e e er eee. Westerl. 

CONIORUSS Es... MATE sas FRANCE eee en ete 

Van AlADIAEUSss.6 2. MVESTEr I A SUISSE ea dem Westerl. 

GorneuS:. Mist ses. Lin... EUTOPES Rene leer -e Saint-Sèmon- Mabille. Servain. 
Ponsonby. 

Var : Ammonoceras..... Westerl: SUISSE RE ele ee eteie Westerl. 

DMPENChiINATI-. Bret" Letourn. 

(BrOSSEANUS Brett PTANCESE EN Eesti see 

DISDANE 22. cree Westerl..... SUISSES sac eee ee Westerl. 

RONÉANUS Re ec e Ligt OUlONS ere eee .e 

GLRCUS ER ee re se ous @less ere ÉUDÉE RS Eee core Thiesse. 

GLACISIPENR EME RER Vale PNMESpagne Mer... 

IMbHCAUS ER NT SIUPAITR EE 

LE Rem ene CESSE 000 VAT EE ele ce Bavay 

eNCOStOMA:....... 1... MES 60 J'onOnER Re. à 

BHROphIIUS 7 .1.- Westerl= SUISSE nee eeeoecse Westerl. 

INAURIIEUS En eee Mines me TANGER ee here 

REPAS Re. eee Hart" SUD ATÉS de eee este e 

RAPARIUS ee eee NE de Westerl..... SUISSE Reste comtes: Westerl. 

ROMINAAUS eee. Poir...... EFANCER EE... Fagot. 

SIRERIGUS a esioes ets ete sers GreR = -. NSIDÉTIOR Ernesto e 

DOCS 2 eue vues ta aie tele e Western" MS UISSeR Er ce craamh eue à Westerl. 

SONUUS RE ecrire ee « Dinkseee SANCATO M RCE 

SDIRONDIS ecrire eee MOVE croco France rer Ponsonby. 

Submarginatus......... Jane mec (Cr os crocccarogdae Thiesse. 

Mhérmalis ue ee. Westerle se Carinthie.se --2--r-2. ester. 

Himsahieus:-..:....... Bret. ISMAA 2... Letourn. 

Ümpbilicatus 2eme. Mlloser one FFANCE Le nes sie etes sis Servain. 

VaniCatinus ture. Westerle SUISSE MR A se mises ee et ne Westerl. 

» Subangulatus ..... BRIE ENIEAIerMme EE Camerano. 

MORTE RS EMRL SER MENT Mere France: rar sep St-Simon. Loc. 

MAREAGOES MMM AL: Westerl. SUISSE sen eee se eee Westerl. 

GEN. SEGMENTINA, FLmc. 

ÉDEATARE ES ect. Pisbtiéee Anoleterre ect Ponsonby. 

NA ne oser Ne. ÉTANCER ER PEER ET Westerl. 

Var iClessini. 7. Western. Germanie =... id 

Gapuloides............ JANSON lacde/Zuricheee" 
HIVIATIISR Re eee MUR EUTOPDE Fr CEE 

ANN. MUS. HIST. NAT.-— MARSEILLE, T. VII (ZOOL.) - 8, 



NOMS SPÉCIFIQU'ES 

VarsSimplexe-rFerr ere 

» Westerlundi.. 

ASTEUS-eRe- ec teres 

CanariensiS 

Costulatum..... 

HEAS sc 6. bamosseec 

Éutetlanus, mn... 

ADICUS- eee CCC 

Auconus.. 

AUTÉUS ER ce 

Bourguignati.......... 

CASINECLS ES Eroccoovve 

Groaticus es. CR Ce. 

Fagotir= eee ere 53 

Gredienie "es -2Re0r 

HENONI EUR ER ER C 

ÉenTICÆr er -elLe pee 

Hispanieus. FC. 

ÉApurdensiS Free rec" 

Letourneuxi 

Monterosatoi 

Nouleti 

OPSCUTUS eee ec 

Var : Crassilabrum..... 

PatUIUS ERP 

Partioti 

Plumbeus 

Var: /Lissogyrus.- 

Scalarinus... 

Septemspiralis: "> 

Striolatus 

vs... 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

Brett SICILE EC 

CIESS res SUISSE = been 

pe son NET Ssopoaégoncaouude 

Bret SCORE 56 100 00006000 

OrbA ere Canaries terre rer eeEer 

PICRIEREEETE SACS donosohabonb os 

MONTS 600 Europe-Algérie ......... 

Is goo cons NéPossaooorcogocuscoc 

Pal rer Beni-Saf (Var. de Sulcatum Dr.).. 

Pot. et Mich. Sicile-Tacouch.......... 

SOWec cree SPC bEC Roc oder de voo 

Drap Europe Méridionale...... 

GEN. LEONIA, Gray. 

L'ANPE AMNESDAL DE Er eee 

Mousse. -"Mopadon en er 

GEN. POMATIAS, Srup. 

Mouss. ..... Alpes Ars MEME 

ANG nee A AIPÉTIE en Etre 

Pieple ere Gattaro ee RARE 

SESimon.-- APVEÉNEES.- 6. 

SÉSimon Mont Cassin. 

Zeleh = 7. ROTOAIE SEC rep eee 

Bretecec.e 

Westerle""# MyrolE Re R Lee Er 

Pboooeoebt RORNIAREEEES ECC 

STOP Eee VAIGÉRo o00o 006 acroet 

Brote-e- ce Barcelone er ere 

Fapote © MENÉS Too ecocgouovac 

Bret rc ROKMAR EEE ee 

Brett SIC CE EP 

Dup. ATIÈDE ce eccert 

Drap FrAnCe RE 2 ct 

Diphossocss PYTÉNEES re ee ere 

Drapeeretr FrANCE see reset eme 

Dupe rer BYIÉNEES rene 

Westerl..... VENISE AE EE 

Westerl... OMETOR EE 

\HIETSSE Se RARE Pere eee 

Razer Agen-Espagne-Bâle ...... 

Pare ITALIE RER CA 

ORIGINE 

Mabille-Loc. - 

Deschamps. 

Servaiu, Pousonby. Benoit. Loc. 

Coutagne. 
Pallary. 

Monterosato. Benoît. 

Letourn. Coutagne. St-Simon. 

Stossich. Letourn. 

Fagot. 

St-Simon. 

Stossich. 

Letourn. 

Gredler. 

Gredler. St-Simon. 

Debeaux. 

St-Simon. Fagot. 

Bret. Letourn. 

Monterosato. 

Fagot. 

St-Simon. Dupuy. 

Fagot. St-Simon. 

Letourn. Stossich. 

Dupuy. 

Westerl. Fagot. 
Westerl. 

Stossich. 

St-Simon. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

HOnIVUS EEE. e «le mee- Western Trieste: eme Westerl. 

Nünetanuss-. cree PetteDiBret-lunisien.” 220. Letourn. 

VOIES SSSR STOSS et Westerl. 

Sp. (Senestre)....... ? Djebel-Thaya...... 

GEN. HYDROCENA, Park. 

CattArOENSIS Pfeil ee (Sirki. Parr.) Cattaro .... Stossich. 

GEN. ACICULA, HRTM. 

DU ER RES SeE Paladhe="""" Érance = erer cer. St-Simon. 
USA Se Eten e Walk" IDÉES RE De Berlier. 

Mineata..::. #22. Drap: Dim itenalee des uvre id. 

GEN. MELANIA, Lam. 

COLONATAM Eee ie» KUSTERSURS LA SAVE certe eh Bret. 

GTASSAR ee. ete Kutsche® "> MalCettmass "+. Letourn. 

Vans Parvula. 1:54. SChne GHIMECS AE ec et - Gredler. 

ÉASOHANAES SE Brett ARTApINA re PT Éctourn. 

Hollande..." FErUSS =. Griméet een en te Gredler. 

VanElesans "ter... SCRMEL Le ASAVEr ee Le Bret. Letourn. 

PAvVigatas ere. RME Garniole A re Letourn. 

Éetourneuxi.. "1.21. Bref rte ÉTOANE SE TS EN de id. 

Mnbercuata MTE So srae BAC oopcoroocde Letourn. Bret. 

GEN. HEMISINUS, Sw. 

ESS a0ceopopobo de ne ModDand Croatie eee - 

GEN. MELANOPSIS, FER. 

PAICUÉIS DIT A... + - es ce Bret. Embouchure de la Tafna. 

BHECINOIdEA ONE ET. SYTIE se enne sn e me eee Letourn. 

VAnERerussaci..:..... Roth re. Beyrouth "ere eee. 

Galichroa®. eee Bret SUR CEE re ee Letourn. 
Génithiopsise 07. Bret Palestine tre LE 

OSTATAE Res uetree ON Jourdain rec rer 

DTOUTIRA EEE .---see FOR use Espagne secte 

ÉERELS ace one Brett ee Gafsa sé Arr PRE Letourn. 

CAMES LR EEE Vilase. ESPag ne Pet re ErETE Bosca. 

Hamamensis......,.... GasSP Er er ANDÉTIÈN. eee cadette Letourn. 

PSS CT cons Bretee ProyerdiAlgen "Ferre 

Jordanicar cu. ROtHE Palestine". Letourn. 

LÉeVigatae see eme ee larme. BEYLOUtHE Eee ecece - id. 

Petournmeuxie Brat ee . AlréHen- entre: id. 

MarOCCan a. +... Ehresersee NÉE Peso cocec ... id. 



00 

NOMS SPÉCIFIQUES 

MNGrOoCAIpIA. PRET 

Obesa 

Præmorsa ... 

Salomonis... 

Subgraellsiana 

SUPDSCAlATIS 7 

lüunetanas 2e 

ACEROSA =... re 

Aloe or ondao cod 

Atra 

Bourguignati........... 

BTAChYa Er rre 

Communis 

Occidentalis FAP 

Penchinati ere 

PVEAMITANS EE REEE EEE 

Subfasciata 

Haciti ee 

Unicolor 

Vivipara 

JÉÆVISAAR RE ee 

Nruncata soc 

BHMOITES SE ERP PEER 

Hagenmülleri 

AGHAtICA Eee 

BOISSIENLs Ce APP 

Hapenmuüleri ete" 

Leachier eee sm 

MAtTITeNSIS ER EEE 

PUNICAs eee 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT 

Bret Palestine rer etre. 

Gass Nemcen terre ce 

ÉInPetee AIPÉTIE sec eee tte 

Bret + SrÉceubereeococopense 

Bret VAlENCe eee ces 

Bret serre SÉDenSUSIs ee re 

MOrelE ee 7 Münisie rer necnerre ne 

Brett Danube Re ere rec 
Bret. GINTREVO Ferrer ce 

Villas" HaHent ie eme 

Serv. Lac delGrandlieu "#7" 

onto re lnEtioitioonaucbesocoe 

Mods ilrand.- PATES ERP PP PTE 

Mu Frances these. 

Dupuyee”"r ÉOTER concaa 202000 

Bfbococez Lac de Cirknitz ( Contecta Müll) 

RO EE EEE 

rosch ee NIMES ANR 

Brots ter. Vilaine" +00 

Breteete ee Belarade"2e-rercererte 

Jante PacideCome 7" rrerre 

Bree CEE Danube ter ee crree 

Breteeee Contectas/MUuIIe eEeRRErE 

Olive NT AE SE ere 

Lines COtELOMEMS SET 

GEN. TRUNCATELLA, Risso. 

Risso MÉditeR LE Creer 

Drap. 2 DEN EU LE 

GEN. CLEOPATRA, TrscHL. 

ONverrer- Alexandrie ..... OO oo 

Bret tre DAME 40000 610 000 

GEN. BYTHINIA, LeEacH. 

Letourn..... Monfalcone ..... 

Gharprre ROME Rem 

Broti=erer AIDÉTIER EE RER EC PU 

Shepp. Anpleterre ere Per 2 

GraellS Ferrer SEChaMAaS PEER 

Hagenmüller BONE PÉre rec e ree 

MISSecosdo Palermes--"-2 2-0 

ORIGINE 

id. 

Debeaux. 

Letourn. 

Bosca. 

Letourn. 

Bret. 

Servain. 

Letourn. 

Servain. 

Brgt. Servain. 

Bret. 
Brgt. Deb. Serv. Fagot. 

Bret. Loc, Joly. 
Servain. 

Ponsonby. 

Brgt. Servain. 
Letourn. 

Letourn. 

Bret. 
Brgt. 
Bret. Letourn. 

Monjo. 

Deschamps. 

Bret. 

Letourn. 

Lahille. 

Ponsonby. 

Coutagne. 



NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

VarlOmentalis.- "#07 NEW. Damaseus Ce Debeaux. 

SNA EEE ee Ce PENSE ÉÉPAMOUR EEE ST Debeaux. 

lentaculatas "ce Lineserres UT  Ceneec-reree St-Simon. 

VanBaltien. "0 Westerl..... RONNEDY Westerl. 

DARBOTITICA- ee Net coco SUISSES ee re id. 

DAEONUAC Eee... Letourn Dalmatiet es TOME E Letourn. 

DRASchetINAr ee Blanc" SEChamas "7" Coutagne: 

VESEL 60 more Benoit..." DICO ee mise done nest Benoît. 

VATLGIS- Pas srocmetione POI. ÉTANCeR 2e 

HIRETMALNS EEE EE EEE CCC Lin Bretagne" 70 Stossich-Berlier. 

GEN. LITHOGLYPH'US, Mur. 

AGUTUS suis orties ÉÉMOR EM MIC ENTER ER 

Éltminensis 2-76. Lans: AUÉHIENE EEE er Stossich-Mortillet. 

GEN. HYDROBIA, HRTM. 

AGHAJAE nee CIESSEPREEE EUDÉC RE ER cree Westerl, Thiesse. 
ATENANIAN.. see sas eee Brateee re PES Ssocesccecseccote. Letourn. 

Brondele eee... Bretee-ce.. AIDÉTIC: 2: cer some se 

DUVEUNEN EEE. EE -C Re BTS dB o AISÉE PRE Ter eee 

RenUSSInAN. 1... Desmiee"e ÉrANCE Re AL. eee cc 

GiIRUNdiCA 0. Mabille..... EarRocChele Eee Coutagne, 

DOANa ee Hasenmuütier AISÉE" -2-...-.... 

Moutoni- "2... Dupuyee-e+ NAT ee 

NA TA ie en eerc EN doc AMOR A Se sonate 

Oranensis-e-.-----e Brpteeeree Oran sem 2... 

BiCtOmiUM eee Paladhe Sables-d'Olonne... ... Lahille. 

SONGS PEAR Draps GAdITTAC AR SAN 2. 

SCI ee donne sd eee e Marts:-=".° Westerl. 

VAT ISCholire Eee ee SENMER Eee SUISSE ER ELLE -ce id. 

UIRES RARES PEN eee ce FiniStére een ee Bavay 

GEN. AMNICOLA, GLo. 

Abbreviata MIcCheee rt. LYON ae eee 

AMŒÆNAE ee eee moe Paladh=:""" AIDÉTIE PER E ECC CE Letourn. 

BTEVIS See ete ceete Micheree ce Cadillac eee 

Charpentier 2 ROtheer Grèce, M er eee Thiesse. 

Gonstantinæ....-"..... Letourn. Constantine". 

Dupotetiana Éorbe 7. DUNISIÉ PEN A: Bret. 

MAtpinataR eee. Westerl CHÉTCEEE do0oo0dvosoe Westerl. 
Mono. cc meLE Bret 7e: MahOn RE Eee Monjo-Deb. 

PIENDIEnA ere ee Bret anne AIDÉNE RTE eee Bret. 

Byrhotheilias-:°°#04% Brett AIDÉNIE Rene eee 

Roudaireana -.-...-". HasenmulenmPAlDÉTIe PErerEe rer 

SELVAINIANA. -. -. ..  -- Éetourn--.° AIDÉTIE Are 

CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES Gi 



62 MARTIAL COUTURIER 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS HABITAT ORIGINE 

SnNlboncasaeoondoos Drap EUROPE ASE AN Er Lee Bret. 

SUPSIMINIS Serre Paladh-="." ON AM See eee 

Lriloniume.-"er-be ere Brgteeceree TASSE So50000no0oooo 

AUSITACA Se cee LECLE Enfderrerte AUtIGhe ec -eRonoece Debeaux, 

BreVISÉ ER re echec Drapreer PYKÉNEES RE CEE = ce Fagot. 

Cainulata eee ete Droueteeeee Dionne.- esse. Coutagne-Berlier. 

CROP EEE CE Westerl/##IDalmatie. "2... Westerl. 

Compagnyoni....... AOBrEt cer. (loulous FEEREPAE SERRE EE St-Simon. 

EXIS etes nec sosie Paul 275.77" Italien TOR ET Westerl. 

GIONENSIS EE Eee Farote er AUTRE TETE n ont e Fagot. 

Haustans + ur ce te. Westerl®"" ADalmaties "100 Westerl. 

Microcochlias. 7". FettetBret ainsi re -... brot. 

RENE vodtes goocroe Dub rree NÉE cpporaue cooner Coutagne. 

Rübisinosa "2. Boubée..... FTANCBE eme ane 

SORICAREE er eee Coutagne PPVAUCINSC EEE PTE Etre Coutagne. 

Utriculus "res er Paladhé"" ANEDE Reed MOSIMON: 

Pellucidar APN re Ben... KannS Are PARA 

GEN. BELGRANDIA, BRc&r. 

Bourguignatis. "22.0 Paladh®""? HOUOUSE REA EE EEE St-Simon. 

GIDDa ere eee Drap=rr "rt Nimes ie 2e -rertee 

Marpinatar "2.  MiCh-eer VA NCIUSeRe res Debeaux. 

Contorta terre MES Se UTA TE LAUA À per nr Berlier. 

CEA oc ouscee .... MOI. DR need des Berlier-Deb. 

Hapenmullenpe""#"°"r°t Caziot...... Vallée du Tavignano..... Caziot, 

PISCINALS EEE Müller JUrAR EURE See ee Berlier-Deb. 

Hiolosana ee  MOESIMON ET CATCASSONNE EEE EEE St-Simon-Deb. 

Bolteniana re MCE SE PeINTl rene ce 7 etourn: 

Kordofand et 2ruee Par: :. AÎTIQUE ST roc 

Raymonde rene Brote LeNil=Ovata Oliv. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 

NOMS SPÉCIFIQUES 

ANÉIQUOTUM. .- 

AS DES ce 

Bourguignatiana........ 

CorCyrEnsis =..." 

DAnUbIANS FE 

» Serratilineata...... 

Dioclétiana. 2-0. 

Fluviatilis . ..... 

Vars Baltica .......... 

» Penchinati.. 

»AMEalophila.." 7". 

D» ulitermalis --.-.:.. 

HORAIRE 

Meridionalis ........... 

.…... 

Peloponensis...... De 

Brevostianas.. ........ 

MElASCOE ere 

BMÉhydeare eee ce 

Consobrina-::-:-...... 

DEROUSeRe rec 

EDYpHACA RER. 

In SIERRA... 

MAGUNOSAN EEE 

G2 

GEN. NERITINA. Lam. 

AUTEURS HABITAT ORIGINE 

Kust oc Dalmatie... Stossich. 

Letourn..... » Cr ecole Letourn. 

oc ra PAOVENCER SEE ce eee Deb. 

Letourn.... COTOURL Eee terre Letourn. 

PCSI CTIMÉE  :..-.-..-..-. Gredler. 

KODIRR se Groatie-lalSayve 27 Letourn-Servain. 

Palme ecce Fombardier=-- "ter... Mortillet. 

KUSTe EEE. IAE SELLER ee tee Letourn. 

inter Europe-Algérie.-.""... Bret. Letourn. 

inerte SLOCKOÏMe Eee Westerl. 

Aer ie Pyrénées-Orientales ..... Debeaux. 

KICCZ es SAXE eue sa nie eee der le res 

Boubéer.... Bagneres ect. 

SOW2L 20: -0e NDETAUE = - ere. Letourn, 

Ph re SICILE RE se ee Benoit. 

Reeve.-..°- LEINITRE ae 2e ce Ja. Letourn. 

Recls. NUMIAIE 22 radee id. 

ReCI EEE épanté 2.0 cn Thiesse. 

Prise ree Ééranite "#7... Lefourn. 

Graell ee" Jativas re Ce nse. 

PÉÉPECYRODES 

GEN. CORBICULA, Mur. 

Bret en. AlEXANATIE. e'arneeci-eesele Letourn. 

Breteereer D. ME so res id. 

Posdeooc SUEZ CC id. 

Catllaud REC CD OS OO id. 

itoo son Alexandrie 2e... --.-.e id. 

és ooace SUEZ SIM eos « id. 

Bree eee D CU 0 id. 

Bis eee AlExXAnATIC ee ee id. 

Bret rare SUEZ ee ee eee eee id. 

Brett ÉCO ee OO NOUR id. 

Bret De PE EN AN ESC id. 

Brtereerer RS PL no Ste id, 



04 

NOMS SPÉCIFIQUES 

TO NEbeosaocosoocsode 

Schweiniurthi.- "777" 

MhAMNMOICA NT ERE EEE EEE 

LeleDOF I. ser re Dre eee 

Gorneum 2. L.te 

VATANUElEUS RER EEE 

Heldreichli-s 7". 

Marmillare mere 

RAVICOIA SEE - Er 

Solidum 

Westerlundi: "0 

LACUSITISA- FRS M TERERE 

DINPONPEEPEPEPPEPEECE 

AMNICUME Ce 

Casertantme "2e 

FOSSaTinumE ee Ce 

Var. Acuminatum...... 

Globulare Er 

Henslowianum......... 

Lenticularer "7" "5. 

Manillanume "2°". 

Milium 

NITIdUMs eee 

Obliquume-MeEErE EEE 

Optusale rer 

Panvulume "2-2. 

SUPITUNCATUME 7-0. 

ACATTANINUS = - 0e eee 

ZERMPHANUS E---cre e 

ACTOR TES ee - sereecacs 

ANETAUerE Re er LE 

ATAUASI eee ces let elec 

MARTIAL COUTURIER 

AUTEURS HABITAT ORIGINE 

PHIIPAE"E Alexandrie te. Deschamps-Letourn. 

Ro deuas DUT ee Letourn. 

TA odbas ne DE NS id. 

JIckeler rer SUEZ ob ao coton pop ue id 

GEN. SPHÆRIUM, Scor. 

LinResreer EUTOPE cer Ponsonby. 

SEUL NE DR A Se D 

(CES Fa GC ane ere Thiesse. 

Westerl=="° SUISSE Ent ee Westerl. 

EACRESESE OnNo20200000000090000 

Norme Det oo usetee 

GIE Finlande er PrPPrE cr re Westerl. 

GEN. CALYCULINA, CLess. 

Millie SICHÉTN Sr mt. St-Simon 

BIVOnEF Eee. AlDÉTICe ere 

GEN. PISIDIUM, Preir. 

NIMES CEE EUROPE TE CE Bavay 

POSE IÉANES mere 

GIESSPAr EEE SUISSES en ee Westerl. 

GlESS ne id. 

GES EEE D Te D id. 

SRÉPEE ECS D © CD arte TNT 

PhiIMpree re MOGEMICRAMElEE ETES 

Welle SUISSE rence Westerl. 

HIT EECE D im a ta ds sm fee id. 

ER o4tsscoo BAY eee St-Simon. 

ILringee 60 ANTÉETE T6 20 010 200 0 do ot 

Pit. SUISSE Donne cree Westerl. 
CLESS PERS Sn Re DUR oc id. 

Malmee" RSR ed OR 9e id. 

Cine STARS SEP OECEIS etOENT EE 

Male" De s n nen ee Westerl. 

GEN. UNIO, RETz. 

Kobelt...... MSSSNOS 086 10000000 Thiesse. 

Bit ee SUEZ ee Ce Lee Letourn. 
Gompe ee VETCATE 6 S00a0000dPu0 Bret. 

bo scane NÉE ocooco vod Letourn, 

Philiperet MOD 0 00e D eo oc oc 

Reynerreree VEMENNES aocecoovoodeac Bret. 



CATALOGUE DES COQUILLES PALÉARCTIQUES 

NOMS SPÉCIFIQUES AUTEURS 

ASTIERANUS eee eee re Dupuy 

AC ne sue senc NIISSR PE ERET 

Batavellus "0 1m 0 Éetournes" 

BAAVUS-E.. cie e amet: 

Bayonnensis Rolinee--> 

Bereneuierts.-2- Bret ere 

Blncianus- "7" tr. Letourn.... 

BReVIET Ie en Mets Bret ee 

BHUSSIDAE ER ee cr ce Jetourneer 

Gancronum. "1." Brett 

(CANADA EEE Payne 

GÉGIlANUS Éetourn..--: 

Companyoi Bret 
Conomenosi........ Letourneeee 

CTASSUSS 2-20 RetZ.e RAA. | 

Dalerontesidona. ...... SERV... 

DÉSOUSERe ee Ce Broteneree 

DESECIUS Eee eee Drouet "+" 

DiVarCAtUS. 7". Lea tree 

DURTEUE Re eee DESRAEERERE 

Elongatulus.- "#1" Ml "ce 

Ennyssellinus=""""720. Biotech e 

ESS US eee Bretrere 

FES REC EEE Bret. 

ÉŒUAUS ER -treree Rif coont 

EUSEUIUS-e-- 0e e - Riel cr. 

Cao eee Bret 

Connie Sr nee Der. 

Hasenmulleri- 2"... Bret... 

ÉIVAATIUS.-.----0.c 0 Bret 

HEqueninI- 0... Dupuy" 

JCannonies -.. -.e Bret. 

HOICUS eee à à sac cieie ee Blanc "ce. 

Jordanicus. Bret 

AUHEnANUS ET Hagenmüller. 

RETIVIATIS 2 - -----e lireceener 

PetoHineUxI--e- ---- Bretenc 2e 

MMOSUSRE eee NTISSER EE CEE 

DO AE ARR ARRETE Hama. 

VareiBarraudie Boubée... 

Dhellmanni--"""" Desheer#?°t 

DR hombhOIdes =. SChEe"" 

Maccarthyanus......... Bret-2#7 

Macrorrhynchus........ Bretenc-cce 
Malafossianus.......... P. Fagot 

MARCUS ee ces Pamee- cr 

MASTADUS TER. eee 

MATONICUS. 2. 20 Bret". 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE, 

HABITAT 

Etetde Meyranne.=#... 

AISACE eee erieet 

Le Liamone à Ajaccio... 

StEMAUTE eee 
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DeCEMELES 
ZOOLOGIQUESVET VANATOMIQUES 

SUR LES 

MOLLUSQUES OPISTOBRANCHES 

DU GOLFE DE MARSEILLE 

SUPPLÉMENT 

ENTER ODUETION 

Une vingtaine d'années se sont écoulées depuis la publication de la première 

partie de ces Recherches (1884), deux autres Mémoires ont suivi (1888 et 1901), 

mais pendant ce long espace de temps, il nous a été donné à plusieurs reprises 

de rencontrer quelques types nouveaux se rapportant aux divers groupes 

d'Opistobranches étudiés dans ces Mémoires. C'est surtout parmiles Tectibran- 

ches etles Æolidiadés que se trouvent la plupart de ceux qui n'avaient pas été 

signalés dans nos précédents Mémoires. 

En 1901, possédant tous les documents {descriptions et figures) qui se 

rapportaient à quatre d’entre eux : un Doridé nouveau et trois Æolidiadés ; vu 

le peu de figures que nous donnaient ces espèces, nous avons intercalé dans 

notre première planche de la troisième partie de ces Recherches les dessins en 

couleur de ces mollusques, pour éviter la confection d'une planche coloriée 

dans le présent Mémoire. 

Le lecteur devra donc chercher, dans la troisième partie, les figures coloriées 

des types suivants que nous décrivons dans ce supplément : une variété de 

Favorinus albus, le Spurilla inornata (espèce qui nous avait paru être tout d’abord 

une variété de Spur. neapolitana), le Galvina Farrant et l'Aldisa Berghi. 

En dehors de ces quatre Nudibranches, nous donnons dans le présent Mémoire 

la description de plusieurs Tectibranches et Nudibranches trouvés dans le 

golfe de Marseille depuis 1884. 

Nous ferons suivre ces études, surtout descriptives, de quelques détails sur 

les modifications présentées par le collier œsophagien chez les Opistobranches, 

ANN. MUS. HIST. NAT. MARSEILLE. T. VII (ZOOL.) — 10. 
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en insistant sur la portée Scientifique que ces variations offrent pour la classifi- 

cation de ces Mollusques. 

Nous terminerons notre Mémoire par un Index alphabétique général des 

familles, genres et espèces étudiés dans cet ensemble de Recherches, avec les 

indications nécessaires pour trouver leur description. 

Depuis 1901 peu de travaux ont été publiés sur les Opistobranches, presque 

tous, plus ou moins spéciaux, sont dus à l'infatigable labeur du savant naturaliste 

danois, le docteur Rud. Berg. Malgré son âge, mon excellent ami ne cesse 

d'ajouter de nouvelles découvertes malacologiques à toutes celles qu'il a faites 

depuis 1860 ; mais ses dernières recherches se rapportant le plus souvent à des 

espèces exotiques, nous n’aurons pas à en parler ici. 

Nous nous contenterons de signaler la thèse de Jules Guiart « Contribution 

à l'étude des Gasléropodes Opistobranches et en particulier des Céphalaspides » 

publiée en 1901. 

Dans cet important travail, ce naturaliste fait une revision des Mémoires 

publiés sur ces Mollusques dans les trente dernières années, complétant sur 

plusieurs points les recherches de ses prédécesseurs, au point de vue anato- 

mique aussi bien qu'embryogénique. Nous aurons à parler à différentes reprises, 

dans le cours de notre Mémoire, des résultats obtenus par M. Guiart. 
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ACERA BULLATA, MuLLer 

SYNONYMES : BULLA ACERA GMELIN 

»  FRAGILIS Lamark 

Ce type de Bullidé comme nous le disions à la fin de notre premier Mémoire 

(p- 164-167) est assez rare dans le golfe de Marseille, c'est même pour cette 

raison que nous n'avions pas pu donner de figures de cette espèce dans ce 

travail, n'ayant obtenu quelques individus qu'au moment de la correction de 

nos épreuves (Avril 1885). Depuis cette époque nous avons pu avoir encore 3 

ou 4 spécimens d’Acera Bullata ce qui nous a permis de faire quelques dessins 

que nous insérons dans ce supplément. 

Nous laisserons de côté la description du facies de l'animal que nous avons 

décrit précédemment et dont on peut voir d'excellentes figures dans l'ouvrage 

sur la Faune de Kiel, publié en 1865-72 par Meyer et Mobius ; nous nous 

contenterons de dire quelques mots des mâchoires, de la radula et des pièces 

stomacales ainsi que du collier œsophagien. 

Les mâchoires, lamelleuses, peu étendues, en forme de croissant irrégulier et 

d'une coloration jaune d'ambre foncé, sont constituées par de petits bâtonnets 

chitineux, assez courts et serrés les uns contre les autres ; à leur surface, ces 

lames offrent un aspect de mosaïques quadrangulaires (fig. 16). 

La Radula en partie étalée sur le mamelon charnu qui forme le plancher de 

la cavité buccale, et en partie renfermée dans le fourreau radulaire, forme un 

ruban long et assez large qui montre de 15 à 30 rangées transversales de dents, 

suivant l'âge de l'individu ; quant à la formule radulaire, elle offre aussi des 

variations suivant la grosseur du mollusque. Chez un individu n'ayant pas plus de 

s millimètres de longueur, cette formule était : 20, 1, 20 ; mais chez nos plus 

gros individus elle arrivait à 40, 1, 40. 

A côté de cette variation dans le nombre des’ dents latérales, ce qui frappe 

davantage, c'est la modification progressive de la forme des dents latérales, de 

la plus interne à la plus externe. Si l'on n'examine que les 2 ou 3 premières 

dents et les 2 ou 3 dernières, l'on est tenté de prendre comme denis intermé- 

diaires les premières avec leur forme trapue et les 6 ou 7 dentelures de leur bord 

externe concave, et de regarder comme étant des denis lalérales proprement 

dites les dernières avec leur forme élancée, légèrement crochue, sans trace 

de dentelures. Mais un examen de toute une demi-rangée montre que nous 

avons une modification progressive de ces pièces et que l’on passe insensible- 

ment du type trapu dentelé, au type élancé sans dentelures (fig. 17). On ne 
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peut donc, chez ce type, établir de différenciation entre ces dents et l’on est 

forcé de désigner sous le terme général de dents latérales, toutes ces pièces. 

Ces dents sont d’un beau jaune ambré dans la partie étalée de la radula et 

d'une teinte plus pâle dans le reste de cet organe. 

Dans la région stomacale, partie dénommée aussi gésier, nous trouvons des 

plaques cornées épaisses, qui sont souvent au nombre de 12. six grosses 

en forme de coin tronqué et six petites disposées en lames crochues Ces 

pièces d'un jaune ambré pâle, sont très caduques comme chez les Aplysiadés ; 

elles sont de nature cornée et oftrent, chez les grosses, un aspect lamelleux 

transversal, tandis qu'une fine striation caractérise les petites (fig. 17 bis). 

Pour compléter notre description du système nerveux de ce type de Mollus- 

que, description donnée dans notre premier Mémoire, nous joignons un croquis 

du collier œsophagien. Trois paires de ganglions le constituent : une paire de 

cérébroïdes, de forme ovale, avec léger étranglement transversal (fig. 18 C.), 

divisant ces centres nerveux en deux parties arrondies inégales ; les ganglions 

pédieux P sphériques, d'un volume aussi considérable que les précédents, et 

les g. viscéro-palléaux pl ovoïdes, cinq fois moins volumineux. Sur le bord des 

g. pédieux, au point d'insertion des viscéro-palléaux, se trouve un otocyste 

ovoïde, contenant de nombreux petits otolithes. 

La partie centrale du système nerveux est complétée par deux petits ganglions 

buccaux, placés sous le point de départ de l’œsophage, contre la face posté- 

rieure du bulbe buccal, et par trois ganglions viscéraux (Br., V. et ».) placés au 

milieu des viscères, reliés entre eux par de courtes commissures et aux g. 
viscéro-palléaux par deux connectifs assez longs. De ces trois ganglions 
viscéraux, l'un V est chargé surtout de l'innervation de la glande hermaphrodite, 

constituant ainsi le ganglion génital ; le ganglion Br qui envoie son nerf 

principal à la branchie, serait le centre respiratoire ; enfin celui de gauche, », 

donnerait naissance à quelques filets nerveux qui se perdent dans la masse 

viscérale sous-intestinale. 

PHILINIDÆ. P. Fiscuer 

Tant que l’on n'aura pas fait une étude suivie des pièces radulaires et stoma- 

cales des différentes espèces de Phuline,malgré tout le soin mis par les conchy- 

liologistes dans la description des coquilles, il restera toujours un certain doute 

dans la détermination de ces êtres. Suivant l’âge de la coquille, la forme générale 

aussi bien que sa striation varient ; d'ordinaire chez les jeunes individus la 
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coquille est plus globuleuse. ses stries plus ou moins noduleuses sont assez 

divergentes, mais avec l'âge la coquille s’allonge, tend à devenir oblongue, les 

stries deviennent beaucoup plus nombreuses et leur divergence diminue. 

Le naturaliste s'il n'étudie que la coquille se trouve souvent bien embarrassé 

et dans le doute il crée une nouvelle espèce. S'il possède l'animal il peut baser 

sa détermination sur le facies du mollusque, sur la coloration de ses téguments, 

sur la forme et la structure de la coquille, sur le nombre et la forme des dents 

de chaque rangée de la radula, enfin sur la disposition des pièces stomacales : 

ces divers éléments réunis constituent un ensemble de caractères qui rend 

certaine sa détermination spécifique. 

Il ne nous a pas été possible d'obtenir toujours des animaux vivants nous 

donnant toutes ces indications, aussi dans beaucoup de cas nous avons rejeté 

comme indéterminables les petites coquilles de Philine qui nous semblaient 

appartenir à des jeunes, nous attachant seulement à l'étude de celles qui parais- 

saient être adultes et surtout aux espèces dont nous pouvions avoir l'animal. 

Dans notre premier Mémoire sur les Opistobranches (Ann. du Musée d'Hist. 

Nat. de Marseille, tome II, 1885) nous n'avions signalé que trois espèces de 

Philine : Ph. aperta, Lam. ; Monterosati ou Monlerosaloi, Jeffr. et calena, A. Ad. 

L'aperla assez commune le long de nos côtes, dans les fonds sablonneux, ayant 

été étudiée en détail par nous dans un précédent travail (Recherches anato- 

miques sur les Mollusques de la famille des Bullidés, Ann. d. Sc. Nalur., 

6" série, t. IX, 1879-1880), nous nous sommes contenté de figurer l'animal vu 

de dos, quelques dents intermédiaires, les seuls types de dents radulaires que 

possède cette espèce et une grosse et une petite plaque stomacales. 

Pour la Ph. catena le nombre de nos figures est plus considérable (fig. 25 à 

34 de la pl. IT), mais toujours établies dans un out systématique (animal, 

coquilles, dents radulaires et plaques de l'estomac) ; nous avons ajouté quel- 

ques dessins de l'organe copulateur qui est chez cette espèce assez différente 

de celui de Ph. aperta. 

Mais pour la Ph. Monterosalot dont nous ne possédions que deux coquilles 

prises par le professeur Marion au large du golfe de Marseille, à plus de 300 

mètres de profondeur sur fonds vaseux, nous avons dû nous contenter de donner 

deux dessins de la coquille (dessus et dessous) et celui d’un fragment très 

grossi de la face dorsale de l’un de nos exemplaires. 

Pour l'espèce que nous avons prise depuis 1885 nous pouvons donner autant 

de renseignements que pour Ph. catena ; en nous basant sur les caractères de 

la coquille, à peu près les seuls donnés par nos prédécesseurs, il nous paraît 

qu'elle appartient à l'espèce désignée sous le nom de PA. punctata par Forbes 
et Hanley, et aussi par Clark. 
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PALEINE BUNCGIEATAS FE" Ent 

Syx. : PHILINE PUNCTATA, CLark. 

» » ANGULATA, JEFFREYS. 

Animal deux fois plus long que large, rappelant par sa forme générale celle de 

Ph. catena ; d'une colcration gris notrâtre à sa face dorsale, d’un blanc 

grisâtre à sa face ventrale. Radula ayant pour formule 2, 1, 0, 1, 2; gésier 

muni de deux plaques cornées en forme de troncs de cone comprimés, d’une 

coloration ambrée foncée. 

Coquille fragile, transparente, globuleuse et très dilalée ; spire non 

dislincle ; ouverture très grande, un peu quadrangulaire, bord externe droit, 

columelle sans pli. A sa surface externe des stries longitudinales obliques, allant 

du sommet vers les bords ; ces stries sont consliluées par des nodosités monilformes 

oblongues, placées les unes à la suile des autres. 

DimEnsiows : Animal, 2 à 3 millimètres de long sur 1 à 1,5 de large. 

Coquille, 1: millimètre de longueur sur 0,7 de largeur. 

Nous avons pris à plusieurs reprises cette petite espèce en triant des fonds de 

filet provenant des prairies de zostères qui entourent l’îlot du Château d’If, par 25 

à 30 mètres de profondeur ; ces fonds de filet nous avaient été remis en 1893 

et en 189$ par le pècheur Marius Stella. 

Cette espèce se trouve également dans la Manche, car en 1896 nous avons 

reçu de M. le professeur A. Giard. cinq exemplaires de cette petite espèce 

provenant des environs du laboratoire de Zoologie marine de Wimereux. 

Frais, ces mollusques ont toute leur surface dorsale d’une coloration noirâtre, 

due à la présence dans l'épaisseur de leurs téguments gris-jaunâtres de nombreux 

points noirs assez gros ; la face ventraie est par contre peu colorée, d'ordinaire 

d'un blanc grisâtre. 

Lorsque l’on ouvre le corps de ces êtres, pour en étudier l'organisation l’on 

trouve autour du bulbe buccal des amas de glandules fusiformes, petites glandes 

à mucus s'ouvrant dans la région proboscidienne autour de la bouche. 

A l'intérieur de la cavité buccale nous n'avons trouvé en fait de mâchoires 
qu'une trentaine de petits corps réfringents disposés en fer à cheval et placés de 
chaque côté de l'entrée de celle-ci. 

La radula de forme rubanée se composait de 10 à 16 rangées transversales de 
dents ; sa formule était 2, 1, 0, 1, 2 ; il y a donc dans la formule dentaire de 
cette espèce 2 petites denis latérales de chaque côté au lieu de 1 seule comme 
cela s’observe chez la PA. calena. 
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Le rachis inerme est toujours assez large. Les dents intermédiaires (fig. 6) 

unciformes assez recourbées, offrent sur le tiers médian de leur bord concave 

de nombreux denticules allongés et très fins disposés sur un seul rang. 

Les dents latérales sont également unciformes, de grosseur inégale, la 

première où interne est près de deux fois plus forte que l’autre tout en étant 

beaucoup plus petite que l'intermédiaire ; la seconde ou externe a son crochet 

un peu moins recourbé. Ces deux dents ne présentent aucune trace de den- 

ticules le long de leur bord concave. 

A l'intérieur du gésier de Phuline punctala nous n'avons jamais aperçu plus de 

deux plaques cornées ; il est probable que la troisième, celle qui chez Ph. 

aperla est plus petite, a dû s'atrophier complètement. Ces deux plaques que 

nous représentons figure 7, ont l'aspect de troncs de cone comprimés, ou 

encore de coins tronqués : ces pièces d’une coloration ambrée foncée, sont 

constituées par la superposition d'assises horizontales de la substance cornée, 

ou plutôt d'une succession de corps coniques creux se superposant. 

Le collier nerveux de Ph. punctala se compose de deux gros ganglions céré- 

broïdes ovoïdes, assez rapprochés l’un de l’autre et reliés entre eux par une 

commissure sus-œæsophagienne étroite et à peine aussi longue que le diamètre 

transversal d'un de ces ganglions ; de deux ganglions pédieux sphériques, un peu 

moins gros que les précédents, accolés à ceux-ci et réunis l'un à l’autre sousl’œso- 

phage par une commissure n'ayant guère plus de trois fois le diamètre d’un des 

ganglions pédieux. Sur le bord antéro-externe de chacun d'eux adhère une 

grosse vésicule auditive ou otocyste contenant un seul otolithe sphérique. 

Trois ganglions viscéraux globuleux, plus petits que les pédieux, forment en 

arrière de ceux-ci, sous l'œsophage, une sorte de courte chaîne nerveuse. 

Coquizce. — Nous donnons trois dessins de cet organe, deux (fig. 1 et 2) 

qui représentent la même coquille vue par sa face concave ou ventrale et par sa 

face convexe ou dorsale, et un troisième (fig. 4) d'une coquille plus petite que 

nous considérons comme étant l'état jeune des précédentes, malgré la présence 

d'un nombre moindre de stries obliques noduleuses. 

La forme caractéristique en corne d’abondance tronquée de la coquille de 

Ph. punclala permet de la différencier assez facilement de celle des autres 

espèces de Philine. La striation par suite de la forme n’a pas tout à fait la 

même direction que celle des coquilles de Ph. calena, mais la forme noduleuse 

(fig. 3) est semblable dans les deux espèces ; toutefois dans la jeune coquille que 

nous avons représentée (fig. 4) les nodulations sont espacées les unes des autres 

et vues au microscope offrent un aspect particulier qne nous avons essayé de 

rendre dans notre figure 5. Si tous les autres caractères zoologiques de ce jeune 

individu n'avaient pas concordé avec ceux des autres spécimens étudiés, nous 
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nous serions demandé s'il ne fallait pas considérer cette coquille comme appar- 

tenant à une autre espèce de Philine. 

PELTA CORONATA, QUATREFAGES 

Syx. : RUNCINA HANCOCKI, Forges 

Une description zoologique complète de ce type de Tectibranche a été 

donnée par nous dans la première partie de nos Recherches sur les Opistobran- 

ches du golfe de Marseille, en dehors de la petite monographie anatomique que 

nous avions publiée deux ans auparavant dans le tome XV des Ann. des Sc. 

Natur. (Zoologie, 6"* série, 1883). 

Beaucoup plus récemment, en Mai 1900, nous avons donné dans le Zoolo- 

gischen Anzeiger (n° 615) le résultat de quelques recherches que nous avions 

poursuivies surle développement de ce mollusque qui offre un mode d’évolution 

embryogénique spécial, désigné par le professeur Paul Pelseneer sous la 

dénomination de Condensation embryogénique. 

La phase larvaire avec velum bilobé est absente chez le Pella coronata, ainsi 

que chez le Cenia Cockst étudié par Pelseneer. 

Il ne nous a pas été possible depuis 1900 de compléter certaines parties de 

ces recherches faute de matériaux, ces mollusques se faisant rares à l'entrée des 

ports neufs de Marseille, aussi nous nous contenterons de reproduire ici notre 

note, en l'accompagnant de quelques détails secondaires et de 3 où 4 dessins, 

permettant de se rendre compte de la forme de ce mollusque au moment de sa 

sortie de l'œuf. 

M. le professeur P. Pelseneer de Gand, dans un mémoire qui vient de 

paraître (Miscellanées biologiques dédiés au prof. A. Giard à l'occasion du 

25" Anniversaire de la fondation de la Station Zoologique de Wimereux 1874- 

1899), décrit un mode de développement condensé chez un type de Nudibran- 

che, le Cenia Cocksi, de la famille des Limapontiadés. Comme le dit mon 

savant ami le fait capital dans l'embryogénie de ce Mollusque est qu'il éclot 

avec la forme de l'adulte, sans larve nageuse. 

En poursuivant depuis plus de 25 ans des recherches zoologiques et anato- 

miques sur les Opistobranches, j'ai eu aussi l'occasion de constater un fait 

analogue dans le développement embryonnaire d'une autre espèce de Mollusque, 

appartenant au sous-ordre des Tectibranches, chez le Pella coronata, Quatref. 

(Runcina Hancockt de Forbes). 

De 1880 à 1884 j'avais pu me procurer de nombreux individus de ce Pella, 

pris dans la belle saison sur des Cystoseira garnissant l'entrée des ports de 

Marseille. Grâce à l'abondance de ces individus j'avais pu étudier assez 
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complètement l'organisation de ces minuscules mollusques (Ann. des Sc. Nalur. 

1883 et Ann. du Musée d'Histoire Natur. de Marseille, 188$), mais aucun d'eux 

pendant son séjour dans les aquariums du laboratoire n'avait pondu de ruban 

nidamentaire. 

Ce n’est qu'en Mai 1887 que j'ai pu obtenir quelques pontes qu'il m'a été 

possible de conserver jusqu’à l’éclosion des œufs. 

Le ruban nidamentaire du Pelta coronala est cylindrique, un peu aplati sur 

sa face d'adhérence, sinueux et de 15 à 20 "/" de longueur sur environ 3 "/"de 

largeur ; ce ruban est constitué par une substance glaireuse très hyaline dans 

laquelle sont englobés les œufs (fig. 8). 

Dans ces pontes j'ai été frappé d'abord par le petit nombre (20 à 30) 

d'œufs sphériques que chacune contenait et aussi par la grosseur relative 

très considérable de ces œufs, 1 à 1,4 de diamètre, (fig. 9 a, b, c); 

l'enveloppe externe de ces œufs est granuleuse sur toute sa surface, granu- 

m /m 

lations assez écartées entre elles. 

Par suite de la quantité de vitellus, la segmentation de l'œuf est partielle; 

les grosses sphères d’un jaune vif du vitellus nutritif sont bientôt enveloppées 

par les petites sphères d'un jaune pâle du viteilus évolutif. 

Mais, comme je l’inscrivais alors dans mes notes, ce qui m'a le plus vivement 

surpris quelques jours après dans le développement du Pelfa, c'est l'absence 

de la phase larvaire ordinaire de tous les Gastéropodes aquatiques, la phase 

avec coquille nautiliforme et grand velum cilié bilobé. De bonne heure tout 

le corps de l'embryon se couvre de cils vibratiles et l'animal tourne dans le 

liquide très-hyalin qui remplit la cavité ovulaire. — Les téguments, d’abord 

jaune pâle de ces embryons, deviennent peu à peu violacés, l'animal s’allonge 

et ne tarde pas à prendre la forme du mollusque adulte ; c'est à ce moment 

que le jeune individu déchire en un point (fig. 10) les enveloppes de l'œuf. 

Il a alors 1,2 “/" à 1,5 "/" de longueur sur 0,3 à 0,4 "/" de largeur maximum. 

Si l'on examine par transparence un de ces embryons (fig. 11) au moment 

où il va sortir de l'œuf, l’on constate encore dans sa cavité intestinale une 

assez grande quantité de vitellus nutritif ; un peu en avant de cette masse, l'on 

commence à distinguer les 4 plaques cornées stomacales en voie de formation, 

et plus en avant se dessinent les contours du bulbe buccal. Sur les côtés de 

ce dernier se détachent très nettement les yeux et les 2 otocystes contenant 

chacun un gros otolithe sphérique. A peine sorti de l'œuf, le Pella prend sa 

forme définitive et ne diffère de l'individu adulte que par sa taille moindre, 

environ 1 ”/" de longueur sur 0,3 de largeur, et par sa coloration beaucoup 

plus claire (fig. 12); la branchie n'est représentée à ce moment que par 

quelques replis cutanés à peine sensibles. 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE, T. VII (ZO0L.) SRE 
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Ces observations faites et consignées en 1887 et que nous avons pu renouveler 

en 1888 viennent confirmer le fait signalé par Pelseneer chez le Cénia Cocksi.: 

Chez ce dernier mollusque comme chez le Pella la phase embryonnaire 

véligère avec coquille nautiloïde fait complètement défaut ; tout au plus peut- 

on considérer comme un rudiment de velum la rangée de cils vibratiles placée 

au-dessus du blastopore, comme me l'avait fait observer M. le professeur 

Lacaze-Duthiers auquel j'avais signalé ce fait embryogénique à la fin d'une 

séance du congrès scientifique de Toulouse (1888). D'après ce savant naturaliste 

le velum ne ferait jamais absolument défaut, et il me citait le cas de l'Ancylus 

chez lequel cet organe embryonnaire est réduit à un faisceau de cils vibratiles 

plus longs. 

Je terminerai cette petite note en faisant remarquer combien ce développe- 

ment condensé chez les Mollusques Opistobranches est un fait exceptionnel, 

car comme j'ai pu le constater chez un type très voisin du Céna, le Limapontia” 

capitata, le développement embryonnaire n'offre pas ce caractère. Chez ce 

Nudibranche qui fait partie de la même famille que le Céma, les embryons 

présentent le stade véligère avec coquille nautiliforme ; les œufs de ce mol- 

lusque dans leur ruban ellipsoïdal sont excessivement nombreux, très petits 

et disposés en séries transversales comme chez la plupart des Nudibran- 

branches ; j'ai représenté ce ruban nidamentaire dans la pl. II (fig. 21) de 

ce Supplément sur les Opistobranches du golfe de Marseille, ainsi qu'un embryon 

véligère (fig. 22) dans sa coquille operculée. 

ARCHIDORIS STELLIFERA, H. voN JHERING, 1391 

(Espèce non publiée par l'auteur) 

Manteau obscur-brun, surtout en son milieu, avec nombreuses petiles verrucosités ; 

quelques-unes de ces dernières, les plus grosses, forment des éloiles d’un jaune 

pâle. Huit branchies bipennées, quelque fois tribennées. Pied jaunâtre ou 

orangé, avec petites tâches sombres sur les côlés ainst qu'à la face inférieure 

du manteau. 

Dimexsioxs : Longueur de 90 à 110 millimètres ; 

Largeur de 50 à 60 mill., et hauteur 25 mill. 

Cette espèce de Doridé créée par H. von Jhering d’après des individus 

pris dans le golfe de Naples, n'a été rencontrée que deux ou trois fois par 

nous dans le golfe de Marseille de 1877 à 1888, et depuis lors nous ne 

l'avons plus revue. Nous l’avions confondue avec certains individus à coloration 

sombre de l'Archidoris marmorala, mais en Mars de cette année nous en avons 
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vu quelques exempiaires dansles aquariums du laboratoire de Zoologie marie 

de Cette. L'on trouve cette espèce assez fréquemment au printemps dans 

l'étang de Tnau. 

Nous comptions pouvoir nous en procurer quelques spécimens en Septembre 

pour revoir l'ensemble de l’organisation, — mais en cette saison cette espèce 

est très rare dans cette région et n'ayant pu en avoir de frais nous renvoycns 

à plus tard son étude détaillée ; la diagnose manuscrite que Jhering nous 

avait envoyée en 1891 et que nous venons de donner permettra aux zoologistes 

de ne pas la confondre avec l'Archidoris marmorata, avec laquelle elle offre 

beaucoup de similitude. 

FAVORINUS ALBUS, ALDER ET Hancock 

VARIÉTÉ 

Nous avons représenté dans notre première planche (fig. 22, 23) de la 

troisième partie de nos recherches sur les mollusques Opistobranches du golfe 

de Marseille, un spécimen très coloré de cette espèce que nous avons trouvé 

en Juin 1894 dans les fonds de zostères du golfe par une trentaine de mètres 

de profondeur. 

L'ensemble des téguments de cet individu était opalin avec quelques ponctua- 

tions d’un blanc opaque, disséminées irrégulièrement à la surface du corps ; 

cette même coloration se retrouvait sur toute l'étendue des tentacules 

labiaux, seulement vers l'extrémité de ces organes les points blancs étaient 

plus nombreux (fig. 22). 

Les rhinophores d’un jaune vert olivacé avaient leur sommet complète- 

ment blanc. 

Les cirres dorsaux constituaient la partie du corps la plus différenciée ; leurs 

téguments assez hyalins permettaient de bien distinguer les prolongements hépa- 

tiques d’un jaune rose qui vers leur extrémité, dans le voisinage du sac cnidophore, 

prenaient une teinte rosée plus accentuée ; le sommet des cirres offrait toujours 

une coloration d’un blanc crayeux comme chez le type de cette espèce. 

Dans le dessin (fig. 23) assez grossi d'un cirre comprimé, l’on distingue au 

centre le prolongement hépatique d'un jaune rosé, puis un grand nombre de 

petits corpuscules en forme de pépins, corpuscules plus où moins colorés en 

rose brunâtre. Le sommet du cirre montre le sac cnidophore qui est ici de 

petites dimensions ; à son intérieur aucune trace de véritables nématocystes, 

mais dans les téguments périphériques de grosses cellules très hyalines qui 

sous la moindre pression sont rejetées au dehors. C'est le contenu de ces 

cellules qui doit probablement être venimeux et jouer chez cette espèce 
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d'Æolididé le rôle de nématocyste ; de nombreux cils vibratiles longs et 

assez rigides garnissent cette portion du cirre. 

Une multitude de petites ponctuations blanchâtres, de forme irrégulière, d'un 

gris noirâtre sur notre dessin, occupent les unes l'extrémité du cirre, les autres 

le milieu d'une des faces latérales de l'organe. 

Dans la planche IT, du présent Mémoire, nous donnons figure 19 un 

dessin grossi d'un des rhinophores, et figure 20 l'aspect de face a et de 

profil b de trois dents de ce petit mollusque. Ces pièces radulaires ont ici leur 

denticule médian proportionnellement plus long et plus grèle que chez les 

individus ordinaires. 

Malgré le développement complet de l'appareil génital il est probable que 

cet individu était un jeune dont la coloration se serait approchée de celle du 

type spécifique en vieillissant. 

GENRE GALVINA, ALDER ET HANcock 

SYNONYME : EOLIS (pars) 

Corps pas trop allongé, porlant à sa face dorsale des cirres fustformes, renflés, 

inégaux, vaguement disposés en groupes latéraux. Tentacules labiaux cylin- 

driques légèrement coniques ; rhinophores lisses, de même forme mais un peu 

plus longs. 

Pied moins large que le corps sauf son bord antérieur tronqué, qui forme de 

chaque côté un prolongement anguleux. 

Mâchoires lamelleuses concaves, à bord masticateur garni d’une série de 

gros denticules. — Radula trisériée, dent médiane à cuspide peu prononcée, 

dents latérales non denticulées. 

Pénis conique lerminé par un petit tube chitineux taillé en biseau. 

GALVINA FARRANI, ALDer ET Hancock, 185; 

SYNONIME : EOLIS FARRANI. — A. et H. 

Animal d'une coloration d’un blanc légèrement jaunâtre ; une série longitudinale de 

petites taches irrégulières, d'un jaune d'or orangé, occupe la ligne médiane 

dorsale ; la moitié supérieure des tentacules labiaux et des rhinophores ainsi que 

les extrémités coniques des cirres possèdent la même belle teinte orangée. 

DimENsioNs : 9 millimètres de longueur sur 1,5 mill. de largeur maximum. 

Cette jolie petite espèce a été représentée par nous avec ses couleurs en 1901, 

dans notre première planche (fig. 25, de la troisième partie de nos Recherches 

sur les Mollusques Opistobranches du golfe de Marseille, il faudra donc se 
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reporter à cette figure pour se rendre compte de l'aspect général et du coloris 

de ce Moilusque. 

C'est en Avril 1893 que nous avons trouvé cet unique exemplaire sur des 

pierres provenant des fonds de zostéres, voisin de l'ilot du Château d'If, par 

25 mètres de profondeur. Complètement développé et en marche, ce petit 

Nudibranche avait o millimètres de longueur, sur 1,5 de largeur ; certains de 

ses cirres dorsaux, organes de grosseur variable, pouvaient atteindre 2 "/" de 

longueur. 

Tous les naturalistes, sauf H. von Jhering, qui se sont occupés des 

Opistobranches méditerranéens, n'avaient jamais signalé la présence de cette 

espèce. 

Les téguments de ce Galpina étaient d’un blanc un peu opalin, légèrement 

grisâtre (teinte que nous avons été obligé d'accentuer sur notre dessin pour faire 

ressortir le corps de l'animal sur le fond blanc du papier) ; de petites taches d’un 

beau jaune d'or très vif ou jaune orangé, se trouvaient disposées, les unes suivant 

la ligne médio-dorsale du corps, de la région céphalique à l'extrémité caudale ; 

les autres plus étendues, de la même intensité, recouvraient les extrémités des 

tentacules buccaux, des rhinophores et de tousles cirres dorsaux, quelle que soit 

leur taille. La vivacité de cette coloration jaune d'or, était beaucoup plus 

considérable chez notre individu que chez celui figuré par Alder et Hancock 

dans la PI. 35 de leur grand ouvrage « British Nudibranchiate ». 

Le pied est d’un blanc grisâtre ainsi que les parties latérales du corps de ce 

mollusque. 

Les tentacules dorsaux ou rhinophores sont lisses comme les tentacules labiaux 

et ont à peu près la même forme que ces derniers, ils seraient seulement un 

peu plus grèles et un peu plus longs. 

Les cirres sont fusiformes, les plus gros très renflés offrent quelque ressem- 

blance avec ceux des Ercolania ; si l'on vient à les comprimer un peu, l’on 

voit s'échapper du petit orifice terminal de la poche cnidogène quelques 

nématocystes. Les petits organes urticants sont allongés (fig. 15 a et b), presque 

cylindriques, arrondis à leurs extrémités ; leur filament projeté offre sur près 

d'un tiers de sa longueur de fines barbelures à pointes dirigées vers la vésicule, 

le reste du filament est lisse. Des cellules nématogènes peuvent aussi sortir de 

la poche ; chacune d'elles (fig. 15 c) est ellipsoïdale renflée et contient de 10 à 

14 nématocystes disposés en faisceau. 

P£nis. — Sur le flanc droit de l'animal, à la hauteur des rhinophores, nous 

avons constaté la présence d’un fort mamelon, d’un blanc hyalin, sur lequel se 

trouve l’orifice génital (fig. 13) ; de la partie antérieure de cet orifice sortait 

l'organe copulateur. 
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Le pénis, de forme conique, possède à son sommet un petit tube chitineux 

très court, taillé en biseau et d’une teinte jaune très pâle, nous trouvons la même 

disposition chez quelques types voisins (Amphorina,..... ) 

Dans notre figure 14, nous avons dessiné à un plus fort grossissement 

(environ 200 fois en diamètre) l'extrémité péniale pour bien mettre en relief son 

tube chitineux. 

SPURILLA INORNATA, A. CosTa 

SYNONYMES : FLABELLINA INORNATA, À: Costa, 1866 

SPURILLA INORNATA, H. V. JHERING 

Animal allongé, grête ; pied ne dépassant les parties latérales du corps que dans 

sa région antérieure qui forme sur les côtés deux angles aigus, sortes de 

tentacules pédieux. 

Teinte générale d'un brun-verdâtre due à la présence dans l'épaisseur des 

tléguments blanc-jaunâtres d’un fin réseau de cette teinte ; les prolongements 

hépatiques des cirres dorsaux sont aussi de cette coloration brun-verdätre 

foncé. 

Tentacules labiaux efilés et très longs ; rhinophores aussi longs, fusiformes 

avec plis lamelleux inclinés transversalement au nombre d'une douzaine qui 

occupent toute la longueur de l'organe. 

Cirres dorsaux fustformes, plus ou moins inégaux, formant six paires de 

groupes dorsaux ; les deux premiers conslitués par 6 à 9 cirres, les troisième 

et quatrième par 3 à 5 cirres et les deux derniers ne possédant que 1 ou 2 cirres 

rudimentaires. 

Mâchoires à bord masticaleur lisse, sauf à son extrémité libre qui présente 

de nombreux petits denticules. 

Raduta unisériée ayant une quinzaine de dents clénoïdes arquées, bilobées, 

très larges mais peu longues. 

DIMEXSIONS : 10 à 12 millimètres de long sur 1,5 à 2 mill. de largeur maximum. 

Cette espèce que nous avons représentée dans la PI. I de notre troisième 

Mémoire sur les Opistobranches du golfe de Marseille, constitue bien une 

espèce distincte et non une variété de la Spurilla neapolitana comme nous 

l'avons cru tout d'abord et indiqué au bas de cette Planche. Les individus que 

nous avons étudiés ont été pris en Octobre 1893, au milieu de débris provenant 

des prairies de Zostères qui environnent l'ilot du Château d’If. 

Les téguments de ces Mollusques étaient d’un blanc-jaunâtre, mais par suite du 

grand nombre de petites ramifications hépatiques d’un brun-verdâtre, formant 
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un réseau sous-cutané très serré, dans toute l'étendue du corps, ces animaux 

paraissuient être à l'œil nu d’une coloration brun-olivacée foncée ; ce réseau 

faisait toutefois défaut à la face inférieure du pied et autour de la bouche. 

Les deux individus de Spurilla inornala que nous avons eus à quelques jours 

de distance, en Octobre 1893, avaient presque la même coloration malgré 

l'inégalité de leur taille ; le premier avait 8 millimètres de long sur 1,2 à 1,3 de 

largeur maximum, tandis que l’autre qui atteignait 12 millimètres de longueur, 

arrivait à 2 "/" de large vers la partie moyenne du corps. 

-Si l’on examine au microscope un fragment du réseau hépatique de la région 

tégumentaire, l'on constate que ces lignes d’un brun-verdâtre proviennent d’une 

agglomération de corpuscules translucides qui offrent à la lumière réfléchie une 

teinte jaune foncé, mélangés à un moins grand nombre de corpuscules 

blanchâtres opaques. Dans l'intérieur des cirres ces amas granuleux sont plus 

foncés. 

A l'extrémité incolore des cirres dorsaux l'on trouve les sacs cnidophores, 

d'aspect pyriforme, la portion en pointe dirigée vers le sommet de l'organe 

contenant de nombreuses vésicules à nématocystes ; les vésicules ou cellules 

nématogènes sont ellipsoïdales, près de 2 fois plus longues que larges, et 

montrent à leur intérieur de $ à 8 nématocystes (fig. 34) ; chacun d'eux d’une 

forme cylindrique, atténué à ses deux extrémités, légèrement incurvé, était 7 à 8 

fois plus long que large. Par transparence, l’on distingue le filament urticant 

enroulé sur lui-même ; projeté au dehors ce filament se compose d’une partie 

basilaire, ayant plus du tiers de sa longueur totale, très finement barbelée, 

tandis que le reste est lisse et d'une extrême ténuité. 

MacHoiRes. — Ces organes de dimensions assez considérables, ont 

beaucoup d’analogie avec ceux de la Spurilla reapolitana, ils sont seulement, 

comme on peut s'en rendre compte sur notre dessin (PI. IIT, fig. 32), propor- 

tionnellement plus larges et ont de nombreux petits denticules sur l'extrémité en 

pointe du bord masticateur. 

RaDur.A. — Le ruban lingual possédait chez nos deux individus de Sp. 

imornala de 13 à 16 dents qui, comme aspect général, offraient beaucoup de 

similitude avec celles de la neapolilana ; ces pièces chitineuses étaient ici 

moins arquées et proportionnellement un peu plus larges avec leurs dentelures 

plus aiguës, mais le corps de celles-ci étaient très nettement bilobé (fig. 33). 

Pénis inerme, cylindro-conique semblable à celui de la Spurilla neapolitana. 

Dans le voisinage du bulbe buccal nous avons constaté la présence des deux 

organes glandulaires que nous avons déjà signalés et figurés dans notre descrip- 

tion de la Spurilla neapolitana ; nous représentons celui de droite (fig. 35) de 

l'un de nos individus, en regrettant de n'avoir pu les étudier davantage pour 



88 A. VAYSSIÈRE 

arriver à la connaissance de leur rôle physiologique. Il est probable que ces 

tubes glandulaires doivent fournir en abondance un mucus destiné à agglutiner 

les animalcules et les débris organiques servant de base à la nutrition de cette 

espèce. 

RUBAN NIDAMENTAIRE. — J'ai pu obtenir une ponte et constater ainsi la 

forme et la structure du ruban nidamentaire chez cette espèce ; celui-ci avait 

une longueur de 22 millimètres sur près de 1/2 millimètres de largeurs ; ilnous a 

paru avoir été fixé sans disposition spéciale, ce qui est quelquefois le fait de la 

captivité. Ce ruban, après avoir décrit un tour et demi sur lui-même, se conti- 

nuait par une ligne sinueuse. Dans la substance glaireuse hyaline, l'on distinguait 

très nettement, grâce à leur coloration jaune d’or pâle, les œufs disposés 

suivant une spirale continue à tours transverses ; chaque tour comprenait une 

quinzaine d'œufs un peu ellipsoïdaux, à masse vitelline occupant les deux tiers 

de la cavité ovulaire. Ces œufs étant de très petite taille, leur nombre devait 

s'élever à plusieurs milliers. 

Au bout de quelques jours, la majeure partie des œufs étaient éclos et leurs 

larves nageaient dans notre petit cristallisoir ; chacune d’elles possédait une 

coquille nautiliforme lisse, très hyaline, par la large ouverture de laquelle sortait 

les deux lobes ciliés larvaires. 

GENRE MADRELLA, Acber ET Hancock, 1866 

Trans. Zoological Society, vol. V, p. 141-142, PI. 33, fig. 10-12. 

Corps déprimé, ovale allongé, a:sez large en avant; surface dorsale pourvue sur 

lout son pourtour de nombreux cirres fusiformes comme chez les Janus. 

Rhuinophores non rélrachles, coniques, allongés, présentant en leur milieu un 

grand nombre de tubes papilliformes. 

Pied triangulaire très allongé; son bord antérieur se prolongeant de chaque 

côlé en une pointe aiguë ; son extrémité postérieure dépasse le rebord de la face 

dorsale. 

A nus et orifices génitaux placés sur le. flanc droit. 

Mâchoires très épaisses, sortes de pyramides triangulaires comprimées 

latéralement, à bords non pectinés, de nature cornée. 

Radula trisériée ; dent médiane pectinée à denticule central long et incurvé ; 

dents latérales pectinées, semblables à une demt-dent médiane avec son dernier 

denticule ou denticule externe long et incurvé. 

Ce genre qui a été créé en 1866 par Alder et Hancock, ne comprenait jus- 

qu'à ce jour que l'espèce de l'Océan Indien étudiée par ces naturalistes {Madr. 

ferruginosa) ; la nouvelle espèce que nous venons de trouver dans la Méditer- 
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ranée et à laquelle nous donnons le nom d’aurantiaca, présente les caractères 

suivants : 

MADRELLA AURANTIACA, nov. sp. 

Animal d'une belle coloration générale jaune orangée, prenant une teinte orangée 

rouge à la surface des rhinophores, des cirres dorsaux, aulour de l'orifice 

buccal et à l'extrénuté postérieure du corps. 

Mächotres d'un beau jaune ambré, à stries d'accroissement accentuées. 

Denticules des dents radulaires très acérés el tous un peu incurvés vers le fond 

de la bouche. 

DimExsioxs : Longueur 72 millimètres, largeur maximum 5 millimètres 

sur un peu plus de 2 millimètres de hauteur. 

HABITAT : Au large du port de Carry-le-Rouet, près de Marseille, dans 

des fonds coralligènes par 50 à 60 mètres de profondeur. 

Cette espèce d’Æolidiadé dont l'organisation paraît s'éloigner de tous les types 

pris jusqu à ce jour dans le golfe de Marseille, vit dans les massifs de Bryozoaires 

(Eschara cervicornis où tubulifera et fascialis). Sa belle coloration jaune d’or ou 

jaune orangé lui permet de passer inaperçu dans ce milieu, les ramifications de 

ces Bryozoaires ayant les mêmes teintes ; le mimétisme est tel que bien qu'ayant 

très souvent trié avec soin de nombreux débris de ces Bryozoaires, notre atten- 

tion n'avait jamais été attirée par la présence de ce Mollusque et c’est presque 

incidemment que nous avons pu obtenir cet animal. 

Cet unique individu avait trop souffert pour reprendre ses formes dans de 

l’eau de mer bien aérée où nous l'avons maintenu pendant une journée ; ce n’est 

guère plus qu'un croquis de l’ensemble du corps que nous avons pu prendre, 

croquis de ce mollusque vu par sa face dorsale à un grossissement de 4 fois en 

diamètre (PI. II, fig. 25). 

A travers les téguments du manteau, près des points d'insertion des cirres, 

l'on pouvait apercevoir la trace des ramifications hépatiques ocre-brun pénétrant 

dans ses organes. A l’intérieur des cirres le prolongement hépatique offre 

un aspect granuleux, sa teinte devient jaune d'or, et il présente des étrangle- 

ments qui lui donnent un aspect annelé que nous avons reproduit dans notre 

figure 26. Vers l'extrémité des cirres nous n'avons pas trouvé de traces de 

poche nématogène ni de nématocystes. 

Les cirres de la partie antérieure du corps sont sensiblement plus petits que 

ceux des régions latérales du dos ; dans notre dessin ils cachent à peine le voile 

buccal, laissant voir en entier le bord antérieur du pied que notre individu, très 

contracté, avait ramené au-devant de sa région céphalique. Cette disposition 

ANN. MUS. HIST. NAT.- MARSEILLE. T. VII (ZGOL.) — 12. 
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anormale n'a été conservée par nous que pour reproduire aussi exaciement que 

possible l'unique individu de Madrella auranliaca que nous avons eu, mais 

normalement le pied doit être en avant totalement caché par le voile céphalique. 

C'est surtout la structure des rhinophores qui nous avait le plus intrigué ; 

jamais à notre connaissance les Æolidiadés n'offrent de tentacules dorsaux aveë 

ramifications sur leur longueur, — c’est un caractère que l'on trouve seulement 

chez les Doridés et les Tritoniadés ; aussi nous nous sommes attachés à repro- 

duire aussi exactement que pessible ces organes. 

Notre figure 27 donne l'aspect d'un des rhinophores au moment où nous 

avons mis ce mollusque dans l’eau de mer, l'organe est ici complètement 

contracté ; mais quelques heures après, le moins abîmé des deux, celui de 

droite avait pu s'allonger et prendre presque tout son développement, comme 

le montre notre second dessin (fig 28). Dans ce dernier l'on constate que le 

rhinophore a une forme cylindro-conique et qu'il présente en son milieu, 

surtout à sa face antérieure et sur les côtés un grand nombre de petits tubes 

simples, de grosseur et de longueur variables ; ces tubes doivent probablement 

chez un individu bien vivant, se développer davantage. Un peu en dehors, près 

de sa base d'insertion, l’on distingue nettement à fleur de peau, l'œil droit de 

l'animal. 

Après avoir terminé l'examen extérieur de ce mollusque, l'avoir représenté de 

dos et fait les dessins d’un cirre et des rhinophores, nous avons voulu connaître 

grosso modo la structure de ses mâchoires et de sa radula, avec l'intention de 

terminer plus tard, dans notre laboratoire de la Faculté des Sciences, l'étude 

anatomique de ce curieux type de Nudibranche. 

Nous avons mis délicatement à nu le bulbe buccal, en ayant soin de le porter 

en avant pour ne pas abîmer le collier œsophagien ; après avoir ouvert cet 

organe et avoir extrait avec soin les mâchoires et la radula pour les étudier 

immédiatement, nous avons mis le corps de notre Madrella aurantiaca dans du 

formol à 4 0/0 pour tàcher de lui conserver ses couleurs. 

Malheureusement l'action conservatrice de ce liquide n’a pas donné les 

résultats que nous attendions, un mois après quand nous avons voulu continuer 

l'étude anatomique de ce mollusque, nous avons constaté que ses tissus avaient 

perdu leur coloration orangée, étaient devenus blanchâtres et avaient pris une 

consistance gélatineuse ; il nous a été impossible de reprendre l'étude de ses 

organes internes, tous plus ou moins détériorés. 

C'est pour cette raison que nous ne pouvons donner présentement que la 

description des mâchoires et de la radula. 

MacHoires. — Ces organes qui à première vue paraissent assez semblables 

à ceux des autres Æolidiadés, s'en éloignent beaucoup dès qu’on les examine 
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avec soin. Au lieu de former deux lames chitineuses, minces, concaves intérieu- 

rement et convexes extérieurement, les mächoires chez Madrella aurantiaca 

constituent deux corps pleins, sortes de pyramides comprimées dont les faces 

interne et externe sont dissemblables comme on peut le constater sur nos deux 

figures 29 et 30. 

Ces pièces offrent sur toute leur surface des striations transversales très 

marquées, un peu onduleuses, qui représentent les stries d'accroissement ; en 

dehors de celles-ci l'on observe quelques striations longitudinales obliques 

beaucoup moins marquées. 

Comme nous l'avons déjà dit, la forme générale de ces mâchoires a quelque 

analogie avec une pyramide triangulaire à faces inégales, les deux plus petites 

constituant la surface interne de ces organes (fig. 29), tandis que la grande face 

formerait celle qui est logée dans les parois musculaires du bulbe (fig. 30). Au 

sommet de la pyramide nous avons une sorte d'excroissance de même nature, 

en forme de champignon incliné. 

Comme texture ces pièces ont assez d’analogie avec les plaques cornées que 

l’on trouve dans l'estomac des Aplysiadés, de beaucoup de Bullidés.… 

Grâce à ces organes masticateurs très résistants les Madrella peuvent broyer 

les ramifications des Bryozoaires (diverses espèces d’'Eschara) sur lesquels ils 

vivent et se nourrir des zooïdes de ces colonies animales. 

RapuLa. — Le ruban radulaire était assez long chez ce mollusque et replié 

sur lui-même ; il offrait une quarantaine de rangées de dents, avec la formule 

RENE TE 

Les dents médianes (fig. 31, m) ont quelque analogie avec les dents radulaires 

des Favorinus ; chacune d'elles se compose d'une lame basilaire arquée, assez 

étroite, sur le bord convexe de laquelle sont insérés de nombreux denticules, ce 

qui donne à l'ensemble un aspect pectiné. Seulement au milieu se trouve un très 

gros denticule central, deux à trois fcis plus long et assez incurvé vers le fond 

de la cavité buccale ; de chaque côté de ce denticule central l'on compte une 

dizaine de petits denticules très acérés et légèrement recourbés, ces petits 

denticules n'offrent pas une inégalité bien grande entre le plus interne et le plus 

externe. 

Quant aux dents latérales on ne peut mieux les comparer qu'à une dent 

médiane que l’on aurait sectionnée vers le milieu, immédiatement après le fort 

denticule central, de telle sorte que celui-ci chez les dents latérales (fig. 3r, /) 

devient terminal externe ; l’on compte de dix à douze petits denticules très 

acérés sur le côté interne du gros denticule. 

Les créateurs du genre Madrella, Alder et Hancock, se contentent dans leur 

Mémoire « Nolce of a Collection of Nudibranchiate in India » de faire une 
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description assez détaillée du corps de l'animai, mais au point de vue anatomi- 

que ils ne donnent que des indicalions assez vagues, sans les faire accompagner 

de figures ; les deux dessins coloriés de leur Madrella ferruginosa donnent une 

idée peu précise de la forme de ce mollusque. 

En 1902, Ch. Eliot qui a retrouvé cette même espèce sur la côte de Zanzibar 

donne dans les « Procedings Zoological Society, vol. Il, p. 71-72 » une descrip- 

tion assez courte de cet animal, mais il la fait accompagner de deux dessins 

coloriés bien meilleurs que les précédents (PI. VI, fig. 14 et 15), représentant 

la face dorsale et la face ventrale de ce mollusque ; nous trouvons également 

sur cette planche (fig. 16 a et b) le dessin des trois dents d'une rangée de la 

radula. D'après cette représentation de ces pièces radulaires, les denticules 

seraient arrondis et non très acérés comme nous l'avons constaté chez notre 

espèce méditerranéenne. 

Nous espérons obtenir bientôt de nouveaux individus de ce curieux type 

d'Æolidiadé et pouvoir ainsi étudier en détail l'organisation trop peu connue de 

ce mollusque. 

LIMAPONTIA CAPITATA, MuLLER 

Syx. : LIMAPONTIA NIGRA, JoHxsToN, 1836 

I nous a été possible en Juin 1892 d'obtenir une ponte d'un individu que 

nous avions pris à l'entrée du port de Marseille parmi les algues qui tapissent 

les quais en ce point ; c'est le huitième jour de sa captivité que ce petit mollusque 

nous a pondu deux rubans nidamentaires très inégaux. 

Le plus long, qui a été le premier pondu, offrait l'aspect d'un corps ellipsoïdal 

de 2"/" $ sur 1 "/" 3, plat sur sa face d'insertion, bombé sur son autre face ; 

son épaisseur était de 1/2 "/" environ sur le milieu. Ce ruban était constitué 

par une enveloppe glaireuse très hyaline, assez épaisse, contenant à son intérieur 

une bande blanchâtre laiteuse, très légèrement incurvée, formée par la masse 

des œufs disposés en spirale (PI. IT, fig. 21). 

Chez la majeure partie des œufs l'enveloppe externe a une forme ellipsoïdale ; 

cette enveloppe protège un amas vitellin jaune clair qui n'occupe que le tiers 

de la cavité, le reste étant pris par un liquide albuminoïde blanc hyalin. 

Dans ce ruban nidamentaire nous avons pu compter environ 400 œufs 

répartis entre les 40 tours de spire qui en occupait la partie centrale. 

Le second ruban nidamentaire, pondu quelques heures après, était beaucoup 

plus petit (1 "/" de longueur) et n’offrait pas de forme régulière; ce n'était en 

quelque sorte qu'un ruban incomplet qui ne contenait guère plus d’une centaine 

d'œufs. 

Huit jours après l’on pouvait constater la présence dans la plupart des œufs 
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du premier ruban, de nombreux embryons avec leur coquille nautiloïde (fig. 22) 

operculée, munis chacun d'un grand velum cilié bilobé dont les mouvements 

faisaient tournoyer les embryons dans leur coque ovulaire. 

Il n'y a donc chez le Limaponlia capilata aucune trace de concentration 

embryogénique, la larve de ce mollusque est toujours pourvue d'un velum bilobé 

très développé. 

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES 
SUR LE SYSTÈME NERVEUX DES OPISTOBRANCHES 

Nous terminerons ces recherches sur les Opistobranches du golfe de 

Marseille par quelques considérations générales sur leur système nerveux. 

De tous les systèmes organiques celui-ci est certainement le plus important, 

celui dont les modifications se répercutent le plus sur l'ensemble du corps de 

ces êtres ; aussi dans le cours de ces recherches nous avons fait très fréquem- 

ment chez beaucoup de types d'Opistobranches une étude spéciale de cet 

appareil et pris des dessins de sa partie centrale. 

L'on trouvera ces diverses représentations du système nerveux de ces animaux 

soit dans le présent Mémoire ou dans les trois parties précédentes, soit dans 

des Mémoires spéciaux que nous avons publiés à différentes époques (Bullidés, 

1879 ; Pella et Tylodina, 1883 ; Pleurobranchidés, 1898-1900). 

LesOpistobranches sont divisés en deux grands groupes qui porteutles noms de 

Tectibranches et de Nudibranches ; l'appareil circulatoire a servi de base pour 

ce sectionnement. Dans les Tectibranches cet appareil se compose d’une 

branchie en forme de plume dont les barbes sont plus ou moins repliées 

d'un même côté ; cette branchie varie dans sa longueur par rapport à celle du 

corps, mais ces variations sont souvent liées à la position de l'organe. Norma- 

lement la plume branchiale se trouve placée sur le flanc droit, dans le sillon qui 

existe entre le manteau et le pied ; en ce point l'organe respiratoire, nullement 

gèné, peut se développer complètement, c'est ce qui se présente chez les 

Pleurobranchidés. 

Mais, chez les Aplysiadés, les Bullidés et les Actæniodés (Tornatellidés) la 

branchie devient latéro-dorsale ou tout à fait dorsale, tout en demeurant pro- 

tégée par un repli du manteau qui est accompagné ou non par la coquille. 

A cette disposition particulière correspond, comme nous le verrons plus loin, 

une modification dans la partie centrale du système nerveux. 

Chez les Nudibranches la fonction respiratoire se fait tantôt par des organes 

spéciaux de forme et de position variables, tantôt à travers les téguments. Les 
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Doridés possèdent de véritables branchies, ayant l'aspect de plumules, situées 

à la face dorsale, autour de l'orifice anal; les Tritoniadés ont des branchies 

dendritiques réparties sur les côtés de la face dorsale du corps ; les Æolidiadés 

ont une respiration cutanée localisée surtout à la surface de leurs tubes ou 

cirres hépatiques ; enfin l'acte respiratoire est uniformément cutané chez les 

autres Nudibranches (Elysiadés et Limapontiadés). 

A ces différents types d'organes respiratoires correspondent un certain 

nombre de modifications principales dans la partie centrale du système nerveux. 

C'est le groupe des Pleurobranchidés (1) qui nous servira de point de 

départ pour passer en revue ces modifications, parce que ces Mollusques sont, 

parmi les Tectibranches, ceux qui ont le plus d’affinités avec les Nudibranches, 

servant ainsi de lien entre les deux groupes. 

La partie centrale du système nerveux des Pleurobranchidés se compose 

d'un collier œsophagien ainsi constitué : deux ganglions cérébroïdes et deux 

ganglions pédieux, ces derniers reliés l'un à l’autre sous l’œsophage par 

deux commissures. Les ganglions cérébroïdes sont toujours accolés dorsa- 

lement, et réunis entre eux inférieurement par une délicate commissure sous- 

æsophagienne c.s qui longe les commissures interpédieuses ; leurs rapports 

avec les ganglions pédieux peuvent varier, ainsi chez les Susania tesüidunaria 

(fig. 187 de notre Mémoire sur les Pleurobranchidés) et les Oscanius membra- 

naceus (fig. 188), les cérébroïdes sent accolés aux pédieux sans laisser aucune 

trace de la paire de connectifs que l'on distingue chez les Berihella (fig. 185), 

les Bourieria (fig. 186) et les Oscamopsis (fig. 203). 

Ce double connectif de chaque côté indique bien que les ganglions céré- 

broïdes sont chacun le produit d'un ganglion cérébral et d’un ganglion pleural, 

mais il n’est guère possible chez la plupart des Pleurobranchidés de distinguer 

à la surface des cérébroïdes les traces de cette dualité ganglionnaire ; il fant en 

excepter toutefois les Pleurobranchæa fig. 205) chez lesquels les cérébroïdes 

sont chacun divisés en deux par un étranglement transversal. 

En dehors du collier œsophagien proprement dit, nous trouvons deux colliers 

viscéraux entourant également l’œæsophage ; l'un placé en avant, est constitué 

par deux connectifs qui naissent des cérébroïdes et qui vont aboutir aux deux 

ganglions situés à la partie postéro-inférieure du bulbe pharyngien et que l'on 

désigne sous le nom de ganglions buccaux. Ce collier forme le stomato-gastri- 

que, car comme nous le savons les troncs chargés de l’innervation de tout 

l'appareil digestif partent des ganglions buccaux. 

(1) A. Vayssière. — Monographie de la famille des Pleurobranchidés. Ann. des Sciences 

Natur, 8%° série, t. VIII (p. 209-402, PI. 13-28) et t. XII (p. 1-85, PI. 1-6), 1898-1900. 
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L'autre collier qui est dirigé en arrière, n'offre pas chez les Pleurobranchidés 

un bien grand développement, c'est d'ordinaire une simple commissure viscéral2 

très grêle. Cette commissure prend naissance des portions pleurales des ganglions 

cérébroïdes ; sur son parcours, mais assez près du cérébroïde de droite. elle 

montre un petit renflement ganglionnaire duquel sortent les filets chargés de 

l'innervation de la branchie, des glandes génitales et des appareils circulatoire 

et excréteur. 

Cet ensemble de la partie centrale du système nerveux chez les Pleurobran- 

chidés vrais, montre une certaine condensation, mais chez des types voisins 

que l’on peut placer dans la même famille ou en faire une section distincte, 

l’on constate la division des centres cérébroïdes en cérébraux et en pleuraux. 

Telle est la disposition que l’on a chez les Umbrellidés (1) (fig. 148 et 149), 

ainsi que chez la Tylodina (fig. 135), mais chez ce dernier mollusque au point 

de départ du nerf génito-branchial se trouve un gros ganglion viscéral qui 

occupe presque tout l'intervalle commissural compris entre les deux centres 

pleuraux. 

L'ensemble du système nerveux chez tous les Pleurobranchidés, y compris 

l'Umbrella et la Trylodina, constitue bien un système orthoneure, les troncs 

viscéraux ne se croisent pas et chacun demeure du côté où il a pris naissance. 

Le dédoublement des ganglions cérébroïdes en cérébraux et en palléaux 

ou pleuraux, nous conduit à l'étude du collier œsophagien des Aplysiadés. 

Chez ces Mollusques l’orthoneurie existe encore ; à peine si chez les À plysia (2) 

l'on constate un peu de torsion au point où se trouvent les ganglions viscéraux 

postérieurs (génito-branchiaux) par suite de la position de la branchie qui est 

devenue latéro-dorsale ; mais chez les autres types d'Aplysiadés (A plysiella, 

Notarchus, fig. 94 et 95 de la première partie de nos Recherches sur les Opisto- 

branches), il n'y a pas de croisement de la commissure viscérale puisque les 

deux ganglions génito-branchiaux sont venus se placer entre les centres pleuraux. 

C'est en ce point qu'il convient de placer les Acera ; ces Mollusques, par la 

présence dans leur estomac de 12 à 14 pièces cornées (fig. 17 bis) petites ou 

grosses et par quelques autres caractères, peuvent faire partie du groupe des 

Aplysiadés, comme l’a admis Guiart, mais par la forme générale de leur corps et 

par la présence d'une coquille bulliforme ils se rapprocheraient des Bullidés 

comme nous l'avons indiqué dans nos précédents travaux sur les Tectibranches. 

Le système nerveux des Acera (fig. 18 du présent Mémoire) tient des deux familles, 

(1) A. Vayssière. — Recherches Anatomiques sur les genres Pelta (Runcina) et Tylodina. 
Ann. Sc. Nat., 6me série, t. XV (p. 1-46, PI. 1-3) 1883 ; — et voir aussi Ann. du Musée 

d'Hist. Natur. de Marseille 1885, t. Il, fig. 135, 148 et 140). 

(2) A. Vayssière. — Atlas d'Anatomie comparée des Invertébres, P1.8, fig. 1 et 2. 1887-1880. 

\ 
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surtout des Aplysiadés. Le collier œsophagien avec ses trois paires de ganglions: 

les deux cérébraux accolés l’un à l’autre et placés dorsalement, les deux pédieux 

latéro-ventraux, assez éloignés des précédents et offrant à côté d’eux les deux 

petits ganglions pleuraux ; seulement les centres commissuraux offrent ici un 

certain écartement entre eux et par suite de la position presque dorsale de la 

branchie, la commissure s’est tordue postérieurement, le ganglion branchial Br. 

est devenu nettement sus-intestinal tandis que le ganglion génital V est passé à la 

face ventrale. 

La chiastoneurie, à peine indiquée chez Acera, va en augmentant plus ou 

moins chez les Bullidés proprement dits, tout en demeurant postérieure. Dans 

nos Recherches sur ces Mollusques Tectibranches (1879-1880) cette disposition 

chiastoneure de la commissure viscérale nous avait échappé parce que dans nos 

dissections nous ouvrions toujours le corps de nos Mollusques par la ligne 

médiane dorsale, rejetant à droite l'organe respiratoire, il s'en suivait que nous 

détordionsainsi la commissure viscérale et que celle-cinous paraissait orthoneure. 

Chez tous les Bullidés, la chiastoneurie existe, mais c’est dans la famille des 

Actœæonidés qu'elle arrive à son maximum de torsion, Cette disposition avait, en 

1892, frappé l'attention de Bouvier qui publia alors un travail sur le système 

nerveux des Actæonidés dans lequel il fait bien ressortir ce caractère anatomique 

qui permettait de relier ces Mollusques aux Prosobranches, au lieu d'en faire 

un groupe distinct comme le voulait Jhering (1877). 

Tandis qu’en examinant successivement, comme nous venons de le faire, 

l'ensemble du système nerveux des Pleurobranchidés vers les Actæonidés, 

nous avons constaté que sa partie centrale (le collier œsophagien) se compli- 

quait par la séparation des centres palléaux des g. cérébroïdes et par la 

disjonction des divers petits ganglions viscéraux, si nous nous dirigeons vers les 

Nudibranches, nous trouvons une tendance à la simplification des centres du 

collier œsophagien. Normalement au nombre de deux paires, ces ganglions chez 

un type de ce grand groupe de Gastéropodes, la Tethys, arrivent à se fusionner 

en une seule masse. 

Toutefois, quelques genres de Nudibranches font exception, genres qui 

forment presque à eux seuls le groupe des Ascoglosses ou Sacoglosses. Chezces 

Gastéropodes (Ann. du Musée d’Hist. Natur. tome III, Ercolania fig. 102 ; 

ou dans le présent volume Elysia, fig. 41 ; Hermea fig. 42) en dehors des paires 

de ganglions cérébroïdes et pédieux, il existe deux ou trois autres ganglions que 

nous considérons comme homologues des ganglions commissuraux des Tecti- 

branches ; quant aux palléaux, ils sont réunis aux cérébroïdes. Mais chez les 

Limapontix nous ne trouvons plus que deux paires de ganglions formant le collier 

œæsophagien, sans trace de centres commissuraux. 
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Une disposition analogue se trouve chez Lobiger Philippu (Kg. 40 du Supplé- 

ment),type d'Opistobranche reliant les Ascoglosses aux Tectibranches,seulement 

ici nous avons constaté entre les deux viscéraux {7 et 2) et les autres centres 

du collier, une relation qui nous a quelque peu étonné. Les ganglions viscéraux 

seraient en rapport avec les ganglions pédieux et non avec les cérébroïdes. 

N'ayant eu à notre disposition qu'un seul exemplaire de Lobiger conservé 

dans l'alcool, exemplaire que nous devons à l’obligeance de M. le Marquis de 

Monterosato, nous n'avons pu, à notre grand regret, revoir cette disposition 

qui nous paraît anormale et que nous ne donnons qu'avec doute. 

Dans la disposition du système nerveux chez tous les Nudibranches propre- 

ment dits, nous trouvons beaucoup de simiitude. Le collier œsophagien est 

toujours constitué par deux paires de ganglions qui sont dorsaux et d'ordinaire 

rapprochés les uns des autres ; quant aux commissures sous-œsophagiennes, 

elles sont le plus souvent très courtes chez les Dorides, moins chez la plupart 

des Æolidiadés, et relativement assez longues chez les Tritoniadés. 

Les ganglions cérébroïdes qui forment toujours deux masses compactes 

accolées l’une à l'autre, représentent les centres cérébraux et palléaux réunis. 

aussi de leur partie postéro-inférieure, celle qui dans chacun de ces ganglions 

constitue la région palléaie, nous voyons sortir la commissure viscérale qui peut 

tantôt présenter un renflement ganglionnaire V (Gomodoris Barraisi, fig. 30, 

PI. IV de notre 3" partie de nos recherches sur les Opistobranches, 1901), 

tantôt n'en offre aucune trace (Marionia Blainnillea, fig. 2, PI. VI du mème 

travail, et Acanthopsole {Facelina) coronala, fig. 39, PI. III du présent tome). 

C'est de cette commissure viscérale que part le nerf génital ; quant aux nerfs 

palléo-dorsaux qui innervent l'appareil branchial et les téguments voisins, ils 

sortent aussi de la partie postéro-inférieure des centres cérébroïdes, près des 

racines de la commissure viscérale sans se confondre avec elles (10, 10, fig. 2 

de la PI. VI représentant le collier œsophagien du Marionia Blainvillea ; 

10 de la fig. 30 du présent Mémoire, donnant le collier œsophagien de Facelina 

coronata\. 

Il n'est pas toujours aisé de mettre à nu cette délicate commissure viscérale, 

pour y arriver, il faut avoir un assez grand nombre d'exemplaires du Nudi- 

branche que l'on étudie ; c’est ce qui explique pourquoi il ne nous a pas été 

possible de représenter aussi complètement le collier nerveux de tous les 

Mollusques de ce groupe. Il en est de cette commissure viscérale, comme de 

la commissure intercérébroïdale sous-æsophagienne qu'il est toujours très 

difficile d'isoler suffisamment pour pouvoir la suivre dans toute son étendue. Il 

n'est pas douteux que ces deux commissures existent chez tous les Nudibran- 

ches sans exception, mais suivant l'épaisseur du névrilemne entourant le collier 

ANN. MUS. HIST. NAT. — MARSEILLE. T. VI (ZGOL.) — 13. 
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æsophagien dans sa partie inférieure l'on peut arriver ou non à mettre à nu ces 

commissures. 

Cette condensation des centres nerveux du collier œsophagien arrive à son 

meximum, comme nous l'avons déjà dit, chez la Telhys fimbriata ; chez ce type 

tous les ganglions (cérébraux, palléaux et pédieux) se sont fusionnés, le plus 

souvent sans laisser la moindre trace extérieure, et l’on a alors uns masse 

ovoïde transversale un peu comprimée, qui représente toute la portion gan- 

glionnaire de ce système organique (fig. 14, PI. VIT du tome VI des Annales 

du Musée d'Hist. Nal.). 

Dans les diverses représentations, au nombre de seize, de colliers œsopha- 

giens de Nudibranches que nous donnons dans nos parties IT, [IT et Supplément 

de nos Recherches sur les Opistobranches du Golfe de Marseille, l'on peut 

constater partiellement ou en totalité ces dispositions. suivant le nombre de 

spécimens que nous avons pu disséquer. 

Les rhinophores ou tentacules dorsaux prenant au point de vue sensitif une 

importance considérable chez tous les Nudibranches, ils servent en effet d'organes 

de tact et d'olfaction, nous remarquons dans le volume des troncs nerveux qui 

les innervent un développement considérable ; ils peuvent être non-seulement 

très gros, mais bien souvent l’on constate à leur base un renflement gan- 

glionnaire plus ou moins fort qui est le point de départ d'un, le plus souvent 

de plusieurs nerfs se rendant à l'intérieur du rhinophore. Quelquefois ce 

ganglion olfactif, toujours bien distinct du centre cérébroïde, est réuni à ce 

dernier (fig. 30, PI. III, Supplément) par deux cordons nerveux qui semblent 

se continuer ensuite au-dessus du ganglion ; ces deux cordons représentent 

selon nous l’un le nerf olfactif ou tentaculaire, l'autre le nerf du voile frontal. 

Quant aux autres indications se rapportant aux différents nerfs produits par 

tel outel ganglions, on les trouvera dans les explications de nos figures. 

De nouvelles recherches anatomiques sont encore nécessaires pour élucider 

bien des points de la structure du système nerveux central des Opistobranches ; 

chez un certain nombre d'entre eux, la morphologie générale du collier 

œsophagien est encore peu connue et nécessitera des recherches assez minu- 

tieuses. Alors seulement il sera possible de bien montrer les relations de cet 

appareil dans les divers groupes de ces Mollusques et d'utiliser ces résultats 

pour leur classement. 
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PARASITES 

Dans le cours de nos recherches sur les Opistobranches nous avons trouvé 

peu de parasites et n'avons dessiné que deux d’entre eux, l'un appartenant au 

groupe des Crustacés de l’ordre des Copépodes, l'autre faisant partie de la 

classe des Infusoires. | 

En les représentant dans ce Mémoire, notre but est d'attirer l'attention de 

quelques naturalistes spécialistes qui pourront certainement, en dirigeant leurs 

recherches dans ce sens, trouver quelques-uns de ces types et compléter ainsi 

les quelques données que l'on possèdent présentement et qui sont surtout dues 

à Hancock, à Rud. Bergh, à Canu, à Hecht,..… 

SPLANCHNOTROPHUS — Sp ? 

Les quelques individus de ce type de Copépode parasite que nous avons 

représenté dans la PI. IT, fig. 23. à un grossissement de 30 fois en diamètre, se 

trouvaient à l'intérieur de la cavité générale d'un Lomanolus Genet pris dans le 

Golfe de Marseille en 1877. N'ayant pu étudier sur le moment ces animaux, 

nous les avons mis dans de l'alcool ordinaire, et ce n’est que longtemps après 

que nous avons essayé de les déterminer. 

Les cinq individus récoltés étaient tous des femelles, ils appartenaient au 

genre Splanchnotrophus créé par Hancock en 1663 (Trans. Linn. Soc. tome 

XXIV); il ne nous a pas été possible à ce moment de les décrire au point de vue 

spécifique, et depuis lors, les deux spécimens qui me restent sont si contractés, 

que même avec l’aide de notre dessin, la description ne pourrait être que très 

incomplète ; Il y a quelque probabilité, du moins au point de vue de l'habitat, 

que ce soit le Splanchnotrophus insolens de Scott, trouvé par Scott et aussi par 

Garstang dans des Lomanotus Gener récoltés dans le port de Valentia (Irlande) 

et de Plymouth (Angleterre). 

Quant au second type de parasite, c'est plutôt un commensal, qui cireule sur 

le dos de divers mollusques ou autres animaux, à la recherche de sa nourriture. 

Comme nous venons de le dire, il appartient à la classe des Infusoires, section 

des Péritriches libres ; ce serait, d’après certaines figures de Cohn et aussi de 

Meyer et Mobius, des Lichnophora, et probablement l'espèce décrite par Cohn 

sous la dénomination de Lichn. Auerbachi, mais ne pouvant affirmer si c'est 
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bien cette espèce nous préférons laisser dans le doute sa détermination 

spécifique. 

Ces petits Infusoires se trouvent assez fréquemment sur le corps des Æoli- 

diadés que l’on prend le long des quais de la Joliette, même à l'entrée des ports 

neufs ; ils rampent surtout à la surface des cirres hépatiques. à la recherche de 

particules organiques pouvant leur servir de nourriture. 

Nous avons représenté un de ces animalcules vu de profil, et un autre vu de 

dos pour en faire bien voir la forme (PI. II, fig. 24 a et b). 

Ces Infusoires ne se rencontrent pas seulement sur les Mollusques, nous 

avons constaté aussi leur présence sur le corps de plusieurs espèces d'Annélides 

prises au même point, particulièrement sur celui des Ptérosylls lineata. 

Ce type d’Infusoires est aussi fréquent sur le corps des Æolidiadés de la 

Manche comme a pu le constater Hecht en poursuivant ses recherches sur ces 

Mollusques. 
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EXPLICATION DES PLANCHES 

PLANCHE Il. 

— Philine punctata. F. et H.— Coquille vue par sa face interne. 

Grossissement 40/1. 

La même coquille vue par sa face externe. Gros- 

sissement 40/1. 

Quelques tubercules très grossis de la face dorsale 

de la coquille précédente. Grossissement 200/1. 

Coquille d'un jeune individu, vu par sa face 

externe. Grossissement 50/1. 

Fragment de la coquille précédente. Grossisse- 

ment 200/1. 

Une dent intermédiaire et les deux dents latérales 

contiguës. Grossissement 280/1. 

Les deux plaques cornées de l'estomac. Grossis- 

sement 230/1. 

— Pella coronata. Quatrefages. — Ruban nidamentaire. Grossisse- 

ment 3/1. 

Quelques œufs isolés ; en a et b les œufs sont 

dans leur double enveloppe ; en c l'œuf par suite 

d’une déchirure produite à la surface de l’enve- 

loppe externe granuleuse sort de celle-ci. Gros- 

sissement 10/1. 

Un embryon sortant de l'enveloppe ovulaire. 

Grossissement 25/1. 

Le même embryon étalé, dont une partie des 

organes internes sont vus par transparence : 

», le reste du vitellus nutritif ; o, o, les otocystes ; 

g, les plaques de l'estomac. Grossissement 25/1. 

Un jeune Pella coronala arrivé à la fin de la période 

embryonnaire. Grossissement 25/1. 

— Galvina Farrani. Ald. et Hane. — Mamelon génital, vu de profil, 

avec le pénis en partie dehors et rejetant du 

sperme. Grossissement 40/1. 

Extrémité du pénis. Grossissement 200/1. 

ANN. MUS. HIST. NAT.-— MARSEILLE. T. VI (ZGOL.) — *, 
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—— » »  Nématocystes : a, un nématocyste isolé ; b, un 

autre avec son filament déroulé ; c, cellule néma- 

togène contenant une vingtaine de ces corps. 

Grossissement 200/1. 

— Acera bullata. Muller. — Une des mâchoires. Grossissement 

2iS 

— ) Dents radulaires : », une médiane ; 7, première 

dent latérale, 74 et 47, quatorzième et quaran- 

te-septième dents de la mème demi-rangée. 

Grossissement 300/1. 

TRE. » » Deux des douze plaques stomacales. Grossisse- 

19, 

21% 

24. 

ment 25/1. 

— » Collier œsophagien étalé et vu par sa face posté- 

rieure. Grossissement 6/1. 

— Favorinus albus. Alder et Hancock (variété). — Un des rhinopho- 

res. Grossissement 70/1. 

_— » » Quelques dents radulaires: a, une dent vue de 

face ; b, deux, vues de profil. Grossissement 

230/1. 

— Limapontia capitata. Muller. — Ruban nidamentaire. Grossisse- 

ment 10/1. 

— » » Un embryon assez avancé, extrait de son enve- 

loppe ovulaire. Grossissement 250/1. 

— Splanchnotrophus, sp. ? Dessin d’un des cinq individus de ce 

type de Crustacé Copépode trouvés à l'intérieur 

de la cavité générale d’un Lomanotus Gene. 

Grossissement 30/1. 

— Lichnophora, sp.? Type d’Infusoires que l'on rencontre 

fréquemment à la surface des cirres dorsaux 

des Æolidiadés. 

PLANCHE III 

2$ — Madrella aurantiaca, nov. sp. — Animal contracté vu par sa face 

dorsale. Grossissement 4/1. 

— »  Cirre dorsal. Grossissement 15/1. 

— D »  Rhinophore contracté. Grossissement 3 5/1. 

— D »  Rhinophore de droite dilaté avec l'œil placé à sa 

base externe. Grossissement 35/1. 
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FiG:29:—7 9 »  Mâchoires vues par leur face interne. Grossisse- 

ment 8/1. 

HG DO 0E 15 » Mâchoire de droite vue par sa face externe. 

Grossissement 10/1. 

F1G. 31. —  » » Dents radulaires : »m deux médianes et / deux 

latérales. Grossissement 250/1. 

FiG. 32. — Spurilla inornata. H. v. Jhéring. — Mâchoire de droite vue par 

sa face interne Grossissement 30/1. 

F1G. 33. —  » » Une dent radulaire très grossie. 

FIG 34 — >» »  Nématocystes et une cellule nématogène. Gros- 

sissement 250/1. 

FIG. 35. — » » Glande. 

FiG. 36. —  » » Collier œsophagien vu par sa face postérieure. 

Grossissement 40/1. 

FIG. 37. — » »  Œïil de droite avec le petit mamelon cérébroïdal 

sur lequel il est inséré et l’otocyste placé au- 

dessous de lui. Grossissement 120/1. 

Fic. 38. — Hervia Berghi. A. Vayssière. — Collier œsophagien. Grossisse- 

ment 60/1. 

FiG. 39. — Acanthopsole (Facelina) coronata. Forbes. — Collier œsophagien 

vu par sa face postérieure. Grossissement 30/1. 

C, C, ganglions cérébroïdes ; P, P, ganglions 

pédieux ; b, ganglions buccaux (centres stomato- 

gastriques); { ou 7, nerfs tentaculaires ; 2,2.nerfs 

des téguments céphaliques ; 4, 4, nerfs des ten- 

tacules labiaux ; 5, 5,nerfs circeumbuccaux; 6,6, 

nerfs latéro-palléaux ; 6”, 6”, nerfs latéraux anté- 

rieurs ; 7,7, nerfs pédieux antérieurs ; 9, 9, nerfs 

pédieux médians et postérieurs ; 10, nerfs palléo- 

dorsaux ; g, nerf génital ; of, otocyste ; cs, 

commissure cérébroïdale sous-æsophagienne ; 

a, commissure pédieuse antérieure et a’ commis- 

sure pédieuse postéro-inférieure. 

F1G. 40. — Lobiger Philippu. Krohn. — Collier œsophagien vu par sa face 

postérieure. Grossissement 25/1. 

Fic. 41. — Elysia viridis. Verany. — Collier œsophagien vu par sa face 

postérieure. Grossissement 25/1. 
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F1G. 42. — Hermæa dendrilica. Alder et Hancock, — Collier œsophagien 

sectionné au milieu de la commissure intercéré- 

broïdale, de manière à rejeter en dehors les 

ganglions cérébroïdes C, tandis que les deux 

centres palléo-viscéraux, V, ont été ramenés en 

avant pour mettre à découvert les deux ganglions 

pédieux, P. Grossissement $0/1. 
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78 
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NUDIBRANCHES.- eee. 
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(*) Dans une étude générale de cette fa mille que nous avons publié de 1897 à 1900 nous avons établi un certain nom- 
bre de coupes génériques basées sur l’organisation interne de ces Mollusques (Ann. des Sciences Natur. Zoologte, 
Sue série, tomes VIII et XII). 
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Addition à la faune conchyliologique de la Méditerranée 
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A Vayssière del. ( 

Philine punctatz, 1-7, Plla coronata, & 9, Gakvina lirrant, 13-15. 
Acer bullet, 16-18. fvorcruues albus, 19-20. lunaporta capilala, 21-29, 

Splanchnotrophus DA lichuophora sp ? 24. 
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. AVayssière del* 
H Pellissier 50. 

Madrella aurantaca 23-31 ; aecrell inornale, 32 ZZ, Mervia Perghi, OS 
Fércelina coronalz 39. Lobiger Plipipié 40. Elysir verres 1-1 

erneæ dencdritica, 42 
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